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LE CHAPITRE DES RESTRICTIONS
JtiHkjb «ter Monsieur— me dit cet élran-

■ la France est un peuple admirable,
venez de donner au cours d'un ef-

y-abte conflit l'exemple des plus hautes
•tus morales ét militaires. Vous fûtes

bailmes dans le danger, sfoïques aux heu¬
res difficiles. Quand, tout paraissait perdu,
'tous avez su garder confiance, et vos fils

•4 gant morts en souriant pour le plus bel
hïéal qui soit : sauver la patrie et vos li¬
bertés.
»-Mais je dois vous l'avouer, vous nous

ÎI.VC7, un peu déconcertés, nous autres les
heutres, depuis que la paix vous a été si
glorieusement rendue.- Autant, quand il
S'agissait de risquer &a vie, la réalisation
uu devoir de sacrifice a semblé être chez
Vous un acte spontané, naturel, autant elle
tepparait difficile depuis qu'il ne faut plus
ide votre part dans le processus ordinaire

j. fie l'existence qu'un peu de discipline,
» d'abnégation et de contrôle de soi-même.

n Otn vous répète sur tous ,les tons :
Pour sortir de l'impasse où vous êtes ac¬
culés, pour rétablir les conditions indis¬
pensables à votre relèvement national,
améliorer vos changes, abaisser le prix de
la vie, assurer la paix sociale, H faut vous
restreindre et produire, diminuer vos be¬
soins et tirer le parti maximum de toutes
^es ressources dont vous, disposez.

» Croyez-vous véritablement que vous
^Tassiez "le nécessaire pour suivre ces sages

1 conseils ?
» Prenons si vous voulez le chapitre des

restrictions.
»Vous savez aussi bien que moi quel vent

de folie passe sur le monde et quelle rage
de jouissances s'est emparée de l'humanité
prétendue souffrante. La foule se rue aux
spectacles et, si mauvais soient-ils, y ap¬
plaudit à tout rompre, surtout si elle a
payé ses places au prix fort. Les cinémas
Sont florès et pour les alimenter vous de-
ijpez importer à coups de dollars des filma
^étrangers, et d'ailleurs trop souvent stu-
ipides. L'appareil vestimentaire n'est ja¬
mais assez somptueux. Vos moindres ar¬
rêtes n'arborent que bas de soie et four¬
rures de prix en lapin de garenne ou plus
Vulgairement de choux dûment approprié,
giaquillé et congrument valorisé.

» De tout cela je n'ose vous faire grief,
Car la foule n'est qu'un immense troupeau
ide moutons de Panurge, et si l'un de ceux-ci
tee jette à l'eau, tous se croient obligés de
D'y suivre. C'est à vos bergers de vous
(mieux guider.
4. » Maisoùvotreresponsabilité individuelle
test certaine, c'est çpiand il s'agit de ce <juq
M'appellerai la satisfaction de vos besoins
temmaux.

» La ripaille paraît désormais faire partie
ide votre programme social.

» Je ne crois guère aux statistiques, car
foti fait dire aux chiffres à peu près tout ce
qu'on veut. Voici cependant quelques
(précisions qui me paraissent intéressantes
pet trop simples pour qu'on puisse les in¬
terpréter avec une excessive fantaisie.
-A «Depuis 1913, la consommation de la
.viande a doublé en France. D'autre part,
jM est avéré que, surtout dans nos grandes
Villes, la plupart des boulangers se sont
-soudain découvert des aptitudes imprévues
Sà l'art de la pâtisserie..

» Dieu garde un pauvre étranger comme
moi de faire grief aux honorâmes repré¬
sentants de vos corporations bouchère et
boulangère de profiter si judicieusement
des facultés d'assimilation de leurs com¬
patriotes. Ils ne font qu'exercer leur métier
et bien sot serait celui qui y trouverait à
redire.

• «Mais croyez-vous,en toute sincérité,que
cette consommation excessive d'aliments
carnés et de friandises présente au point
de vue général des avantages qui compen¬
sent ses inconvénients ? Votre cheptel est
épuisé, et pour faire face â vos besoins
en viande, vous devez importer aux con¬
ditions de change que vous savez. Voira
production en blé est insuffisante. Com¬
ment, ne comprenez-vous pas qu'en vous
gavant de pâtisseries vous diminuez à pro¬
portion de votre gourmandise les disponi¬
bilités en farine et en sucre, si nécessaires
par ailleurs à la satisfaction d'antres be¬
soins essentiels ?
»En 1913,1a France n'était certespasmal¬

heureuse. Pourquoi ne pas revenir mainte¬
nant aux conditions d'alimentation que
vous trouviez largement suffisantes à votre
bonheur? La poule au pot hebdomadaire
du bon roi Henri de Navarre vous donnait
alors toute satisfaction. Dans les circons¬
tances actuelles, vous n'êtes vraiment pas
raisonnables en prétendant vous l'octroyer
six jours de la semaine sur sept, ét encore
uniquement parce que le septième vous es¬
timez devoir faire maigre.

» Votre gouvernement parait disposé à
faire un très sérieux effort pour vous ar¬
racher aux difficultés de l'heure et pour
rendre votre pays à une vie nationale plus
conforme à vos traditions de pondération,
de lx>n sens et d'économie.

» Vous tous paraissez le sentir. Soyez ce¬
pendant assurés qu'une sympathie pas¬
sive ne sera pas suffisante pour l'aider
efficacement dans sa tâche gigantesque

_ » Ce n'est point assez que l'opinion le sou¬
tienne. Il faut que chacun de vous y mette
du sien, réforme sa mentalité et se dise que
le Grand Œuvre avortera si chaque Fran¬
çais en particulier n'y contribue pas dans
toute la mesure de ses moyens.

» Nous autres étrangers, nous vous obser¬
vons, les uns comme moi avec sympathie,
d'autres avec scepticisme, quelques autres
enfin avec un peu de jalousie "sinon avec
antipathie. Nous allons être bientôt fixés
sur vos possibilités de relèvement rapide.

» Votre volonté individuelle de restriction
est actuellement notre meilleur critère. Vos
facultés de production sont, en effet, atro¬
phiées en partie par la rareté des matières
premières et la destruction ou l'usure ex¬
trême de votre matériel industriel. Rien,
par contre, ne peut entraver chez aucun
de vous la possibilité de retrancher de sa
vie le superflu et l'inutile.

» Du jugement que l'étranger portera sur
vous dépendra l'aide qu'il vous pourra con¬
sentir sous la forme de ces crédits qui vous
sont si nécessaires. Ne prenez donc pasmes parole» pour un inutile verbiage. Cest
un bon conseil que je vous donne. En at¬
tendant d'être mieux outillés pour pro¬duire, restreignez-vous. »

A. BOURBON.

L'INCORPORATION
DE LA CLASSE 20

s:

W*

Testament d'étoile
Qui, on pouvait trouver un peu brutales

les fulgurations de Mlle Gaby Deslys au
théâtre et dans les feuilles... Etoile de mu-
tsic-hctil sans grand talent, elle allait du côté
|jardin au côté cour royale, sur un rythme
savamment calculé pour sa fortune. En
quelques minutes elle gagnait sur ta scène
tan cachet quotidien de 3,500 francs avec

quelques poses plastiques. Et dans l'inter¬
valle de ses engagements, elle jouait à des
'taux analogues les favorites pour toutes les
(noblesses, celle du sang et celle du dollar.

Une nuée d'historiographes, dont le dé¬
sintéressement est au-dessus de toute sus¬
picion, nous contait ses moindres faits et
■gestes. Et depuis qu'elle avait été transpor¬
tée dans une maison de santé, ils nous don¬
naient chaque jour le bulletin de sa santé
let sa température. On a vu ainsi jusqu'à
uel degré ils poussaient leur sollicitude.
L'étoile vient de mourir à trente-huit

ans, en laissant un testament qui lut refait
presque une virginité morale, si nous osons
ainsi dire. Ceux-là mêmes que les colliers
de perles, les marabouts triomphants de
Mlle Gaby Deslys et la nigauderie de la
presse avaient agacés, apprendront avec
une curiosité mêlée d'une vague sympa¬
thie qu'elle n'a pas fait un trop mauvais
usage de ses sept millions laborieusement
Agagnés. Labor kmprofous. Elle a légué l'usu¬
fruit de sa fortune à sa mère et à sa sœur,
étant entendu qu'à la mort de celles-ci ces
biens passeront à la ville de Marseille, qui
en disposera pour ses pauvres. Les bijoux
de l'actrice seront immédiatement vendus,
et le produit de la vente ira aux pauvres de
Marseille. Enfin, la villa Maud, que l'actrice
possèdent à Marseille, devient la propriété
de la ville, qui devra la transformer en hô¬
pital pour les jeunes filles tuberculeuses,
ceci en mémoire d'une sœur emportée, il y
a quelques années, par une affection de
4poitrine.

Les gens de théâtre ne peuvent rien faire
simplement. Il y a sans doute « un effet »
dans ce testament d'étoile. Gaby Deslys a
'préparé sa dernière sortie comme elle as¬
surait son entrée sur la scène. Mais tout de
même le résultat est là. Les pauvres de
'Marseille lui devront quelques douceurs, et
1des jeunes filles tuberculeuses, le salut
peut-être.
Il y a là un exemple pour les rivales 'de

Gaby Deslys soucieuses de se faire une
bonne presse à leur mort. Ce qui vient de
la flûte s'en va par le tambour, dit un pro-
\ verbe. Le tambour, ici, ce sera la publicité
Abondante et gratuite. Il y a aussi dans ce
'testament un exemple pour les nouveaux
riches qui, sans faire de tort à leur famille,
>— car avec le revenu \des millions on se

'fait très bien un joli capital, — pourraient
doter nos fondations hospitalières, ou bien
nos Facultés qui manquent de l'outillage
nécessaire pour accueillir convenablement
les étudiants étrangers. Il serait beaucoup
pardonné à ces Mécènes posthumes pour
avoir aimé à être utiles. Et ils auraient une

4 bonne petite oraison funèbre :
— Vous savez le testament qu'a fait un

tel?...
— Oui, c'est même ce qu'il a fait de

mieux dans sa vie...
P. B.

Revue de la Presse
Le Rhin « où finit le danger

de la patrie »

L'Eclair donne l'opinion d'un des grands
chefs militaires qui, pendant de longs mois,
commanda sur le Rhin, et qui s'exprime en
ces termes sur les moyens que nous avons de
# tenir » l'Allemagne :

« Nous avons, les alliés et nous, deux
moyens : la mer et le llliin. Sur mer, les ,An¬
glais s'en chargent. 11 nous reste le Rhin. En
campagne, une chose essentielle : les chemins
de fer. Pour que les chemins de fer franchissent
le Rhin, il faut des ponts. Eh bien ! il n'y en a
pas plus d'une vingtaine entre Strasbourg et
la Hollande. Tant que nous tiendrons les ponts
du Rhin, aucune invasion n'est possible. Tout
n'est d'ailleurs pas fini; il n'est pas douteux
que le Boche ne tiendra plus ses engagements.
Nous pouvons donc prévoir une occupation du
Rhin pour ainsi dire indéfinie. Dans Fintérêt
de la France, dans l'intérêt des alliés, dans
l'intérêt de la paix du monde, nous devons res¬
ter sur le Rhin. »

Nous cédons sur certains points, mais il nous
faut des compensations. Toutefois, l'Homme
libre estime que nous faisons un marché de
dupes :

« Oh i bien entendu, dit-il, nous ne cédons pas
pour rien. Nous aurons des compensations ma¬
térielles, du charbon notamment, — voire, —

mais si nous nous montrons intraitables dans
nos exigences matérielles, il n'en restera pas
moins que nous aurons lâché l'essentiel. »

Thionville décorée en présence de la
grande-duchesse de Luxembourg
Meurthe-et-Moselle, Lorraine annexée, grand-

duché de Luxembourg :
« Ces trois régions, déclare le Figaro, consti¬

tuent en réalité un « t-out » dont les morceaux
tendent invinciblement à se grouper pour for¬
mer une des agglomérations industrielles les
plus importantes de l'Europe. Cette étroite dé¬
pendance, cette communauté des intérêts éco¬
nomiques entre le Luxembourg et la Franco
donnent une signification, une valeur singur
Itère à l'entrevue qu'auront aujourd'hui, à
Thionville, le Président de la République et la
jeune souveraine du Luxembourg.»

La. tête de l'amiral Koltchak.

Défi jeté à l'Europe
M. Arthur Meyer, dans le Gaulois, apprécie

sévèrement la nouvelle politique adoptée par
l'Europe à l'égard de la Russie soviétique :

« C'est au moment où l'on parle de la reprise
des relations pseudo-commerciales avec les
Soviets, que les bolcheviks jettent en réponse
et en défi au monde civilisé la tète de l'amiral
Koltchak. Bismarck aurait-il eu raison en dé¬
clarant que la force prime le droit —■ et nous
ajoutons : l'humanité?»

La disgrâce de M. Lans ing

Le contingent serait appelé dans
la première quinzaine de mars

Paris, 15 février. — Le nouveau projet de loi
relatif à l'appel de la classe 1920 vient d'être
déposé par le gouvernement.
Le contingent serait appelé en une seule fois.

Des mesures sont prises pour que cet appel
puisse avoir lieu dans la première quinzaine de
mars. Aucune attribution nouvelle de sursis en
vertu de l'article 21 de la loi de recrutement
n'est prévue pour les jeunes gens qui n'ont
pas obtenu ce sursis au moment de la revision
de leur classe, en septembre 1918. Par contre,
il a été décidé de n'incorporer que le 1er octo¬
bre, avec les contingents des ajournés (dont la
revision aura lieu ait printemps) :
1° Les étudiante (élèves des Facultés, élèves

des écoles, candidats aux écoles civiles ou au

baccalauréat, élèves des écoles normales pri¬
maires);
2° Les jeunes geas originaires des régions

libérées et y résidant actuellement, sauf ceux
qui demanderont à être appelés en mars avec
leur classe.
Les intéressés visés au deuxième paragraphe

ci-dessus deyront faire connaître avant le 25
février, dernier délai, leurs desiderata par écrit
au commandant de leur bureau de recrute¬
ment.
Ceux qui opteront pour l'appel retardé au

1er octobre devront joindre à leur demande :
a) les étudiants, un certificat du doyen de la
Faculté ou directeur d'école, proviseur, chef
d'établissement (l'enseignement libre aura les
mêmes droits que l'enseignement officiel); b)les jeunes gens originaires des régions libérées,
un certificat du maire de leur commune attes¬
tant qu'ils y résident actuellement.
Il est bien entendu : 1° que les jeunes gens

ajournés qui seront revisés au printemps con¬
servent le droit de demander un des sursis
prévus par les articles 20 et 21 de la loi de
recrutement; 2° que les jeunes gens titulaires
actuellement d'un sursis d'incorporation régu¬lièrement accordé par le conseil de revision,quelle que soit l'époque à laquelle ils viendront
accomplir ou terminer leur service actif, seront
rigoureusement astreinte à parfaire la durée
du service imposé au contingent de ta classedont ils font partie.
UN AMENDEMENT EN FAVEUR DES FILS

ET FRERES DE COMBATTANTS
TUES OU MUTILES

Paris, 15 février. — M. Alexandre Israël,
député de la Marne, et un cesrtain nombre
de ses collègues ont déposé un amendement
au projet d'incorporation de la classe 1920,dans le but de décider que las appelés decette classe qui ont eu un père ou un frère
tué sous les drapeaux, ou dont le père auraété réformé avec une invalidité de 5Û%, béné¬ficieront d'une réduction de service militai¬
re cLtune durée de six mois. Cette disposi¬tion serait également applicable aux jeunes
gens ayant contracté un engagement volon¬
taire pour la durée de la guerre.
Dans un exposé sommaire, les auteurs de

cet amendement déclarent que, sans vouloir
porter atteinte au principe d'égalité qui,dans un régime démocratique, constitue la
règle, pour le service militaire, il est juste
que la nation tienne, exceptionnellement,
compte à ceux qui ont perdu leur père ou
leur frère à la guerre de la situation péni¬ble ainsi créée à leur famille. Cette disposi¬
tion bienveillante leur paraît devoir être
■également étendue aux jeunes gens qui, à
l'heure du péril ont, dans un sentiment de
haut patriotisme, contracté un engagement
volontaire.

CEUX QUI POURRONT CHOISIR
LEUR CORPS

Les jeunes gens faisant partie du contin¬
gent (service armé ou service auxiliaire) à
incorporer prochainement, et dont le père
ou deux frères ont été tués à l'ennemi, sont
morts de leurs blessures ou sont disparus,
et les* fils aînés d'une famille de six enfants
au moins, dont le père est décédé, sont au¬
torisés à fournir au commandant du bureau
de recrutement dont ils dépendent une liste
indiquant, par ordre de préférence les ar¬
mes dans lesquelles ils désirent être incor¬
porés et le corps de ces armes. Satisfaction
leur sera donnée s'ils remplissent les condi¬
tions d'aptitude physique ou professionnelle
exigée pour l'arme choisie, et si le bureau
de recrutement dont ils relèvent fournit un
contingent à l'arme ou au corps demandé.
Les intéressés justifieront qu'ils sont en si¬
tuation de bénéficier des dispositions ci-des¬
sus par la production d'une pièce délivrée
par le maire attestant leur situation de fa¬
mille.

Les Bomanx tarifs Je cïeiiii Je ter
et les mutilés

Paris, 14 février. — L'article de la loi au¬
torisant le relèvement temporaire des tarifs
de transport sur les grands réseaux de che¬
mins de fer d'intérêt général, dispose que
les mutilés et réformés de la guerre ayant
au moins 50 % d'invalidité pourront, sur
présentation ds leur carte d'invalidité, ob¬
tenir le transport à quart de place sur tous
les réseaux en deuxième et en troisième
classes.
Il décide, en outçe, que cette mesure se¬

ra étendu à te. personne accompagnant un
mutilé de guonre dont l'invalidité sera de
100 %.
Afin de permettre aux intéressés d'obte¬

nir la carte d'invalidité qui leur assurera le
bénéfice de la loi, l'Office national des mu¬
tilés et réformés de la guerre, d'accord avec
les ministères intéressés, avec les repré¬
sentants des réseaux, vient de prendre un
certain nombre de dispositions qui seront
portées dès lundi à la connaissance des
préfets. Tout mutilé ou réformé de guerre
dont l'invalidité atteint ou dépasse 50 %,
pourra faire la demande de sa carte à la
mairie do sa commune. Il justifiera de sa
qualité, soit par la production de son titre
de pension militaire de la guerre, soit par
la production <de son titre de gratification
(50 % ou plus), soit, à défaut de ces docu¬
ments, par la production d'un certificat qui
lui sera adressé en franchise et gratuite¬
ment, sur sa demande, p_..r le médecin chef
du centre de réforme qui a instruit sa pen¬
sion. L'intéressé joindra à sa demande dé¬
posée à la mairie, sa photographie, pour
être apposée sur la carte qui lui sera re¬
mise.

La réintégration des démobilisés
dans leur emploi

Paris, 15 février. — La cinquième chambre
du tribunal civil a jugé

_ samedi que les
employés de commerce qui ont été internés
civils en Allemagne doivent, à leur retour

Pourquoi M. Wilson a-t-il « débarqué si pres¬
tement » son ministre des affaires étrangères ?
Le journal la Lanterne en cherche les raisons.
Entre les deux hommes, dit-il ;

« La brouille a commencé à la Conférence.
Le ministre des affaires étrangères a trouvé
que le président faisait beaucoup trop de con¬
cessions à ce qu'il appelait les «impéri a liâmes
européens ».

Mais il y a autre chose. M. Wilson, qui se
sent battu clans l'aflaire du traité, ne va-l-il
pas rejeter « sur le ministre des affaires étran¬
gères toute la responsabilité de Tmtran'sigean-ce? Ou bien au contraire M. Wilson va-t-il
chercher â s'ensevelir sous les décombres de
son projet et frappe-t-il M. Lansing comme le
principal auteur de la catastrophe par ses at¬
taques contre le traité?»

XXXXXXKXXKXXXXXXXXXXXXXXXXXX

L'exportation du blé argentin
Buenos-Ayres, 14 février. — Le gouverne"-

ment publia un décret limitant strictement
l'exportation du blé à l'étranger. Quatre
vapeurs espagnols ont néanmoins pu quit¬ter le port avec un chargement de 22,680
tonnes de blé. D'autres bâtiments complè¬
tent également leur cargaison de céréales,

L'Alliance républicaine
déracuratiqae

CHEZ M. POINCARÉ
—4

Paris, 14 février, — m. Raymond Poincaré
a reçu ce soir, à l'Elysée, la commission
centrale exécutive fie l'Alliance républicaine
démocratique et une délégation de son co¬
mité départemental de la Seine, venues lui
apporter le témoignage de la gratitude de
l'Alliance pour les inestimables services qu'il
a rendus à la France pendant son septennat.M. A. Rafier, sénateur, ancien ministre
vice-président de l'A. R. d., remplaçant m'
Carnot, a prononcé l'allocution suivante :

« Monsieur le Président,
» IL appartenait à notre vénéré président,

m. Adolphe Carnot, de vous exprimer ici les
sentiments d'affectueux respect de l'Allian¬
ce républicaine démocratique. Mais une in¬
disposition le retient loin de nous et j'ai
mission de vous apporter ses vœux et ses
regrets.

» 11 y a sept ans, lorsque vous avez été
élevé à la magistrature suprême par la con¬
fiance clairvoyante de l'Assemblée nationale
notre association, flère du choix fait d'un
de ses vice-présidents, vous apportait ses
félicitations et ses vœux. Elle connaissait
vos rares qualités intellectuelles et morales.
Elle savait que les destinées de la France
ne pouvaient être confiées en de meilleures
mains. Nous sommes heureux, m. le Prési¬
dent, de constater aujourd'hui que les espé¬
rances que le pays avait mises en vous ont
été pleinement justifiées. Vous avez eu tou¬
jours la claire vision des devoirs de votre
charge, et ces devoirs vous les avez rem¬
plis avec une maîtrise incomparable.

» Mais ce s.ont surtout les mois tragiques
de 1914 et les dures années d'épreuve de vo
tre septennat qui ont mis en éclatante lu¬
mière votre talent hors de pair et vos qua¬
lités d'homme d'Etat. Vos patriotiques ap¬
pels à l'union sacrée, votre nette vision dès
événements et des choses, votre haute rai¬
son, votre foi ardente dans le triomphe du
droit ont inspiré au pays une confiance
sans limites et puissamment aidé à la vic¬
toire finale. Tous les Français se félicitent
aujourd'hui d'avoir eu pour les conduire,
dans u,ne aussi redoutable et aussi longue
tourmente, un pilote aussi avisé et aussi
sûr.

» Vous avez su traduire, m. le Président,
dans un admirable langage, l'héroïsme de
nos soldats, tes sentiments, les souffrances,
les espoirs et les résolutions du pays. Vos
éloquents discours resteront comme la ma¬
nifestation d'une fermeté d'âme qui n'a con¬
nu aucune défaillance et a conquis l'admi¬
ration du monde. L'histoire, qui les enregis¬
trera, retracera le rôle que vous avez joué
et l'action que vous avez exercée. Elle dira
avec quel .éclat, quelle dignité et quelle au¬
torité vous avez représenté la France. Les
démocraties ne sont pas toujours ingrates et
c'est pour exprimer et perpétuer à travers
les âges le sentiment très vif de la recon¬
naissance nationale que le Parlement vient
de proclamer, par une loi votée d'enthou¬
siasme, que vous aviez bien mérité de la
Patrie.

» Monsieur le Président, vous avez annoncé
qu'après avoir transmis les pouvoirs à votre
successeur, vous reprendriez votre place dans
la politique active. Tous ceux qui ont à cœurla bonne marche des affaires publiques applau¬
diront à votre résolution. Votre expérience et
vos conseils éclairés apporteront une aide pré¬
cieuse à la solution des graves problèmes de
l'heure présente. Nous saluons en vous, Mon¬
sieur le Président, dans la politique de de¬
main, un' guide éclairé, un chef autorisé, et
nous faisons des vœux pour que vous rendiez
longtemps encore à la France et à la Répu¬
blique d'éclatants services. »

Le président de la République s'est montré
très sensible à la démarche faite auprès de
lui par la commission exécutive de l'Alliance,
à laquelle il a exprimé ses vifs remercîments.

Le dernier voyage de M. Poincaré
Paris, 14 février. — m. Raymctad Poinca¬

ré, effectuant son dernier voyage comme
chef de l'Etat, est parti ce soir à 21 h. 30
pour se rendre à Thionville, qui doit rece¬
voir de sa main la croix de la Légion d'hon¬
neur, puis à Verdun, à qui le président doit
remettre la croix de guerre.
M. Poincaré a été salué â îa gare par MM.

Autrand, préfet de la Seine; Raux, préfet de
police; le général Simon, chef d'état-major
du gouverneur militaire de Paris; M. Labus-
sière, directeur de la Sûreté générale; M. Gi~
rardin, directeur de; la Compagnie des che¬
mins de fer de ï'EStTetc.
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La Légion d'honneur
à Sa ville de Thionville

Paris, 15 février. — La croix de chevalier
de la Légion d'honneur est conférée à la
ville de Thionville pour le motif suivant :

« Par son héroïque résistance à l'invasion
ennemie en 1792, 1814, 1815, 1870 a bien mé¬
rité de» la patrie. Inébranlablement fidèle
à la France pendant quarante-huit années
d'asservissement et de souffrances. »

Saint-Mihiel cité à l'ordre de l'armée
Paris, 15 février. — Le « Journal officiel »

publie la citation suivante à l'ordre de l'armée :

« La ville de Sainst-Mihiel, vaillante cité lor¬
raine, captive dès les premières semaines de
la guerre, restée sur la ligne de combat, a
servi d'otage aux troupes ennemies qui l'occu¬
paient. A subi courageusement pendant quatre
années les plus durs sacrifices. Décimée par le
bombardement, sa population a par son atti¬
tude héroïque bien mérité de la patrie. »

UUCDKR.U UU w, . ~ -

biiouterie pari-sionne. Les Allemands 1 a-
valent interné, en 1914, au camp d'Holzmin-
den et avaient, liquidé la bijouterie. Le con¬
trat du directeur était, de trois années. Le tri¬
bunal a condamné le bijoutier parisien à
payer à sotn esc-directeur une indemnité de
23,000 francs.

L'amélioration des trains
de Sa banlieue des villes

Paris, 15 février. — Au moment de la discus¬
sion sua* l'anKSodeiment Poirson, M. Doumer,
rapporteur général, ayant insisté sur la néces¬
sité d'améiioreir les trains de banlieue, M. Le
Trocquer, ministre des travaux publics, répon¬
dit que cette amélioration ne pourra être réa¬
lisée que par Félectrification.
M. ScbmmeJc, sénateur des Bouches-du-

Rhône interrompt :
—- Vfeez-vows, dit-il, la banlieue de toutes les

grandes villas?
— Certaineriaent, répond M. Le Trocquer.

Mes déclarattems, aussi bien en oe qui concerne
les tarifs qwe lies condifebs dfexploitation,
s'appliquent à la banlieue de toutes les gran¬
des villes, et non pas seulement de Paris.

M. Polk est chargé de l'intérim
des affaires étrangères

Washington, 15 février. — M. Frank-L.
Polk, qui a rempli les fonctions de secré¬
taire d'Etat des Etats-Unis (ministre des
affaires étrangères) pendant que M. Lan¬
sing était à la Conférence de la paix, à Pa¬
ris, a été nommé secrétaire d'Etat par inté¬
rim, mais n'acceptera pas d'être nommé à
titre permanent à cause du mauvais état de
sa santé.

M. Wilson cherche un secrétaire d'Etat
plus docile

Washington, 14 février. — M. Lansing, dé¬
missionnaire, a cessé immédiatement d'exer¬
cer ses fonctions de ministre des affaires étran¬
gères. De la correspondance échangée avec
M. Wilson, on cite notamment une lettre où
M. Wilson lui demandait s'il était vrai que
lui, M. Lansing, pendant la maladie du pré¬
sident, avait convoqué à une conférence des
chefs (les divers départements du pouvoir
exécutif, chose que M. Lansing n'avait nulle¬
ment le droit de faire, de par la Constitution.
M. Lansing avait répondu affirmativement,

disant qu'il se croyait le droit de le faire, et
que jamais il n'avait pensé agir contrairement
à la Constitution ou au désir de M. Wilson. 11
a ajouté qu'il restait fidèle à M. Wilson ot qu'il
était prêt à donner sa démission. M. Wilson,
dans sa réponse, a exprimé le désespoir que lui
causait la lettre de M. Lansing. Il a ajouté
que l'attitude de M-. Lansing ne faisait qu'ac¬
centuer l'impression croissante qu'il avait que
M. Lansing n'acceptait qu'avec répugnance les
instructions présidentielles, et que cette im¬
pression, née à Paris, n'avait fait que grandir
depuis le retour du président à Washington.
M. Wilson a déclaré que la démission de M.

Lansing le soulage d'un grand embarras, et
qu'il aura à choisir quelqu'un dont l'esprit se¬
rait plus porté à suivre les instructions prési¬
dentielles.
M. Lansing a, dans sa lettre de démission,

dit qu'il n'avait pas cru se livrer à une usurpa¬
tion de fonctions : « Je crois, a-t-il dit, et je
ne suis pas seul à le croire, que les conférences
des membres du cabinet étaient nécessaires,
et que j'aurais manqué à tous mes devoirs si
j'avais agi autrement. »

N. Lane se solidarise avec If, Lansing
Washington, 14 février. — M. Lane, ministre

de l'intérieur, démissionnaire, qui cessera ses
fonctions le lor mars, a déclaré qu'il avait ap¬
prouvé les convocations de ministres lancées
par M. Lansing et qui ont été blâmées par M.
Wilson. Il a déclaré que lui-même pouvait être
tenu responsable au même titre que M. Lan¬
sing. Certains journaux estiment que d'autres
membres du cabinet pourraient fort bien en¬
voyer leur démission.

La presse américaine
New-York, 14 février. — Tous les journaux

commentent longuement la démission du secré¬
taire d'Etat aux affaires étrangères.
Le « World » écrit que la démission de M.

Lansing est plus sensationnelle encore que
celle de M. Bryan, survenue à soudainement
en 1915, attendu qu'elle s'est produite dans les
circonstances les plus troublantes.
Quant au « Times », de New-York, il constate

que la correspondance publiée ce matin ne
peut causer de surprise, attendu qu'on suspec¬
tait depuis longtemps l'harmonie qui régnait,
entre le président Wilson et M. Lansing. Il
estime que, tenant compte de son état de santé
à l'époque des convocations faites par M. Lan¬
sing, M. Wilson aurait pu montrer plus d'in¬
dulgence pour l'irrégularité commise.

EN ANGLETERRE
Un discours de M, Winston Churchill

sur la situation internationale

Dundee, 14 février. — M. Winston Churchill,
dans un discours à ses électeurs, a déclaré
que, personnellement, il a toujours été très fer¬
mement d'avis que les alliés ne devaient pas
intervenir en Russie; néanmoins, l'honneur leur
imposait de donner l'aide aux antibolchevistes.
L'orateur désire affirmer la profonde convic¬
tion que les grandes puissances alliées se re¬
pentiront de n'avoir pas agi énergiquement
jiour faire disparaître le péril bolcheviste avant
qu'il soit devenu trop fort. M. Winston Chur¬
chill a poursuivi :

« Maintenant que nos ennemis des empires
centraux sont terrassés, il ne faut pas piétiner
sur leur corps; ce qu'il faut, pour assurer le
succès de la Société des nations, c'est qu'il rè¬
gne un esprit qui soit celui d'une Société de
nations, un esprit exempt de tout sentiment
d'égoïsme'ou de vengeance. Les nations com¬
posant la Société devront être fortes et misé¬
ricordieuses pour assurer la paix. »
M. Winston Churchill souhaite que la paix

avec la Turquie ne tarde pas à être complète,
et il estime qu'il faudra prendre bien soin de
ne pas heurter les principes et les susceptibi¬
lités des musulmans.

LES PROBLÈMES DE LA PAIX

Le 18 février sera tour férié
Paris, 15 février. — Le gouvernement vient

de décider que les administrations de l'E¬
tat auraient congé mercredi prochain 18 fé¬
vrier, à l'occasion de la transmission de.s
pouvoirs présidentiels.
HXXXXXXXXXSSXXXXXXXXXXXXXXXXX

Âu meeting des employés de banque

On décide fa reprise du travail.

Paris, 14 février. — Un meeting des em¬
ployés de banque a eu lieu cette après-midi.
Divers orateurs ont exposé les résultats des
pourparlers engagés et ont protesté contre
le reproche qui a été fait aux délégués des
employés de vouloi» la grève générale pour
saboter l'emprunt,. Us ont conseillé aux gré¬
vistes de reprendre le travail lundi prochain.
Un nouveau cahier de revendications sera

d'ailleurs soumis aux employés au cours
d'un meeting qui aaira lieu samedi 20 février.
Les assistants oret voté un ordre du jour

protestant contre la substitution des respon¬
sabilités qui est tentée contre les employés en
ce qui concerne la réussite ou l'échec de l'em¬
prunt français dont dépend l'avenir du
pays, et décidant la reprise du travail sans
conditions.

Pour que la Bourse ferme le samedi
Paris, 14 février. La Compagnie des agents

de change a décidé de proposer au ministre
des finances la fermeture de la Bourse le sa¬
medi à partir du 2-1 février courant jusqu'au
15 septembre inclus. Cette mesure aurait pour
but d'alléger actuellement le travail du per¬
sonnel en lui permettant de le terminer dans
la matinée du samedi.

Pour développer le goût et la pratique
des sports

Paris, 15 février. — Le ministre de l'hygiène,
de l'assistance et de la prévoyance sociales
vient de signer l'arrêté suivant :

« Article premier. — II est institué au minis¬
tère de l'hygiène, de l'assistance et de la pré¬
voyance sociales une commission chargée de
rechercher les meilleurs moyens de développer
le goût et la pratique des sports. »

EN POLOGNE
La Pologne prépare sa réponse

aux Soviets
Varsovie, 15 février. — Les ministres polo¬

nais préparent un texte de réponse aux pro¬
positions de la Russie soviétiste. Ce texte sera
probablement expédié avant lo 20 de ce mois.
Il sera communiqué à Paris et à Londres avant
d'être envoyé à Moscou. La rédaction de ce
grave document s'élabore dans le secret, mais
on sait déjà qu'elles en seront les grandes li¬
gnés : il est certain que les Polonais deman¬
deront au gouverne-mont bolcheviste de très
réelles garanties. La condition principale propo¬
sée par les Polonais c'est l'évacuation par l'ar¬
mée rouge de toute la rive droite du Dnieper.
Car ce n'est qu'en s'appuyant su,r cette grande
ligne fluviale que l'armée polonaise pourra se
défendre facilement, en cas de rupture d'ar¬
mistice, contre des incursions toujours à crain¬
dre des troupes bolchevistes.

Les bolcheviks tiennent à la paix
avec la Pologne

Varsovie, 15 février. — Relativement à la
paix., la « Pl-avda » de Moscou écrit :

« La conclusion de la paix entre la Pologne
a pour la Russie une importance primordiale,
car la Pologne est la seule puissance pouvantsérieusement menacer la Russie des Soviets,
et la conclusion de la paix entre tes deux pays
signifierait la reconnaissance du gouvernement
légitime des Soviets.

EN SERBIE
Démission du cabinet

Belgrade, 15 février. -

officiel publié hier dit :
Un communiqué

« Le prince régent n'ayant pas daigné ac¬
cepter la proposition, du gouvernement royal
de dissoudre la représentation nationale pro¬
visoire actuelle et d'ordonner des élections
pour une grande Assemblée nationale « cons-
» tituante », le cabinet Davidovitch a remis
sa démission. »

Le GoBseli sorte prait sesHttntto
en parfait accord

-yv/wv-

Londres, 14 février. —- On peut assurer
de bonne source que l'on est très satisfait
du côté français de la marche des délibé¬
rations du Conseil suprême, aussi bien que
de l'esprit qui y préside.
La fournée se résume dans la liquida¬

tion de la question turque, en ce qui con¬
cerne Constantinoplc. Le sultan sera main¬
tenu.
La question de la Russie ne sera vrai¬

semblablement pas touchée.
La réponse à la Hollande a clé envoyée.

Elle sera rendue publique.
Enfin la question du siège de la Confé¬

rence de la paix d Paris ou à Londres res¬
te en suspens pour le moment.
M. Millerand, en rentrant du Conseil su¬

prême, a reçu les journalistes. Il a pré¬
cisé que le Conseil était tombé d'accord
sur les principes généraux du traité en ce
qui concerne la Turquie et sur le maintien
de la souveraineté du sultanat de Constan¬
tinoplc, avec le maintien pour les alliés
des garanties telles, par exemple, que la
liberté des détroits. Le sultan n'aura pas
d'armée.
Le Conseil a actuellement son siège à

Londres. Il continuera de fonctionner mal¬
gré l'absence du président du conseil fran¬
çais. La Conférence est en effet unanime
à désirer d'aboutir le plus tôt possible.
Le retour de M. Millerand à Paris
Londres, 14 février. — M. Millerand a déjeuné

ce matin chez le roi. Il a reçu à 7 h. 30 le
maréchal Foch, puis il a dîné chez lord Citr-
zon. Le président, du conseil .français repartirademain à 7 h. 40, par train spécial, avec les
ministres et la plupart des collaborateurs qui
étaient venus avec lui.
M. Millerand reviendra à Londres le diman¬

che 22 février.

La question du charbon
En ce quii concerne la question des char¬

bons, M. Millerand a communiqué lui-même
aux journalistes la note suivante:

« Les chefs des services des charbons des
deux pays se sont concertés sur les mesu¬
res qui pourraient être prises et pour nous
assurer les fournitures promises par l'An¬
gleterre, tout en évitant la concurrence que
les acheteurs se font actuellement sur le
marché anglais. Au préalable, il sera fait,
contradictoirement entre les deux services,
un examen des marchés passés sur toute ou
partie de Tannée 1920; on examinera ensuite
clans quelles conditions les quantités ainsi
traitées pourront être complétées, s'il y a
lieu, pour parfaire le total des livraisons
que l'Angleterre peut nous assurer.
D'autre part, en ce qui concerne la hausse

des frets, 1a, question a été posée de l'inté¬
rêt qu'il y aurait à diminuer le nombre des
navires affectés au trafic charbonnier en
leur assurant une meilleure rotation.

Le séjour du maréchal Foch
à Londres

Londres, 14 février. — Le maréchal Foch
restera à Londres pendant quelques jours pour
s'occuper de la question du traité avec la Tur¬
quie au point de . vue militaire. Il retournera
ensuite, à Pans pour conférer avec M. Mille¬
rand .

La question de l'Adriatique
Paris, 14 février. — Du. côté italien, on

paraît satisfait du progrès des délibérations
concernant les débats, et sur la question de
l'Adriatique on aurait insisté, à la Confé¬
rence, sur le fait que l'Italie était allée aussi
loin que possible dans la voie des conces¬
sions. Reste l'adoption du compromis de
Paris ou l'application du traité de paix.
L'Italie n'est pas pressée, car elle possède

déjà, le long de la ligne de démarcation im
posee par l'armistice, un territoire plus étandu que celui qu'elle pourra obtenir par 1<traité de Londres.

Une intervention
du président Wilson (?)

Londres, 15 février. — Une vive surexcita
tion se manifeste dans les milieux italiens di
Londres à la suite d'une nouvelle interventioi
de M. Wilson, qui remet en question toute l'aJf
faire d© l'Adriatique. Le président aurait fat
savoir à l'Angleterre et à la France qu'il n'admettait pas le dilemme posé aux Yougo-Slaves
que les deux solutions proposées : le pacte rfi
Londres et la combinaison du 20 janvier, sort
contraires aux décisions prises par la Confé
rence d'accord avec lui, Wilson. Si les allka
passaient, outre, l'Amértquie reprendrait, sov
entière liberté d'action.
I,a mise en demeure wilsonierme ne viserai

pas seulement la question de Fiume. Le prési
dent américain s'opposerait également à touj
règlement de la question d'Asie Mineure, décidl
en dehors do l'Amérique.

Le prétendu traité
franco-yougoslave

Rome, 15 février. — Les « Zagrebeck Non
Iny», journal publié à Agram, publient um
correspondance qu'ils disent avoir reçue 1*
8 février de Paris, et qui annonçait déjà 1»conclusion d'une convention militaire entre
la France et la Yougo-Slavie.
L'« Idea Nazionale», poursuivant sa campa»

gne, tire parti de ce fait pour affirmer que 1»seul faux est le démenti officieux français. C«
journal soutient d'ailleurs que les documents
qui lui sont parvenus, et qui ont été publiés,
ont été photographiés sur les originaux.
D'autre part, selon les correspondants d*

presse italiens à Londres, M. Millerand aurait
confirmé à M. Nitti l'existence de proposition,'»
yougo-slaves auxquelles la France n'aurait,
donné aucune suite.

Gontne tejiassate
Le ravitaillement de l'Autriche
Paris, 15 février. — La conférence des am

bassadeurs s'est réunie samedi après-midi
au ministère des affaires étrangères, souf
la présidence de M. Jules Cambon. Conti
nuant à s'occuper de la situation de l'Autri¬
che, elle a émis le vœu quie la section au
trichienne de la commission des réparation»
soit constituée au plus tôt avec ses organei
et tout le personnel nécessaire afin d'activé»
le plus possible le ravitaillement de l'Ai»
triche avant même que le traité de paix soi»
mis à exécution.

Le contrôle militaire des alliés
La conférence s'est également occupée d<

la Note autrichienne concernant le contrôlf
militaire des alliés. Les délégués autrichiem
ont attiré l'attention des alliés sur la que»
tion de ce contrôle en arguant que les frai»
devant en être supportés par le gouverné
ment de Vienne, et les finances de l'Autri»
che étant en très mauvais état, l'exécution
de cette clause du traité devenait très dif¬
ficile. La conférence a toutefois insisté su»
les nécessités de ce contrôle en propo-san»de tenir compte de la situation actuelle dt
l'Autriche.
D'autre part, sur la demande de la con»

mission européenne du charbon, la confé
rence a décidé que Ta commission gouver»nementale de Teschen ne devait rien dé
cid-er au sujet du ravitaillement en charbon
sans que l'avis des techniciens installés S
Maerich-Ostarit soit pris.
Une nouvelle réunion de la conférence»des

_ ambassadeurs aura lieu mardi prn-Cn8>rn*

EN ESPAGNE
La situation politique

Madrid, 15 février. — Des mesures très sé¬
vères auraient été prises contre les officiers
généraux et supérieurs de la garnison de
Barcelone. On rapporte également que les
officiers de la même garnison auraient pris
rine attitude hostile à l'égard du gouverne¬
ment et do capitaine général de Catalogne,
général W-eyler. On signale, d'autre part, la
possibilité d'une nouvelle démission totale
du cabinet.

La situation s'aggraverait-elle
à Barcelone ?

Madrid, 15 février. — Le bruit' court
qu'une division navale ferait route vers Bar¬
celone. (Ce brait doit être accueilli sous
toutes reserves.)

LE TOURISME

Le tank et la montagne
Crème-de-Menthe ayant bouté des mil¬

liers de Boches dans l'éternité, se trouva
prise au dépourvu quand l'armistice fut
conclu. Elle et ses soeurs n'avaient songé
qu'à la guerre; elles avaient chanté l'âpre
chanson de la mort, crachant le fer et le feu
par tous leurs flancs, traversant comme
dans un fauteuil les lignes de tranchée et
les réseaux de fil de fer, écrasant sous leur
poids les nids de mitrailleuses, sans réflé¬
chir qu'un jour ce serait la paix et qu'il
faudrait trouver un emploi civil.
Quelques-unes, pour faire de la moto¬

culture, furent mobilisées à la terre et s'y
plurent : depuis Cincinnat-us le soldat vain¬
queur retourne volontiers à la charrue.
A d'autres on proposa de hâter des ba¬

teaux, mais il y eut des mécomptes : Crè¬
me-de-Menthe n'avait aucun goût pour la
marine.
C'est alors qu'un des esprits les plus

novateurs d'une des associations les plus
novatrices, M. Attacher, vice-président du
Touring-Club, eut cette idée : utiliser le
tank à la montagne.
Crème-de-Menthe chasseur alpin ? Mal¬

gré toute notre confiancpe dans les idées
de notre ami, nous fûmes quelques-uns
qui doutèrent un peu. Nous avions tort.
Le 8 septembre, en Savoie, à Mégève,

on présentait à Crème-de-Menthe la piste
du mont d'Arbois : 729 mètres de diffé¬
rence de niveau sur un développement de
4 kilomètres 730 et une pente générale
d'environ 30 %. Crème-de-Menthe but
l'obstacle.
Mieux, elle en redemandait! A une

deuxième épreuve, elle l'avalait en 1 heure
23 et l'honnête fille faisait ça presque par
plaisir car, pour cette digestion, elle ne
demandait que 13 litres d'essence. Pour
8 fr. elle hissait à 1,000 mètres un voya¬
geur ou le poids correspondant, transport
qui par crémaillère eût coûté 10 fr., ou
17 fr. par câble aérien. Crème-de-Menthe
était repartie en guerre... contre la vie
chère.
Le sport alpin a un frère : le sport d'hi1

ver. Crème-de-Menthe, alpiniste en Sa¬
voie, voudrait-elle devenir skieuse aux Py¬
rénées? Songez, amateurs de skis, de lu¬
ges et de bobs, mes frères, combien il se¬
rait doux, après l'enivrante descente, de
confier à cette obligeante personne nos ap¬
pareils. .. et nous-mêmes pour remonter sur
son dos la dure pente qui ramène en haut
de la piste, où sont les joies nouvelles !
Que va dire Crème-de-Menthe quand

on la mettra sur la neige ?
C'est le secret de demain. Très prochai¬

nement vont avoir lieu à Cauterets des es¬
sais contrôlés de tank en montagne.
Si vous avez des loisirs, je vous dirai :

allez voir cela car le spectacle 4ne sera
point banal de cet ichtyosaure rampant sur
tes flancs du Cabaliros.

L. LE BONDIDIER,
8 Secrétaire de la Confédération pyrénéenne.

Les grandes Associations maritimes
et la reconstruction de la flotte

de commerce
La Ligue maritime française et l'Associa,tion des grands ports français, qui groununotamment les Chambres de commerce maritimes, viennent de faire connaître leur

la, 9uestion de la recons,titution de la flotte de commerce. M. Ghau-met, qui préside ces deux Associations aécrit à M. Milliès-Lacroix, président de lacommission des finances du Sénat, une let¬tre relative au projet de loi dont est actuel,
» t5eri,^î» et fini tend à engagerc} éûji ffe I milliard 80 millions pour lareconstitution de notre flotte de commerceU y est notamment indiqué :

Nous sommes d'accord pour accroîtredans le plus bref délai et le plus tôt pos¬sible notre flotte commerciale, mais narquels moyens? Dans la situation actuellede nos finances, on ne doit charger le bud¬get que des seules dépenses que les particu¬liers ne peuvent payer. L'intérêt public jus¬tifierait assurément l'ouverture du crédit de¬mandé et d'autres plus importants encore
pour nous doter d'une marine marchande
mais • seulement au cas de défaillance dèl'armement libre.

ni'M armateurs français ont acheté déjà700,000 tonnes de bâtiments, et ils ont com¬
mandé dans des chantiers français ou étran¬
gers 1 million 250,000 tonnes. Ils en auraient
commandé davantage si les quantités de tô-

mises à leur disposition n'avaient pasété limitées. Que le gouvernement les aide
a se procurer les moyens de construire : ils
construiront tout ce qui nous est nécessai¬
re sans faire appel au crédit de l'Etat, etils se défendront par leur seule initiative
contre la concurrence étrangère.
Une seule réserve : si, pour le service des

grands intérêts nationaux, le gouvernemem
juge indispensable d'établir des lignes im¬périales avec de grands paquebots rapides
ot luxueux, des lignes qui ne paient pas, il
sera juste d'accorder à ces lignes l'appui
nécessaire; mais il faudra que les conditions
de cet appui soient publiquement discutées.
La Ligue maritime et l'Association des

grands ports demandent au Sénat de se li¬
vrer à un examen approfondi du projet de-
loi, qui risque, s'il est voté hâtivement, de
conduire à une politique étatiste que le Par¬
lement a condamnée.
M. Cliaumet, exprime le vœu que le gou¬

vernement s'explique clairement sur sa po¬
litique maritime. Il demande au Sénat, au
nom des deux Associations qu'il préside,
d'affecter le crédit, qu'on l'invite à engager,s'il croit utile de le voter, au remplacement
des na.vires de commerce perdus par faits
de guerre.

isi»i(ag.r»if»iBâi^B^Ê^gijgiijg5»i5iignijiaîBiâi*n^siBBvif^

Le banquet de l'Association des agents
forestiers

Paris, 15 février. — M. Queuille, sous-se»
crétaire d'Etat à l'agriculture, a présidé sa¬
medi soir le banquet de l'Association des
agents forestiers. Parmi les convives, figu¬
raient- MM. Ghasseau, sénateur; Louis Ma¬
rin, député, et le comte Clary, président du
Saint-Hubert Club.
A l'issue du banquet, M. Queuille a pris

la parole pour rendre tout d'abord hommage
au patriotisme des agents forestiers, qui ont
subi pendant la guerre des pertes particuliô-
ment, lourdes. Il a exposé ensuite ses con¬
ceptions et son programme, tant pour conju¬
rer les inondations que pour contribuer à
la beauté et au pittoresque des sites. Le
sous-secrétaire d'Etat a terminé en invitant
les agents forestiers à faire tous les efforts
auprès des populations parmi lesquelles ils?
vivent pour leur faire, comprendre l'utilité»
d'intensifier les plantations forestières et
(l'en poursuivre assidûment le développe¬
ment.

\ feuilleton de la PETITE GIRONDE
, du 16 février 1920
i—
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DEUXIEME PARTIE

Les noces noires

CHAPITRE VIII

0 Ce que n'avait pas prévu Lodtovico
(Suite)

Méfiant, le prince d'Arezzo avait tout de
»utte supposé que c'était la courtisane Ves-
pera qui venait se rappeler au souvenir de
bon fils et cherchait à renouer avec lui.
—Moi, dit Lodovico souriant, mais je n'ai

rien à cacher, mon père, ni à" vous ni à
„ Bianca.™

» Page, introduis céans ce Lucrezio.
Le page entra.
Le costume masculin allait si bien a Lu-

prezia qu'il était impossible de ne pas la
prendre pour un jeune h-omme.

, (Les regards s'arrêtaient su® lui avec une

admiration étonnée, mais personne ne -

soupçonna le sexe de Lucrezio.
La "charmante maîtresse de l'ex-Lodovico

avait mis à exécution son dessein...
A la vérité, son cœur tremblait un peu

lorsqu'elle avait franchi le seuil du palais
d'Arezzo.
Efle craignait d'irriter Lodovico par cette

démarche imprévue, mais elle avait prépa¬
ré une lettre qui tout d'abord devait l'excu¬
ser, plaider en faveur de son amour impru¬
dent et disposer peu à peu Lodovico à 1 i-
dée de la revoir.

_

Suivant l'accueil qu'elle recevrait, ou bien
elle resterait le page Lucrezio, ou elle révé¬
lerait à Lodovico qu'elle était Lucrezia, si
toutefois il ne l'avait pas deviné.
Cette crainte faite d'un peu d espoir fut

déçue.
Lodovico ne la reconnut pas.
Il jeta sur elle un regard bienveillant e»

demanda :
— Tu as une lettre à me remettre, page .
— Oui, monseigneur.
— De quelle pairt?
— Le contenu de la lettre vous l'appren¬

dra. j'ai oTdre de ne rien dire.
Tout en prononçant ces mots, Lucrezia,

qui avait, jusque-là tenu les yeux baissés,s enhardit et regarda Lodovic'o.
Son visage s'illumina.
Mois la voix .de Bianca, qui par discré¬tion se détournait et adressait la parole au

P™ce> attira l'attention de Lucrezia.
regarûa la jeune fille et pâlit. SonCœur se serra.

Que faisait là cette jeune fille si jolie?Uu eteit-eiie p0ur Lodovico ?

ca^StTa^lettr^ ^ cive eU* ■**

Il lut et se mordit les lèvres.-
Son front sVn.pourpra, ses yeux étince-

lèrent:..
Il se leva, et brusquement il ordonna :
— Suis-moi, page !...
Il sortit, esn proie à une grande agitation,

n'osant regarder le prince ni Bianca.
Lucrezia s'élança derrière lui...
Lodovico, sans se retourner, marcha à

travers les couloirs, monta l'escalier de
marbre, pénétra dans sa chambre.
Lucrezia entra derrière lui.
Lodovico n-B laissa pas le temps à Lucre¬

zia de se remettre du trouble qui s'était
emparé d'elke, lorsqu'elle constata le sin¬
gulier effet produit par sa lettre.
Il ferma ia porte violemment derrière le

pseudo-page, et d'un ton courroucé :
— Tu es au service de la signora Lucre¬

zia ? C'est elle qui t'envoie ?
— Oui, monseigneur.
— Elle est ici, n'est-ce pas? Elle est à

Rome ?
— Oui, monseigneur.
— EU bien ! page, tu vas retourner auprès

de ta maîtresse et lui dire que si elle ose
encore m'écrira, si elle tente de me voir,
aussi vrai que je m'appelle Lodovico d'Arez¬
zo je la ferai jeter dans les prisons du
Saint-Office-

» Tu ajouteras q-uc je ne l'aime pas, que
le ne l'ai jamais aimée et que mon seul
désiri ma volonté plutôt, est de 11e jamais
entendre parler d'elle.
C'en était trop pour Lucrezia.
Poussant un cri plaintif, elle tomba éva¬

nouie aux pseds de Lodovico.
— La peste soit du page ! sécria Lodo-

vies
» Quê iSignUié une pareille émotîciv

» Est-ce que Se freluquet serait amoureux
de la Lucrezia, par hasard, et mes paroles
lui auraient-elles percé le cœur ?

» Je vais dire qu'on le porte dehors, à
présent qu'il a terminé sa maudite mission.
Mais Lodovico ne mit pas sa menace à

exécution.
Un sentiment pitoyable le porta à agir

tout autrement.
Glissant dans son aumônière la fatale let¬

tre, il se pencha vers le page, le prit dans
ses bras avec autant de facilité que s'il
eût soulevé un petit enfant et le déposa
sur le lit.
— Il faut desserrer son justaucorps et

mouiller ses tempes avec de l'eau fraîche.
»Je le renverrai lorsqu'il sera revenu à

lui.
» Après tout, ce pauvre enfant n'est pas

responsable des ordTes qu'on lui donne...
» Et cette Lucrezia elle-même, éprise de ce

maudit lodovico, est assez excusable,
croyant que je suis celui qu'elle aime, de
chercher à le revoir...
Tout en parlant, il dégrafait le justau¬

corps, rouvrait pour dégager la poitrine et
faciliter la respiration.
Mais son geste fut si brusque, qu'il arra¬

cha en même temps un morceau de la fine
chemise qui se trouvait sous ses doigts.
— Une' femme ! s'écria-t-il interloqué. Le

page est une femme.
Au même moment, Lucrezia ouvrait, les

yeux et fondait en larmes...
— Mon Lodovico... s'écria-t-elle, pardonne-

moi... Je t'aime tant... jp n'ai pas cru mal
faire...
— Que dis-tu... Que- dites-vous ?... balbutia

Lodovico,

— Dis-moi que tu me pardonnes, que tu
n'as plus de colère contre ta Lucrezia.
Elle s'agenouillait devant Lodovico dont

elle avait pris les mains, qu'elle serrait
dans les siennes.
Lodovico tressaillit.
Il comprit le danger terrible qui mena¬

çait son bonheur...
— Afi ! murmura-t-il, je n'avais pas prévu

cela!...
Puis, d'une voix plus douce :
— - Levez-votts, madame... Levez-vous, Lu¬

crezia...
— Lodovico...
— Ne m'appelez nas ainsi, dit-il sévère¬

ment, je vous défend de me donner ce
nom.

— Quoi, c'est toi qui me parles ainsi!...
Lodovico l'avait forcée à se relever.
11 dégagea ses mains de l'étreinte des

mains de Lucrezia.
— Ecoutez, dit-il à voix basse, écoutez-

moi, Lucrezia. 11 faut oublier le passé...
—Oublier! s'écria Lucrezia, farouche...

Oublier... Est-ce que je le puis à présent.
» Cela vous est possible puisque vous ne

m'aimez plus... Mais je yous aime toujours,
moi.

» A vous, j'ai sacrifié mon honneur, ma
vertu; pour vous, j'ai quitté la maison pa¬
ternelle... J'ai cru à. vos serments... J'ai
lié ma vie à la vôtre. Et à présent, parce
que cela vous plaît, il faut que je renonce
au bonheur espéré, au mariage promis, que
je retourne déshonorée dans ma famille, si
toutefois elle consent à me recevoir...
Puis, soufiain furieuse :
— Je comprends, Lodovico, pourquoi ma

présence yous est odieuse.,, -

«Vous aimez la jeune fille que j'ai vue
près do votre père...
— Taisez-vous! ordonna Lodovico, je vous

défends...
— Je me ris de votre défense. Faites de

moi ce qu'il vous plaira... Ordonnez qu'on
m'emprisonne. Faites-moi torturer, mais
vous ne m'empêcherez pas de crier à tous
que Lodovico d'Arezzo est un gentilhomme
sans honneur, un chevalier félon qui n'a
de coeur que pour séduire les jeunes filles
sans défense, qu'il insulte et chasse après
les avoir souillées... Lodovico, vous êtes un
lâche et un misérable.
Sous l'insulte, Lodovico courba la tête.
11 gémit, et de ses lèvres s'échappa cette

phrase incompréhensible pour Lucrezia:
— Ah 1 pourquoi ai-je fait cela ! Jamais

ie ne pourrai jouer mon personnage jus¬
qu'au bout... La fatalité s'attache a mes
^
Accablé, il se laissa choir dans un fau¬

teuil et resta immobile, les bras croisés,
les yeux fixés à terre, réfléchissant.
Cette attitude déconcerta Lucrezia et ni

.tomber sa colère. .

Elle le regarda, effarée, ne comprenant
plus. . , ....

Son étonnement fît place a la pitié.
Le Lodovico qu'elle venait de voir 91

hautain, si menaçant, était .ma:intenant
écroulé devant elle, comme accable sous le
coup d'une grande douleur.
Un secret instinct lui fit pressentit des

choses graves.. ,

Ce désespoir dont elle était témoin devait
avoir d'autres causes que sa presence su¬
bite dans le palais. d'Arezzo.

Aimait-il cette jeune fille?
Mais s'il l'aimait, Lodovico était assez

puissant pour la briser, elle, chétif obsta¬
cle qui osait se d»resser contre ce nouvel
amour.

.

Car elle se rendait bien compte que la me¬
nace d'un scandale n'était pas suffisante
pour arrêter l'homme qui, à. Florence, avait
vécu des libéralités d'une courtisane I Ves-
pera no Tavait-elle pas avoué ?
Il devait y avoir d'autres raisons à cette

attitude morne, désolée, si peu en rapport
avec le caractère altier et violent de Lo¬
dovico.
Lucrezia n'avait pins de colère.
Elle s'approcha, et timidement demanda :
— LOdovico, mon cher seigneur, mon ami,

vous avez grande peine ?
«Ne puis-je rien pour vous en guérir?
» Voulez-vous me faire confiance comme

à votre meilleure amie, et compter sur mon
amour qui est toujours aussi grand, malgré
vos' dures paroles ?

» Je vous aime, Lodovico.
» Si vous m'aimez encore, parlez-moi en

toute frarichise.
» Et s'il est eu mon pouvoir, mon tendre

ami. de porter remède à votre affliction,
croyez que je m'y emploierai de tout mon.
amour.

Ces paroles, empreintes de mélaucolie,-émurent Lodovico.

(A suivre.1
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Hat a raté lapenMi
DES TARIFS

DE CHEMINS DE FER

Paris, 14 février. — Le Sénat continue la
discussion du projet de loi autorisant un eou-
jveau relèvement temporaire des tanis de cne-
; SM-dl'Mticle premier, fixant les condition
jeta relèvement des prix de transport, M.
'iahaye présenta un amendement tendant a
(substituer à l'unification des
ment de majoration de tous les prix de
fcort des marchandises. Lorateur dit que lOIli
he des transports, les Chambres de commerce
de l'Ouest ainsi que 1 Um^^es ® ÏÏT»
Syndicales lyonnaises et un gi.and( nombrerote
-Chambres de commerce se sont nettement pro¬
noncées à .plusieurs reprises contre iunrn-
■L'amendement de M. Delahàye est finale-

OJRépondantSà' des questions de MM. Boivin-
Cbampeaux et Chéron, M. Le Tr°cquer, mmis-
Jtre des travaux publics, prend 1 engagement
«rue Dar rapport à l'ensemble des tarifs spé-

jplus de 50 %; en d'autres termes, l'augmenta¬
tion ne dépassera pas 22 centimes par kilo.
Sur d'autres interventions, le ministre dé-

«lare qu'après négociations avec les Compa-
i . .1 _ t_ 1 .. 1 rtr, /WVlrt'l Air.V* KAv\ AfîA,' n

banlieue jusqu'à 8,000 £r. de traitement et
a «00 fr. die loyer en ce qui concerne les chefs
Se famille. Cette disposition s'applique à la bon-
Stîeue de toutes les grandes villes. De plus, la
loi n'aura pas d'effet rétroactif, même pour
les abonnements à paiements échelonnés. Les
titulaires d'abonnements en cours n'auront
«One à acquitter aucun supplément de prix.
Toujours sur l'article lor, M. Doumergue pré¬

sente l'amendement suivant : « En ce qui con¬
cerna les marchandises, le taux de la majora¬
tion sera calculé en tenant compte des droits
'actuellement perçus Ou qui viendraient à être
/ultérieurement établis au profit de l'Etat sur
la circulation des dites marchandises, de façon
jh ce qu'en y ajoutant ces droits, la majoration
fie dépasse pas 115 %. »
L'amendement, qui visait surtout les vins,

jest repoussé par 177 voix contre 108.
i Avant le vote sur l'amendement, le jninis-
Itre avait fait la déclaration suivante : « Le tarif
Ides boissons est homologué, et je n'ai pas le
pouvoir de provoquer des réductions; mais,
'dans un certain nombre de cas, je me suis mé¬
nagé le droit do révision, et les Compagnies
S'ont admis pour les vins. J'userai de mon droit
si les tarifs étaient de nature à troubler les
conditions économiques. »
En réponse à une demande de M. Manger

.tendant à ce que la majoration prévue ne s'ap-
iplique pas aux représentants et voyageurs de
Commerce porteurs de la carte professionnelle
d'identité, le ministre dit : « Les cartes déjà
/délivrées ne seront pas frappées rétroactive¬
ment. C'est là un avantage pour les voyageurs
ide commerce. La question sera examinée de
nouveau lors de. la discussion du régime des
Chemins de fer. »

M. Régnier développe un amendement ten¬
dant à ce que le relèvement total des tarifs
ine puisse, en aucun' cas, dépasser 250 %, en
prenant comme base les tarifs en vigueur au
fier janvier 1919.
Après une assez longue discussion, l'amen¬

dement, que le ministre et la commission dé¬
clarent ne pouvoir accepter parce qu'il fau¬
drait renoncer au rétablissement normal des
/tarifs, est repoussé par 193 voix contre 70.
L'article prerrrer du projet est ensuite

jadopté.
On disjoint et on l'envoie à la commission

une disposition additionnelle à l'article 2, dis¬
position qui est ainsi conçue : « Les mutilés
leyant moins de 50 % de taux d'invalidité au-
iront également droit à une réduction de prix
«proportionnellement à leur taux d'invalidité,
Boit : 10 % pour ceux ayant de 10 à J5 % d'in¬
validité; 20 % pour ceux ayant de 20 à 25 %
d'invalidité; 30 % pour ceux ayant de 30 à 35 %
d'invalidité; 40 % pour ceux ayant de 40 à 45%
d'invalidité.
L'article 2 et les suivants sont adoptés et

l'ensemble du projet est voté par 227 voix con¬
fie 31.
Le Sénat s'ajourne à mardi.

. La séance est levée.

Conseil national des mineurs
Paris, 14 février. — M. Jourdain, ministre du

tiravail, et M. Borrel, sous-secrétaire d'Etat des
taunes et forces hydrauliques, ont reçu aujour¬
d'hui une délégation de la Fédération natio-
jnale des travailleurs du sous-sol. M. Jourdain
ja donné connaissance à la délégation du pro¬
jet de loi sur les retraites des ouvriers mi-jneurs tel qu'il a été modifié par la commission
ides mines. Il a fait observer à la délégation
jque ce projet de loi réalisait les revendications
suivantes de la Fédération, à savoir : 1° le
trelèvemeni à 1,500 fr. de la pension minimum
(des ouvriers mineurs, âgés de cinquante-cinq
ans et justifiant de trente années de travail sa¬
larié dans les mines, et 750 fr. celle de leurs
jveuves; 2° l'attribution d'une allocation com¬
plémentaire aux ouvriers ayant atteint cin¬
quante-cinq ans d'âge depuis le 1er septembre
0.914 et justifiant d'au moins trente ans de
(travail salarié, dont quinze ans dans les mi-
jnes françaises. Cette allocation, dont le mini¬
mum sera de 300 fr. pour quinze années de.
services, s'ajoutera à la pension acquise par
toes ouvriers à l'aide des versements patro¬
naux et ouvriers inscrits à leur compte indi¬
viduel.
Le projet de loi réalise en outre deux autres

réformes, qui n'avaient pas été comprises dans
Je cahier primitif de revendications : la pre¬
mière étend le bénéfice de l'allocation propor¬
tionnelle aux ouvriers ayant eu cinquante-cinq
ans d'âge avant le 1er septembre 1914 et ayant
Continué à travaillai' à la mine après cette
date; la seconde accorde line allocatipn aux
(veuves des ouvriers décédés avant l'âge de
cinquante-cinq ans et justifiant d'au moins
trente ans de travail salarié dans les mines
(françaises.
La délégation a pris acte de ces déclarations

ét a demandé un certain nombre d'améliora¬
tions nouvelles, notamment en oe qui concer¬
ne la réversibilité aux veuves de la moitié des
allocations proportionnelles dont jouiront
leurs maris dans les conditions prévues au
projet de loi. Elle a demandé, en outre, une
planification de l'article. 5, qui détermine les

Îroies et moyens des réformes réalisées pare projet de loi, notamment en oe qui con¬
cerne le relèvement de 0,25 % des contributions
patronales et ouvrières au fonds spécial.
Le ministre a fait observer que oe prélève¬

ment n'était même pas égal à une journée
)Ie travail pour les ouvriers comme pour les
Exploitants, tandis que l'ensemble des dépen¬
ses qu'entraînerait l'application du projet de
loi couvertes par les. 0/7 par les ressources
normales de la caisse autonome, peuvent être
Évaluées à 28 millions.

LES MINEURS NE FERONT PAS GREVE
LE 16 FEVRIER

Paris, 14 février.—Le Conseil national de la
Fédération des mineurs, siégeant en perma¬
nence à la C. G. T., a appris par téléphone
hue l'accord venait d'être établi entre cette
délégation et le gouvernement, sur les pro¬
jets de loi relatifs aux retraites des mineurs
et notamment au système des retraites pro¬
portionnelles. Il reste en litige deux points
Subsidiaires de peu d'importance.
Dans ces conditions, le Conseil fédéral à

décidé de surseoir à la grève jusqu'au 1er
jnars prochain, pour laisser au gouverne¬
ment le temps de faire voter les nroiets de
loi soumis aiu Parlement. Des téli
Vont être expédiés à tous les sec
tous les Syndicats miniers de France qui
avaient reçu l'ordre d'organiser demain di¬
manche, des réunions pour faire déclarer la
grève.
"MAIS SI LE PARLEMENT NE VOTE PAS

LES LOIS MINIERES
CE SERA POUR LE 1er MARS

Paris, 14 février. — Le Conseil national
de la Fédération des mineurs a terminé
fees travaux à 19 h. 30. En se séparant pour
^regagner leurs centres, les délégués ont re-
jgu l'ordre de faire éclater la grève le lundi
â°r mars, en la faisant voter en réunions,
publiques le dimanche 29 février, si d'iciîà ils n'avaient reçu contre-ordre.
; De son côté, le comité fédéral va faire
fcavoir au gouvernement que si pour le jeu-
Sdi 26 février au plus tard il n'est pas avisé
au vote par le Parlement de projets de
Joig minières qui lui sont soumis, la grève
se déclarera automatiquement le l01, mars,
pue lui, comité fédéral, ne disposera' plus,
Après cette date, du temps matériel néces¬
saire pour donner contre-ordre.
u,

LES CONGRES

LES PREVOYANTS DE L'AVENIR

Paris, 14 février. — Le Congrès des Pré¬
voyants de l'avenir a tenu ce matin sa troi¬
sième séance plénière, sous la présidence de
<M. Poulie, sénateur. La discussion des projets
(concernant la modification de la rente était
d'objet de la séance du Congrès.

M. Jaquet, délégué d'Euré-et-Loire, a pré¬
senté au Congrès lés conclusions de la com-
raission. Prenant ensuite la parole, M. Muller
ï(Saône-et-Loire), de Dieux (Àriège), Devirieux
l(Rhône), Rigaud (Haute-Garonne), Moulin
((Basses-Pyrénées), Roche (Ain), Iriquin (Gi¬
ronde), Dudon (Gironde), Porte (Côte-d'Or),
ÎPrugnat (Creuse) ont discuté pour ou contre
»e « statu quo ».
En fin de séance, après une intervention de

M. Poulie, le Congrès a rejeté les propositions
ides délégués du Rhône tendant au maintien
du stage de vingt ans pour les anciens et nou¬
veaux sociétaires, avec âge minimum de la
fiension à trente-cinq ans, et faculté de pro-onger son stage par périodes de cinq ans.
Le Congrès a adopté ensuite à l'unanimité :
le maintien du « statu quo » et l'accession à
rente définitive à cinquante ans, avec fa¬

ufilé de prolonger son stage au delà de cet
Age; 2" suppression pour les nouveaux adhé¬
rents de la pension d'attente, et droit à la
pension définitive à partir de cinquante ans.

La séance de clôture
Paris, 14 février — le Congrès des Pré¬

voyants de l'Avenir a tenu cette après-midi sa
téance de clôture. Après avoir procédé à l'é¬
lection de M. Iriquin (Gironde) comme prési¬
dent statutaire du Congrès, le Congrès a éeou-
jté l'exposé du fonctionnement de l'Orphelinat
fles Prévoyants, Société qui depuis sa fonda¬
tion a distribué 560,001) francs à titre de se-

pours.
M. .Tacquêt, délégué d'Eure-et-Loir, a pré

,senté ensuite au Congrès la résultat des in¬
vestigations faites au siège social dans la
fcomptabilitê du comité central. Il conclut à la
"parfaite tenue des livres. 11 a adressé ensuite,
feu nom du Congrès, ses remercîments et ses
félicitations à tous les employés, et particu¬
lièrement à M. Navoizwt, chef des-services ad-
«nlntetratifs.,
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FOOTBALL RUGBY
LE MATCH FRANCE PAYS. DE GALLES
C'est le colonel Craven, le capitaine (te la

fameuse équipe de Blaokheaith, qui arbitrera
le match de mardi, en l'absence de M. Ret-
ter trwin. malade.

X»es matches internationaux
L'ANGLETERRE BAT L'IRLANDE

Dublin, il février. — En présence de 25,000
spectateurs, l'équipe de l'Angleterre a battu
l'Irlande par 11 pointe à il.
Les avants irlandais suppléèrent à leur dé¬

faut de poids par une énergie peu commune.
Lloyd fut, comme d'habitude, superbe, soit

par ses coups de botte, soit par ses passesIl permit notamment, a-prés une superbe ou¬
verture. a l'ailier Dickson, que battit en Vi¬
tesse l'ailier anglais Harris, de marquer un
superbe essai.
Sur la fin, les avants anglais, qui firent unepartie splendaffe, dominèrent nettement le

p-acîv irlandais 6t Wers-hoaw et D avies purezit
amorcer de très belles attaques. Davies fut
le héros du match.

CYCLISME
LA COURSE DES SIX S&UHéj

. Bruxelles. 14 février. — La course des six
lours, après cent vingt heures, donne le clas¬
sement suivant ; Assche-Vanleerberghe, De-
ruyter-Berthet, Spiessens Buysse, Debaert-Per-
syns, qui ont couvert 3,500 kilomètres 315. A
un tour, Buysse-Debaerts Vanderstuyft-Van-
dever Vandenberghe ; à deux to-urs, Beyl-Léoii
Georvet.

BOXE
LE COMBAT TED LEWIS-PRUNIER

Paris, 14 février. — Ted Lewis a battu Pru¬
nier /par knock-out au neuvième round après
.une bataille acharnée.
Prunier a montré d'admirables qualités de

l poids, est tout à son honneur,
ed Lewis a surclassé Prunier, mais a çe-

son
Ter . , . .

pendant souvent usé de truquages dans les
corps à corps. ^

Courses à Yincennes
SAMEDI 14 FEVRIER 1920

eniui, a ju.
M. G. Mé-

.Voiçi les résultats détaillés des épreuves t
PRIX DES AVENUES (au trot monté), 4,000

francs, 2,500 mètres. — 1er, Ottawa (A. Chois-
selet), à M. Theisi Se, Primus (O'Brehin). à M.
A. Roudel; 3e, Poltowa (Pain), ' "
nard-
Non

le (M. _

ker (P. _ . .. , „.

Ûueen-Mafb (M, E. Bertru), Aovrajq,,
Pon toise CFaure), Pégase
(Amar), Qualité fE. Picard).
PRIX" DE BEAUMONT-LE-ROGER (aui trot

attelé), 4,000 11, 2,600 mètres. ter. Kaki
(Cnudde) à M. E. Poîet: 2c. Nçmxad (Gadiotb
â M. F. Besson; Se, Kaiser-Dali (Yid-al), A m.
J. ,'fimon.

Non placés i Mistinguotte (Leboucher), Lit-
tte-Cat (M. II. Amar). Olivette (Visa), LSctol(Szabo) Nalicante (Dubreuil), Mailly (M. L.
Forcinal), Jupiter (Pain), La-Thérè»e (Massonl,
Indochine (Faure), Kérone (Prosper).
PRIX DE LA CUVINIERE tau trot monté),

5,000 fr., 2,500 mètres. — 1er, Marcellus (le pro¬
priétaire), à M. C. de Wazières; 2e, La-Fontai¬
ne (p. Daubichon), à M. L. Hémard; 3a, Kert-
messe (P. Poey), à M. F. Vève.
Non placés : Longchamp (Beveret), Leader

(Chrétien). Chollot (Demorissi), JdotssonneU/sa
(L. Leroy), Louis-Douze (Bulhion). Nazaruth
(A. Sourroubille), Le-LoupUlon (Carré).
PRIX DE DOMFRONT (au trot attelé), #000

francs, 2,800 mètres. — 1er, Quarteron (le pro-
riétaire), à M. v. Cavey aîné; 2e, Pétifyicr

d;I
V
Bernard). à M. Roux; 3e, Porte-Dorée (M. P.
/iel), à M. Gamare. ■
Non placés : Quartier-Général (E. Ptoard),

Qu-erelleuee (M. C. de Wazières/), Ondée-d (Avril
(Bégou). .

PRIX DE BASLY (au trot monté). 8/460 fr..
3,000 mètres. — 1er, Phcenix (Riaud), à M. L.
Olry-Rœderer; se, Père-Léon (Cnudde)- à M.
Th. Pieraerts; 3e, Quinte (E. Picard), à4M. Ca¬
vey aîné.
Non placés-: Prince (A. SourroublXte), Que¬

nouille (M. A. Forcinal), Portici (A. Méqul-
gnon), Prosper (L. Boudet).
PRIX D'EPINAL (au trot asttelé), ftOOO îr„

2,800 mètres. — 1er, Ostencle (le propriétaire),
à M. C. de Wazières; 2e, Ouille (Simonard), à
M. Thiérv de Cabanes; 3e, Ofco (H. Lellèvre),
à M. R. Hjiet
Non placés ! Onze-à-Cœur (f\l. p. Paget). Or-

(M.
(Pentecôte).
1/5. , ■
PRIX EDIMBOURG (au trot attalé),

3,000 mètres. — 1er, KicireirbS (ï. Sourroul
à M. H. Masson; 2e, lob (Olivier). à M. A.
Planchon; 8e, Jacques (iVacliauX), à M. Jean-
rot fils.
Non placés: Klnsaoaise "(H. Amar), Druvèare

(A. Sourroubille), Halbrén ff-ahrollle).
CHEVAUX Pri.

O t tawa . —■ ■■ - - friTv.-, G-

Primeur »
Pottowa —P-
Iiaki ....... i,>i.,................>w.,G

- P
Nemrod p
KaiserJDak p S*-*.»,.-¥^ —r.

4R« »
1 60
a 50
1 »

Marcellus R
— PI

La-Foataluo w...-.**,.**■—P!
Kermesse p

i? 60
19 50
47 50
89 50

«
18 50
33 50

Ec. Cavey aîné .œ.., G
Quarteron R
Pétivier p

13 50
12 50
61 50

,

7 »

7 59
27 »

Phœnix 'G:
T" P

Père-Léon p

16 50
14 »
•M »

t6 50
Ht »

Ostendo G1 141 »

p- Pf 29 500Ville pWHST«wi(fc«^ PI 25 30
Oba

, p'| 15 50

: 92 »

22 »

17 50
9 50

Kirîrettè G
— P

JOh P
i»
20 »

28 50
11 50
9 »

îte Président de la
I Bordeaux

LA MANIFESTATION DU 1er

Ainsi qu'on le sait, une commission, com-
, osée <te délégués du Conseil général, -du
Conseil municipal et de 1-a Chambre do com¬
merce, a été chargée d'élaborer le program¬
me des manifestations qui seront organisées
le 1er mars prochain à Bordeaux, a l'occa¬
sion du voyage du Président de la Républi¬
que. Cette commission a tenu, dimanche
matin, à l'hôtel de ville, une première séan¬
ce préparatoire, sous la présidence de M.
Philippart, maire.
Différentes commissions ont été nommées

à l'effet d'étudier les diverses parties de oe
programme qui, après adoption de principe,
sera soumis à l'agrément de M. Dëscttanei.
Nous croyons pouvoir dire que M. Des-

ciianel arriverait à Bordeaux dimanche soir
2-9 février, et en repartirait mardi, matin
2 mars.
En même temps que le Président, vien¬

dront sans doute à Bordeaux M. Poincaré,
qui sera alors ancien président, et qui, avec
la meilleure gTâce, a bien voulu accepter
l'invitation qui lui a été adressée; le maré¬
chal Petain, plusieurs ministres, les séna¬
teurs et députés d'Alsace et de Lorraine, et
des représentants des cinq Académies.

»

''Fente de charité
de la Société d® l'Hufance

Les salons de l'hôtel de ville ont de nou¬
veau ouvert, samedi, leurs portes pour re¬
cevoir une foule élégante, heureuse de s'as¬
socier à l'œuvre, belle entre toutes, si géné¬
reusement et si superbement poursuivie par
la Société protectrice de l'Enfance.
L'éloge de cette institution n'est plus à

faire. Tout le monde la connaît et l'admire.
Le but qu'elle poursuit avec un inlassable
dévouement mérite le respect et l'appui de
tous les philanthropes, de tous ceux que
préoccupe l'avenir de notre chère France.
Y a-t-il mission plus noble, en eflet, que
celle qui s'attache à sauver l'enfant, à ai¬
der les petits à grandir 1
Les sympathies de nos concitoyens pour

la Société, protectrice de l'Enfance se sont
affirmées samedi, avec une ampleur qui a
ravi ceux qui ont eu la bonne fortune d'as¬
sister à cette brillante manifestation em¬
preinte d'une haute distinction. A l'envi,
on remerciait et on félicitait le maire de
Bordeaux d'avoir mis une fois de plus la
Maison commune à la disposition des orga¬
nisateurs et des organisatrices de cette ra¬
dieuse journée.
De multiples tables de vente où s'amon¬

celaient mille bibelots divers, surtout des
objets utiles et alimentaires que l'on se dis¬
putait, étaient tenues par les dam-es du Co¬
mité : Mmes Audinet, Georges Calvet, Es-
chenauer, Albert Eyquem, Edouard Faure,
H. Gounouilhou, Meure, Pitres et Vergelv,
et par Mlle Philippart. La gracieuse fille
du maire avait avec elle tout un essaim de
charmantes compagnes : Mlles d'Armau de
Pouydraguin, Calvet, Dollfus, Ballande, Le-
tanneur, de LUze, Dupré et Tardieu.
On ne saurait leur adresser trop de féli¬

citations. Dames et jeunes filles ont été les
fées bienfaisantes de cette fête des petits
et des grands.
Dans ce légitime tribut de gratitude, on

ne peut aussi oublier le bureau de la Socié¬
té : MM. les docteurs Rousseau-Saint-Phi¬
lippe, président, et Rivière, secrétaire géné¬
ral, — dont l'action, pleine de compétence
et de cœur, s'emploie, avec un zèle toujours
en éveil, à développer l'œuvre poursuivie —
et les membres de là commission de cette
kermesse ; MM. Saillard, 1 conseiller à la
Cour d'appel; Daniel Dupré, Poissant, Thi-
baudeau, Fosse et Christian Cruse, aux
noms desquels il convient d'ajouter celui de
M. le docteur Joseph Vergely, secrétaire du
Conseil.

Ce fut donc une splendide après-midi, di¬
gne de son objet. Elle s'est terminée par des
danses fort animées et aura, ainsi qu'on le
sait, lundi prochain, 16 février, une conti¬
nuation à lâ Salle Franklin, 21, rue Vauban.
Le spectacle sensationnel et le bal qui y
seront donnés attireront encore les innom¬
brables amis de la Société protectrice de
l'Enfance.

Cercle national
C'est devant un auditoire aussi brillant que

nombreux que M. Duguit, réminent doyen
de la Faculté de droit de Bordeaux, a traité
jeudi, des pouvoirs comparés du président
Descbanei et du président Wllson.
Il a été de mode de trouver insuffisants

les pouvoirs que notre Constitution de 1875
confère à notre Président de la République.
M-ais les événements récents (les incidents
qu'a soulevés aux Etats-Unis la question du
traité de paix) sont, d'après M. Duguit, de
nature à ramenep.' les protagonistes d'un
bouleversement constitutionnel à une plus
saine notion de la réalité des choses. A
l'épreuve des événements, la Constitution
française de 1875 s'est montrée souple et
efficace. Le système américain a abouti à
une crise qui apparaît sans issue. L'éminent
conférencier, qui jadis a été lui-même paT-
tisafi (Fun accroissement des pouvoirs pré¬
sidentiels, avoue être revenu de cette opi¬
nion. Le spectacle que les Etats-Unis don¬
nent au monde ne fait que lui confirmer la
supériorité de notre système.
Des applaudissements nourris ont prouvé

avec quel Intérêt l'auditoire avait suivi l'ex¬
posé magistral de M. Duguit. M. Ch. Caza-
let lui a exprimé en quelques mots heu¬
reux la satisfaction et les remeroîments de
tous ceux qui eurent le privilège d'assister,
à cette remarquable conférence.

«

3La lutte contre les incendies
de forêts

Les forêts ont, pendant la période de guer¬
re, été décimées par le feu.
En 1918, 13,000 hectares ont été détruits

en Gironde.
Dès avant la guerre, les propriétaires fo¬

restiers et les maires des commîmes inté¬
ressées n'avaient pas laissé d'être émus par
cette angoisante situation.
Une réunion a eu lieu à Lesparre, le ven¬

dredi 6 courant, en vue d'organiser d'une
façon pratique et sur des bases solides la
défense des forêts, et une commission, pré¬
sidée par M. de Caunefe, et composée do
nombreuses personnalités médocaines, par¬
mi lesquelles MM. Prévôt, maire de Car¬
cans, secrétaire général; Boymièr, Teyssier,
Kapellof, conseillers généraux; Eymond, Du¬
rand, Lafitte, conseillers d'arrondissement;
Loubapey, maire de Naujac; Mothes, maire
de, Saint-Laurent; Courrian, maire de Saint-
Germain; Libron, maire de Grayan; Dnfort,
maire de Vendays; Marcou, adjoint au mai¬
re de Soulac, a été nommée en vue d'orga¬
niser un grand Congrès, qui aura lieu à
Bardeaux à une date prochaine, pour éta¬
blir un plan d'action définitif et poser les
bases d'une Fédération qui groupera toute/3
le® communes intéressées.
Le but de cette Fédération sera d'obtenir

des pouvoirs publics la création de Syndi¬
cats forestiers obligatoires, d'étudier et de
réaliser tous les moyens propres à prévenir
ou à combattre les incendies.
Cette question, _ d'un intérêt capital pour

nos régions, mérite do susciter le plus vif
intérêt, et nous ne doutons pas que tous les
propriétaires forestiers et toutes les munici¬
palités intéressées de la Gironde, tous les
amis enfin des forêts et des landes ne se
fassent un devoir de répondre en masse à
l'appel oue vont leur adresser les promo-

JLl3®-to,.d.e'ce mowéwegt»

Si les nègres s'en mêlent ï
Trois marins du voilier « Vulfran-Puget, »,

actuellement en cale sèche, passant samedi
soir, vers huit heures et demie, quai de Ba-
calan, ont été assaillis par deux nègres,
dont l'un avait un revolver au poing. Sous
l'a menace de cette arme, les malfaiteurs en¬
levèrent : 1. Au marin Adrien Marie, âgé de
vingt ans, sa montre en argent avec chaîne
en cuivre et une somme de 50 fr, en cou¬
pures; 3. Au mécanicien Adolphe Bouilly,
âgé de quarante-deux ans, son portefeuu
contenant une soixantaine de francs.
Par bonheur pour lui, le troisième ma¬

telot du « Vulfran-Puget » n'avait rien dans
ses poches.
Ayant terminé leur audacieuse opération,

les deux nègres s'éloignèrent en vitesse. L'un
est petit, l'autre est démesurément grand.
Ces indications, à défaut d'antres, (toivunt
favoriser relativement les recherches poli¬
cières.

Autour d'un tapis vert
M. Cornuau, chef dé la Sûreté, accompa¬

gné des agents Anouilh, Davignaoq, Gai-
jan et Ferchit, a fait une descente, samedi
soir, dans un étalissement du cours d'Al-
hret, où on lui avait signalé que des par¬
ticuliers jouaient tous les soirs à la passe
anglaise.
De fait, on trouva autour d'un tapis, vert

trente'hommes de tous âges. Tons ont-été
laissés libres, après qu'on eut examiné,
bien entendu, leur situation.
Quant au tenancier, il a été l'objet d'un

procès-verbal ; il y avait deux croupiers, .qui
seront également poursuivis ®Ur citation di¬
recte. Le pourcentage prélevé par le tenan¬
cier était ainsi réparti : la moitié pour lui;
l'autre moitié pour les croupiers, un quart
chacun'.
Suivant l'usage, l'enjeu a été saisi.
Victime de son imprudence

I.e Marocain Mouida-Ben-Meki, attaché à
l'entreprise Baronnet de Trompeïoun, a été
victime, samedi, d'un bizarre accident qui
lui a coûté la via.
Mouida ayant l'intention de passer 1a" jour¬

née à Bordeaux, aval-t pris place dans la
partie supérieure d'un wagon à étage. A
un moment donné, il passa le buste par la'
portière pour regarder sur la voie. Le train
arrivait alors sous le pont de Bruges Le
Marocain étant..resté dans la même position,
sa tête heurta violemment un des isolateurs
fixés contre la paroi dudit pont.
L'infortuné eut la boîte crânienne défon¬

cée. il succomba sur le coup.
Le cadavre a été déposé à la morgue.

I»es accidents
M. Paul Bulor, âgé de soixante-neuf ans,

tonnelier, quai de Paludate, a été renversé
par un aiteiage dont le conducteur s'est em¬
pressé de prendre la fuite sans slnqnléter
de l'accident par lui causé.
Une roue du véhicule a passé sur le ton¬

nelier, qui a eu le pied gauche écrasé et la
cuisse droite fracturée. La victime a été
transférée à l'hôpital Saint-André.
— Le coiffeur Louis Dubourg, âgé de trente

ans, demeurant à Lesparre, de pfssage à
Bordeaux, entrant dans un café-concert, a
fait une chute .sur une table de marbre et
s'est blessé à la figure. Il a reçu les soins
nécessaires à l'hôpital Saint-André.

hugubre trouvaille
Un jeune électricien, André Bartbe, (de¬

meurant cité Saint-Aignan, a trouvé, same¬
di,- sur le bord de la Garonne, à la hauteur
du boulevard Brandenburg, un fœtus du
sex®_masculin, qui était enveloppé dans une
serviette. Le petit corps, qui ne porte aucune
trace de violences, semble avoir séjournédans l'eau un peu plus d'un© semaine II a
été déposé à la morgue aux fins d'autopsie.

Pr&rsosmel du gaz et de l'électricité
rie Bardeaux

'Le personnel de la compagnie gènèraile
"dréclalrage de la ville de Bordeaux, avec le
icOnoours de la direction de la Compagnie, a
constitué un comité qui a distribué pendant
la g-uerre aux familles des mobilisés, des se¬
cours 8'élevant à la somme d'environ 289,000
francs. Le reliquat des fonds recueillis, soit
70,000 fr., a été distribué sous forme de titres
de rente et livrets de Caisse d'épargne à 65
orphelins de guerre.
La remise des livrets a été effectuée au

cours d'une réunion intime suivie d'un goû¬
ter offert aux orphelins le dimanche 8 fé¬
vrier, dans les locaux de la direction de la
Compagnie, générale, rue de Condé.
Lé personnel, qui a chèrement payé sa dette

au pays, a fait ainsi à l'égard de ces familles
et des enfants si durement éprouvés par la
guerre un geste de solidarité d'une haute
portée morale et sociale.

Commerçants et InMriris moMIIsés
Nous recevons la communication suivante a
« La Fédération des commerçants et indus¬

triels mobilisés, 10, rue de Rorne, à Paris, a
protesté énergiquement auprès du ministre
du commerce et du ministre de la justice
/contre ce fait que certains démobilisés ont
été l'ohjat d'actions jtâiiciaires, malgré les
décrets moratoires;

» Elle Invite tous ses adhérents et les per¬
sonnes Intéressées qui auraient à se plaindre
de tous mauvais agissements de se faire con¬
naître au secrétariat du Groupement giron¬din et de la 8e région économique, 13, rue du
Couvent, à Bordeaux, qui se chargera defaire rappeler au respect des lois et des dé¬crets tout poursuivant.»

Postes et télégraphes
Hlxêté ministériel, M. Menu, sous-dlrec-

; toiir a la direction de la Gironde, est replacé,
su>r sa demande, dans son ancien poste d'ins-

; ; Docteur à Bordeaux (service postal).
Reeonnatssaiîee d'stmté p&ÈIique
Nous apprenons avec plaisir que ta Chain-

bfe de métiers de la Gironde et du Sud-Ouest
Vient, par décret du Président de ta Républi¬
que an date du 24 décembre dernier, d'être ce-
connue <l'utilité publique.

Recensement des ttlsaclens
et ries Lorrains des eSasaes 1893 à «920
Le maire de Bordeaux a l'honneur d'Infor-

fiiéir les Alsaciens et Loïrains présumés réjntê-
eiés dans la nationalité française par suite
au traité de paix et appartenant aux classes
1893 & 1920 Inclusivement, qu'ils doivent im¬
médiatement faire leur déclaration en vue de
leur inscription sur la liste du recrutement de
l'armée, conformément à la loi du 21 mars 1005.
Les déclarations seront reçues à la mairie

(division des affaires militaires), tous les jours
non fériés, Jusqu'au 20 février, dernier, délai.
Porter livret militaire allemand ou pièces
d'identité.

Anx démobtilfsés

Par décision ministérielle, les assurés des
retraites ouvrières et paysannes, qui ont été.
mobilisés, sont exonérés de versements pen¬
dant tout le temps de leur moblisation. Pour
conserver ces avantages, 1-ls sont priés d'aller
retirer immédiatement leur carte a/nntielk) à
la mairie de l;eur commune.
MM. les Maires de la Gironde sont priés, dans

le cas où la carte ne se trouverait pas à leur
mairie, de la réclamer d'urgence au service
départemental des rdltraittes, 4)8, rue de la
Devise.
Prière, de se reporter au recueil des actes

administra tifs 'de la Gironde, n. 5, févriër 1919.
. ————— —

PREMIER JOUR EÎS L'Ail ANNAMITE
L'inteïDrète infioehinois Clémeqt Nguyên-

âinh-Chinh, 11, rue de Cursol, informe ses
compatriotes de la région que la Fûte du Têt
co.rresponfirâ cette année au £0 février.

Communications
RENSEIGNEMENTS ADMINISTRATIFS
ARRET D'EAU. — Il sera fait pendant ïa

journée de mardi 17 courant, <Je huit heures
du matin à sept heures du soir un arrêt
d'eau rues Jean;-Biirguet, du M-arôchal-J.cilïre,
place Rotian, rues de l'HôtePcle-Ville, des Rem¬
parts, Pageot, Moutbaz-Oiï et rue des Trois-
Conils (de la rue des Puemparts à la rue Beau-
badafc).
CHEMINS DE FER
BORDEAUX-BASTIDE. — La gare de^ Bor¬

deaux-Bastide acceptera ^ mardi 17 février.:
1. Les marchandises à destination du réseau

P.-L.-M., se rapportant aux, déclarations d ex¬
péditions numérotées de 102 à 1^000 BE.
2. Les marchandises pour Paris-Ivry se rap¬

portant aux déclarations et expédition numô-
notées de 1,501 à 2,000 BE.

3 Les marchandises pour les autres uèsti-
natlans. sauf celles pour le réseau du Nord,
se rapportant aux déclarations d expéditions
numérotées de 10,501 BE it 11,000 B'E.
COMPAGNIE D'ORLEANS. — La gare de

Bordeaux-Bastide acceptera 1 e lundi 16 fé¬
vrier :

.

L Les marchandises à destination du_P.-L.-
M. par expédition de 600 kilos au maximum
sa rapportant aux déclarations d expédition
numérotées de 40.501 B à 42.700 B.
go Les marchandises pour Paris-Ivry se rap¬

portant aux déclarations d'expédition numé¬
rotées de 1-001 B. F,, à 1.500 B. F..

30 Les marchandises pour les autres destina¬
tions, sauf celles à destination du réseau du
Nord se rapportant aux déclarations d'expé¬
dition numérotées de 10.001 S. E. à 10.500 B. E.

Au Palais
Le drame du Wasbâsch

Le chauffeur américain Mekenna, qui futfrappe à coups de rasoir par un de ses com¬patriotes embarqué comme lui à bord du
"vest mort samedi, a l'hôpitalSaint-André, où on l'avait transporté, M le

juge Giraud, chargé de l'instruction de cetteacaire, avait pu entendre longuement Me-lœnna il y a trois jours : il a procédé sa¬medi après-midi à l'interrogatoire 'd/e sonf
agresseur, qu'il inculpe désormais dé oneur-

FINANCES -- MARINE - COMMERCE

Petite Chronique
DISPARU. — On est depuis mardi, sans nou¬

velles de M. Léon B..., âgé de soixante ans.
Les personnes qui pourraient fournir des ren¬
seignements à son sujet sont priées de les
communiquer Tue Guêrin, 1. M. B..., est petit,
assez gros ; il porte un pardessus noir et un
foulard blanc au cou. Il est coiffé d un cha¬
peau melon et chaussé de bottines.

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Présidence de M. FOURCAUD, vice-président.

vols et recel
Léo®! Mouret, 24 ans, sans domicile fixe

? chemin d'Arès, un manteau, appar¬tenant à un wattman do tramway. Le tri¬bunal 1 a condamné à huit mois d'omnrïson-

jom et à CiB<ï ans d,int0rdictipn de sê-
r~ Baithazar Sanohez, 27 ans, et RaymondSimon, 20 ans, demeurant ensemble rueMagendie, ont volé du cuir en gara de LaBastide, : quatre mois d'emprisonnement àl un ©t à l'autre.
— Le 1er janvier, un cambriolage fut com¬

mis chez Mme Feret, rue Langloie Quel-
ques jours plus tard, la victime du val re¬
connaissait un manteau de fourrure qui lui
avait été dérobé. Ce manteau étant porté
par Augustin© Théberge, 37 ans, qui déclara
l'avoir reçu en cadeau d'un ami inootmu
Poursuivie pour recel d'objet volé,' Augus-tihe Thébarge a été condamnée à quatre

mois d'emprisonnement.

Informations
M&isosa riesœoiliés

rie ï® gronde gtrerxc
Les quêtes effectuées au profit de l'Œuvre

dans les théâtres de la ville pendant le mois
de janvier, ont donné las résultat® suivants :
Grand-Théâtre. 704 l'r. 40; Soala, 207 fr. 25; Tria-
non. 1,016 fr. 9o; Alhambra, 529 i'r. 50; Bouffes,
747 fr. 75; Alcazar, 165 fr. 15; Skatirig-Paiaoe,
84 fr. 15; Royal's Tea, 44 fr. 46; théâtre Moliè,
î-e, 104 fr. 40.
Le comité de l'Œuvre adi^esse à tous, quê¬

teuses et donateurs, ses plus stncôres remer¬
cîments. Les ressources recueillies aideront à
soulager de glorieuses misères.

Ecole supérieure rie eozaaerce
et d'iudiistrie

(Association des anciens élève»)
Dimanche dernier, à l'Ecole supérieure de

comm.eroe et d'industrie, rue Saint-Sernin,
s'est tenuo l'assemblée générale annuelle de
l'Association des anciens élèves. Le début de
cette réunion a été maxqué par une mani¬
festation touchante à l'occasion de la nomi¬
nation de M. Merckiing, directeur de l'Ecole,
au grade de chevalier de la • Légion d'hon¬
neur.
Aussitôt après, l'assemblée générale de

l'Association s'est déroulée suivant l'ordre
du jour. Des rapports du secrétaire géné¬
rai, M. A. Pau, et du trésorier, M. G. Rous¬
seau, il résulte que l'effectif des membres
actifs de l'Association au 1er janvier 1920
était de 864, que le nombre aotnëlletneint
connu de: ceux qui sont tombés sur les
champs do bataille pendant la guerre est de
79, et qu'à cette page tristement glorieuse
des fastes de l'Association, doivent s'ajou¬
ter: 141 citations, lit croix de guerre, 12 mé¬
dailles militaires et 7 croix de la Légion
d'honneur. D'autre part, le trésor, malgré
les temps difficiles qu'il a traversés, a versé
aux diverses oeuvres de guerre des sommes

i )te'élevâj»t à ,ua : total, d'enviEpn

Qrmqm
GRAND-THEATRE

Mardi, en matinée de famille, à 2 heures, re¬
présentation de l'œuvre poétique et mélodieuse
de Massenet: «Don Quichotte». Cette admira¬
ble partition sera interprétée par M. Boux-
man, créateur du rôle; par Mlle Garchery, de
l'Opéra-Comique, interprète de Dulcinée au
théâtre de la Gaîté-Lyrique de Paris; par M.
Raynal, Sanoho admirable, et tous les artistes
de la création. — Mardi, en. soirée, « Carmen »,
avec M. Fernand Lemaire et Mlle Lise Lan-
dral. — Mercredi, en matinée, «Fleurette»; en
soirée, «Louise». Location ouverte. — Vendre¬
di, en soirée de gala, et dimanche, en matinée
de gala, «la Dame Blanche», avec le ténor
Léon David et Mlle Lili Dupré, du théâtre
royal de la Monnaie. ,

APOLLO
On chante ! On rit ! On danse ! On s'amu¬

se follement à l'opénette de Joseph Sz>ulo, et
c'est ce qui explique le succès sans précédent
de « Flup !... » qui sera joué à l'Qooa>&ian du
Carnaval, lundi, mardi et mercredi en soi¬
rée. avec F. Caruao, A. Chambon, Lya Ced-
dès, Mario, Mme Lejeune, I-loné Gamy et Mlle
Lucy Raymond. — Mercrtedl. en matinée de
gala, Mariette Sully dans sa création de « Su-

• «je». — Jeudi, pas de maitlnée. Jeudi soir, «la
Cocarde de Mirai Pinson ».

BOUFFES
Mercredi 18 et jeudi 19, deux soirées de

grand gata, «la Chasse à l'Homme» (tournée
Charles Baret), avec le concours de Mlle
Suzanne Demay. Dina Fleiiry, MM. Malavier,
Garty. — Vendredi, « les Dégourdis de la lie »,
vaudeville en trOis actes, de MM. Mouezy-
Eon. Location ouverte. Téléphone 31-17.

TRIANON
Pour s'amuser, pour passer une franche soi¬

rée de bon rire, il faut venir écouter « Loute »,
cousine germaine de la môme Crevette, écho
nimeinté ' du bar Maxim's. A l'occasion des
fêtes, une matinée supplémentaire de « I.oute »
aura lieu le Mercredi des Cendres 18 février.
Prudent de retenir ses places à l'av.aince. au
théâtre Trianon. Téléphone 47.16.

SCALA
« Phi-Phi », sans un jour de défaillance, tou¬

jours aussi jeune et aussi fêtée, marche al¬
lègrement vers la cinquantième. Interpréta¬
tion d'élite, avec Mlles Berka, de Nixo, MM.
Hemdey, Fleory, Réval, Marcel. Location sans
frais.

ALHAMBRA
Aujourd'hui, en m-timée et soirée, dernières

de « Pomone ». fantaisie musicale et mytho¬
logique de Mme Chassagne. interprêtée par
■M. et Mme Chassagne, de l'Opéra de Nice. Du-
fleuve dams ses 'ouVelles chansons.

SAÏNT-PROJET-CINEMA
Luiodi 16 févrlçr, «Maoïste SominambuJov.

terminant la série interprétée par le célèbre
athlète.

ALHAMBRA-SJâNCïNG
Grand bal en matinée et soirée, Mardi Gras,

dans les spleudides salles ornées et fleuries et
Illuminées comme pour la fête des étudiants.
Grand bal masqué, deux orchestres et" jazz-
band. Mercredi, en soirée, /bal.

AU SKATING
'A l'occasion du Carnaval, pâtinage et grands

bats avec le merveilleux: iasz-band. Mardi, ma¬
tinée et soirée; mercreoi. matinée et soirée,
nombreux souvenirs, pris ordinaire des pla¬
ces.

Vous aurez tout© satisfaction, Madame,
pour votre coiffure de ville ou de soirée et
pour tous les soins de la chevelure dans les
Salons de coiffure « AU RAYON D'OR », an¬
gle cours yictor-Hugo-Sainte-Catherine.

SPSCEACI.ES du 15 février
GRAND-THEATRE. — 8 h.; Don Quichotte.
APOLLO 8 h. 30 : La !>emois«i6 du Printemps.
BOUFFES. — 8 h. 30 : Napolôonette.
TRIANON. — 8 h. 30 ; Loute.
SCAUS. _ 8 h. 30 : Phi-Phi.
ALHAMBRA. — 8 h. 30'/ Pomone, opérette.
ALCAZAR. — 8 11. 30 : Cartouche.
ALHAMBRA - DANCING". — Matinée et soirée:
Bal Jazz-Band.

SKATING-PALACE : Patinage et Bal, à 8 h. 30.

TÏ7IWTÎIM P°w cheveux et barbe à base
i C.&1T I URL tla Henné, nouvelle méthode
d'emploi : on appliqua ia k COLORAT » en
une seule fois. Sensationnelle découverte. Se
vend et s'applique chez le seul dépositaire,
HENRY, 48, c. Chapeau-Rosigc, Bx. Tél. 1071.

BOURSE OE PARIS/
du 14 février

MARCHE OFF IC?EL
FONDS D'ETATS. — 5 %, 87 66 ; 4 % 191,7, 71 60;

o % ktoéré, 71 25; 3 >A amortissable, 90;J %, 57 65; Obi. Ch. fer Etat, 352; Crédit Natio¬
nal, 499; Madagascar 1903-190o, 04; Afrique Occi¬
dentale française, 338; Tunis 1892, 316; Maroo
1911, 434; Argentine 1^96, 108; 1908, 825; Brésil
1889, 101; 1911, 330; Chine 1895, 130; liW 475;
1908, 495 ; 1913 579; Congo Lots, '88; uni¬
fiée, 143; privilégiée, 110; Espagne, 207- Italie.
fâ,JaP°n ra», w 7!»! 19*, 114; ttlb, lté- BoS1913, 1,050; Maroc 1904, 495; 1910, 575; kassie
1867-69, 31 25; 1880, 30 50; 18&, 30 75; consolid.,
Ire « 2e sér., 38 20; 1891 or et l&L 33; 1894(w fr- SOde r-). 30; 1896, 32; 1806, 50? 19$, 40;Serbie 189o, 50 Dette ottomane unifiée, 62 SS."
ÊTABUSSEMJ.NTS DE CREDIT (Actions).

*- Banque de France, 5,450; Banque d'Algérie,
3.800; Banque <': Paris, 1,530; Compag
gérienne, 1,630; Comptoir d'escompte.
Crédit foncier, 850; Crédit industriel noiri li¬
béré 725; Crédit lyonnais. 1.515; Crédit mobi¬
lier, 561: Société générale. 705; Banque fran¬
çaise, 312; Banque de l'Union parisienne, 1,259-
Banque nationale du Mexique, 575; Banque
ottomane, 773; Banque française Rio Plata,
445; Foncier Egyptien. 1,081.
CREDIT FONCIER — Communales 1879, 421;

1880, 458; 1891, 268; 1892, 308: 1899, 300 50; 1806.
340; 1912, 178 50; 1917 (libérée), 3S6,; 1917 (non li¬
bérée). 306; 1920 (libérée), 512; 1920 (nom libé¬
rée) . 493.
Foncières 1879, 460; 1983, 317; 1885, 305; 189S.

321; 1903, 339 50; 1909. 279 50 ; 3 y3 1913, 385; 4 %
1913, 410; 1Ô17 (libérée), 326; 1917 Cnon libérée).
306.
Bons à lots 1387, 83 25; 1888, 97 50.
VALEURS DIVERSES (Actions).. — Cie des

Métaux, 1,250; Cie génér. des Eaux, 1,170; (fie
génér. trans. ordin., 525- Omnibus de Paris,
518; Sels Gemmes. 236; Suez, Canal maritime,
7,875; Société civile Suez. 4,105; Snez, Part®
fondateurs, 2,890; Panama, tsi- Procédés
Thomsom-IIouston. 9,90; Tramways de Bor¬
deaux, 172 50; Aciéries de France, 1,000; "Acié¬
ries de la Marine, 1,620; Ateliers et Chantiers
de la Loire, 2,460- Chantiers et Ateliers de la
Gironde, 840; Chargeurs Réunis. 1,945; part,
3,001; Ole du Bateo, 950; Compt. et mat. d'u¬
sines à gaz, 625; Creusât, 3,500- Dynamite cen¬
trale, 935; Etablissements Decauvilile, 350; Fi-
ves-Lille, 3,500: Forges et Chantiers de la Mé¬
dit, 910; Gaz et Eaux, 820; Mines de Oarm'aux,
860; Mines de Malfldano. 715; Mines de Molrta-
el-Hadid, 3,500; Penarroya, 1,810; Phosphates
de Gafea, 1,620- Say ordin, 1,245; Distribution
p/arigienne, 370"; Briansk ordin, 272; Rio-Tin»
to ordin., 2,875; Naphte Russe, 485; Télégra¬
phes du Nord. i,no.
OBLIGATIONS FRANÇAISES (Villes). — Pa¬

ris 1675, 478 75; 1876, 479; 1892, 230; 1894-96, 226:
1898, 281 50; 1899, 252; 1904, 274 75; 1905, 303; 3 %
1910, 245; 1917, 510 50.
CHEMINS DE FER (Actions). — Est. 675;

joutes, 255; Midi, 780; Orléans (ioaiies.), 620;
Oues, G60; Andaloud, 725-; Nord de l'Espagne,
802; Saragosse, 800.
CHEMINS DE FER. — Ardennes, 314; Rô-

ne-Guelma, 289; Est Algérien, 292; Est 4 %,
383 ; 3 %, 318; nouiv, 305 ; 2 i/„, 275 ; Médoc, 265;
Midi 3 %, 308- nouv. 312: Nord 2 VI, 200; Or<
léans 4 %, 368; 3 % 335; 1884 . 308 50 ; 2 y2, 266 50}
Ouest 3 %, 306 50; nouv, 304 50 ; 2 >/,, 263;
Ouest Algérien, 288; Paris-Lyân-Médit. 4 %,
371; fugion, 304 25; nouv., 304; 2 i/„. 256 50; Sud
de la France. 261.
DIVERSES. — Banque hyptoth. de France,

remb. à 1,000 fr, 496; 1-881. remb. â 500 fr..
335; Cie TrahsatL, 312 50; Ciè oentraîe du Gaz,
42a 75; Gaz France et étranger, 373; Inmeub'es
de France, 521; Messageries Mar-it, 383; Sues
5 % ire série, 440- 3 % 2e série, 441 ; Omnibus
de Paris, 336.
OBLIGATIONS ETRANGERES (Chemins da

fer). —■ Andalous Ire série fixe, 630 ; 2e série
fixe, 601; Asturies Ire hypth, 657 ; 2e bypoth.,
635; 3e hypoth, 635; Cordoue, Séville, 517$JNord-
Espagne Ire hypoth, 679; 2e hypoth, 650 ; 3a
hypoth, 635; Se hypoth, 647; Bampelune. 665;
Barcelone prior, 683; Portugais de 1er rang,
230; nouv. de 2e rang, 87 25; Lombardes anc,
127; nouv, 127; Saragosse ire hypoth, 601; 3a
hypoth, 576; Rlazan-Ouralsk, 126;. Volga-Bou»
goulma, 169; Central Pacific, 496; New-York,
New-Haven, 575; Chicago, 515.
DIVERSES, — Crédit Foncier Egyptien

4 %, 480.
VALEURS EH BÂKQUE

ACTIONS. — Mialacea ordin, 315; MaltzOff,
605; Bakou, 2 260; Colom/bla, • g;575 : LfanoaOff,
536; Spies Pétroléum, 39; De Beers ordin,
1.4,97; preferr, 578; Jagersfanteîn, 324; Thar-
sis, 100; Cape Copoer, 10o- Chino Copper, 190;

~

; Snasslr» ~
- . .. . >7; PI

hansi, 96 50; Bailla,,
MINES D'OR.— Chartered. 59 50; East Rand,

45; Goldflelés. 320 50; Léna Goldfields, 60 50;
Rând Mines, 256; Robinson Gold, 38 50.

-teipi
Ray Consolidated Copper. 265; Snasslry Cop¬
per, 68 75: Utah )Copper, 997; Platine, 898;
Shî "

-4F-
INFORMATION FINANCIERE

Banque Industrielle de- Chine.
PmP'pelons nu'en vertu de l'autorisatkto !qui

lui a été donnée par l'assemblée générale ex¬
traordinaire du 28 novembre 1919. le conseil
d'administration a décidé de porter le capital
soéial de 75 millions è 150 millions de francs
par l'émission) de 150,009 actions nouvelles de
500 francs, libérées de 250 francs, jouissance le
1er janvier 1920, au prix de 665 francs, soit
415 francs net.
Les souscriptions sont reçues jusqu'au 18 fé¬

vrier inclus, au t'ège sooial. 74, rue Saint-La¬
zare, Paris, à raison de : 41:5 traînes par ac¬
tion souscrite à titre irréductible, et 250 francs
par action souscrite à titre réductible, le solde
de 165 francs devant être versé à la répartition.

CHRONIQUE MftRfTfflffE
Nom? lisons dans T« Officiai» «0'

2 féwier courant;
M. .Louis Goun,mV pilote-major de la st!

r h lire de la Gironde, en
M Lan Thomas, démissionnaire.»

»du P«1pdornt,T^ddfu
te ot

chaussées de -

« Qulnet-d«-Riohemont »

lui
n le féiiritot de son avancement, nous

vifs regrets que cause 60h

%s tlh.■'
ciées de.tous.

aient apjpl'ê-

Chronique économique -
i VIE OWEfiE -— PRODUCTION A B©M

Le nouveau niloto-major entrera on fonê-»
tiûJl à partir du i5 février.

COM PAGMIES _ _

GENERALE TRANSATLANTJWE, .wjjg
quebot « Puerto-Rsco » a quitté kbrt-awraiioe
le 9 février, en route pour Bord-eau

Le paquebot «Venezuela»,
deaux, a été signalé au large de Çap-Sagres
le 12 février en route JtoPr Casablanca.
HAVRAISE - PENINSULAIRE. — Le P?toU«-

hot « Ville-de-Marsetll e», menant djoHarinn
Pauillac et Maréelîle, est arrivé â .Tazhatave
le 9 février.
GENERALE TRANSATLANTIQUE. - Le pa¬

quebot « Niagara », venant de New-YaA^a-éte
signalé passé au large des Açores le 113 tevrier.
en route pour Bordeaux.
CHARGEURS REUNIS..— Le vapeur jAfflJ'

ral-Ganteaume ». venant du Havre, Bordeaux,
Marseille, etc., a touché Singapoore le TJ «et
vrier, en route pour Haîphong. -

COURRIER DO MAROC
Le paquebot « Flgulg », commtodant Le-

ie Générale Transatlan-
19 février, à'

«Liai, a etreetue itne cres iwituc traversée, et,
malgré la qualité inférieure d» son charbon,
a fait le trajet en 72 heures, oe qui constitue
un record sur la ligne.
Le «Flguig», monté à Paulllap vendredi

dans la matinée, n'a pu, par suite des for¬
malités du service de santé, arriver ô Bor¬
deaux, quai Ca/rnot, que dans la nuit; les
passagers ont débarqué samedi à 7 heures.
A bord, 86 passagers civils, 8 afftçtéfs, 90

sous-officiers; et 350 soldats. En outre, un
groupe de marins démobilxsables de la ca¬
nonnière «Dédaigneuse» et du chalutier ar¬
mé « Dorade », mouillés en rade de C&sdbJah-
ca, ainsi que des matelots du service du
port permissionnaires.
pour le rapatriement

DES prisonniers allemands
Le vapeur de prise « HerberHIorn», entré

en Gironde jeudi matin, a suivi pour Blaye,
ott il embarquera un contingent de prison¬
niers allemands à destination de l'Allemagne.
Le « Herbert-Horn », qui navigue sons pa¬

villon interallié, est le troisième navire qui
vient effectuer ces rapatriements.
departs des courriers D'qutrsmwer j
Courriers à poster lundi 15 février pour les !

destinations suivantes ; l !
Alger, Philipneville, Bône, Oran. Bastia, dé- j

part de Marseille le 18 février.
Alexandrie, Port-Caid. Jaffa, Caîfla, Bey¬

routh, départ du paquebot « Sphinx », de Mar¬
seille, le 18 février.

ëoUR^SDU COMMERCE
©SURS DES ©HANSES

Paris 14 février.
Livre Anglaise
Peseta Espagnole,-»..-..;......
Florin Hollandais
Lire Italienne
Dollar Américain ........

Franc Suisse
Couronne Danoise
Couronne Suédoise .-.

Couronne Norvégienne
Franc Belge

A Madrid, 100 francs français valent 40.50.A Barcelone, 100 francs français valent 40 20.
o :,?.U0TIî°? yr-es (or'' 59 441 Rio-de-Janeiro, 183/16; Valparaiso, 15 7/16.
BOURSE DE NEW-YORK. - Le 13 'décem-

ris 1422'' allse £ur Londres. 3 3<S5; sut Pa-

Lft vie est de plus en plu» chu
ptaitïte universelle. Po: iciaos. econœtiiste^
wrneu»»Sel! PTOblème. cherohent ^
tion non seutoment alKmcIunto, mais encora
Tclalivemant Don marché. Cette production
.bon marché ne Peût «tre obtenue ouTSS
l'oTgvanlsfttion méthodiqne dû travaif et Dai
la perfection de rDutillage industriel 73
véritable solution de la vie chère dérivé
donc d'un problème parement technique- m
perfection sans cesse accrue de notre pùto
sance industrielle. A ce titre, la visite cf'urm
grande usine est, infiniment Instructive ei
met en pleine lumière le rapport nécessaire
de Forganisation technique de l'usine aw
prix et à la MUï&té du produit fabriqué.
La Société, ÏIAHRACQ, la grande Firme .

"AutomohlU de Suresnes, vient de remporte^ y
incontestanlisnent au dernier Salon un ton-
nten.se suooès et combien légitime, si l'on
étudie l'aménagement de ses usines cfuj
cens,muent un magnifique et vivant exem¬
pte. fécond ef» enseignements rfu plus haut

Les ^Usines DARRACQ réunissent dans un
vasto ensemble tous les ateliers nécessaires
à la fabrication complète en grandes séries
d#s voitures automobiles les plus parfaites,
à partir des matières premières brutes, bols
et métal mis en œuvre- Des fonderies, un
laboratoire, des forges, pour forger les piè¬
ces d'acier au chromo-nickel qui constituent
toutes les piôees métalliques en mouvement; "r
ces aciers sont extrêmement durs, indéfor¬
mables pratiquement inusables. D'immen-i
ses ateliers permettent ensuite l'usinage eu
séries des pièces moulées ou forgées. Lea
innombrables machines en action, toursj
perceuses, fraiseuses^ tournent, percent,
taillent, et polissent le métal avec aisance
et régularité sous Pœfl des ouvriers atten¬
tifs. L'équilibrage Parfait des différents or¬
ganes, l'essr&me poil des aciers en contact
assurent à la voiture une marche remar-
quabSement siîenoteose.
La parfaite organisation tsebraque du tra¬

vail industriel œuis les usines DARBACQ a
permis cet admirable résultat; alors que la
prix 'de la main-d'œuvre et des maimren
Jr jres a presqna quadrnplé par rapport
an prix correspondant d'avant-guerre, lie
e 'de là voiture automobile comportentles peïîfectionnements, parfaitement or-;
ganisêe, éjndiée, construite et mise au
point, est à peine double du prix d'avant-"
terre. Cfe simple rapprochement de cmtr

5 démontrer le miracle accompli,'

a >
lé

C» norm. Vaut

25Î22 48 41 :
0 92 2 47
2 08 5 28
1 » 0 78 1/4
6 15 14 U
1 » 2 32
1 39 2 06 1/2
1 83 2 69
1 89 2 46 112
1 » 1 03 1-/2

Dax, 14 février.POTEAUX DE MINE.
Sans changement.
RESINEUX. — Lunfix-es, u février. — T'é-

wvn11 â11?e/to.j?ispon-ible'- aoa (2ûl ti); fdvrter-avrll' M (203); mai-août. 174 (173 Juillet-décembre, 146 vj (i48). — Résines, sans chan-
yement.

/if«vannS^',13 ®vrTi®r- — Térébenthine, m<1®6), — Résine, k. W„ 17 55 à 20 75 (—.).
12 îêï1'^- ~ Térébenthine femé-^°aine ; disponible, .205 (20e). _ On cotait leil lévrier à Anvers .- térébenthine portugaise

en tambours disponible, SOU — Résine, sanschangement.
oJw?'. ~ Essence de térébenfehiine.900 fr.; .brais claire, Sa fr.; brais noifls, 170 fr.

tribunal de gomrge de bordeaux
du 13 février 1920

LIQUIDATIONS JUDICIAIRES
Vérification, de créances

Du sieur Abel Palet, laitier à Bordeaux; dela dame Palet, née Pargad\ laitière à èor-
deaux, le jeudi 28 février courant, à deuxheures.

Les Parfums Sîchara sont partout KME8CIEMEHT8 ET MESSE

T CIVIL
DECES du 14 février

Mme Durand. 30 ans, rue Préville, 16.
Jean Pauc 32 ans, ru'e de Grammont 12.
Joseph Béaouch, 32 ans, r. du Palais-Gallien, 61.
Marcel Gauthier, 34 ans, quai Sainte-Croix, 19.
Léo Pradelou, Si ans, rue de la Plateforme, 8.
.Veuve Vignerie, 56 ans, rue Planterose. 12.
Mme Claverotte, 64 ans, r,- Terres-de-Borde, 10.
Jean Moreau, 68 ans, rue de Moroenx, 42.
Veuve Saint-Avit, 70 ans, rue Mazarin, 69,
Jean Balmier, 79 ans. rue Bufau, 16.

DEUIL Immédiat; robes

MANTEAUX, CHAPEAUX
â la Dame Blanche, lOS.coBrsyiotopBiigo.Tajpnoir

rflilUAI EÊÏMÈPBE Mm9 veuve MarceltffUNwWS ry6<ic&ll& Gauthier et sa fille,
Mme yeuve Gauthier (de Baugé), M. et M®"
Robert Gauthier (de Bourges) M. et M"»0 Men-
dibil et leurs enfants (des Basses-Pyrénées),
M. et Mme Doron et leur fils (du Loir-et-Cher)
prient leurs amis et connaissances de leur
faire l'honneur d'assister aux obsèques de

M. Marcel GAUTHIER,
leur époux, père, fils, frère, beau-frère, beau-
fils, neveu et oncle, qui auront lieu le lundi
10 février., en l'église Sainte-Croix.
On se réunira à la maison mortuaire, quai

de Sainte-Croix, 19, à une heure un qdart,
d'où le convoi funèbre partira à une heure
trois quarts.
Pompes funèbres générales, 121, c, Alsace-Lorraine,

Mms veuve Joseph Sauquières, Mm Irène Sou-
quières, M. et Mme d'Azouz, M. et M»ro Tous¬
saint Souquières et leurs enfants, M. Delmas,M. et Mm® Barret et leurs enfants remercient
hjen sincèrement les personnes qui leur ontfait 1 honneur d'assister aux obsèques de

M. Joseph SOUQUIERES,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenirdes marques de sympathie dans cette dôutoù-
neuse circonstance,

j Une messe de huitaine sera dite le mercrtxfJîr 18 courant, h neuf heures, dans l'église de
■j Cenon, pour le repos de son âme.
p La famille y assistera.

! REMERCIEMENTS'"'îeUMrre^™
1 veuve Mathias ltossignon remercient bien sin¬
cèrement toutes les personnes qui leur ont
fait l'honneur d'assister aux obsèques de

MB« Yvonne ROSSIGNQN,
ainsi que celles qui leur ont fait paS-venir
des marques de sympathie dans cette aoulou-
reuse circonstance.
Pompes funèb. munieip„ 11 et «, r, 'de Belfort

1 -/WW

CONVOI FUNÉBSE .veuve Joseph
Mord et son ûls, îes

familles Mora, Mur eit Casta/n prient leurs
amis et connaissances de leur faire l'honneur
d'assister aux obsèques de

Monsieur Joseph MORA,
leur époux, père, fils, l'rère, beau-frère, oncle
et cousin, qui auront'lieu le lundi 16 lévrier,,
en l'église du Sacré-Cœur.
On se réupira à la maison mortuaire, rue

S-aint-Jean, 43, à deux heures trots quarts,
d'où le oonyoi partira à trois heures un quart.
Pompes funèbres générales, m, c, Alsace-Lorraine,

MPES FltillES IIUES
Monopole exclusif du Service extérieur

Rœ?igii®eii!s, Démarchas et Ffflmtiités gratuites
(Tarif officiel®

J.1 et 13, raa de Belfort. Téléphone 3.99 À

i ta Femme

COMVBi FUNEBRE Andre^Raffait^Gi-
rard (de Paris), Delbourg, Baurens, Baurner,
Boulan, Duprada, Vergnes, Béchaud et Mon-
taufoan prient leurs amis et connaissances de
leur raire l'honneur d'assister aux obsèques de

M11" Marie-Etiennetie DUPONS,
ieur sœur, tante et cousine, qui auront lieu
le lundi 16 février, en l'église Notre-Dame.
On se réunira à la salle d'attente de cette

paroisse à huit heures un quari, d'où le convoi
funèbre partira à huit heures trois quarts.
Il ne sera pas fait d'autres invitations.

Pompes funèbres générales, isi, c, Alsace-Lorcaine.

£0H¥Gi FUNÈBRE ÏÏZ Edwkl LWhite,
White, M. et

Mme Henri de Beaulort, M. et Mme percy
Drewry, M. et Mme Henri Johnston et leurs
enfants, M. et Mme Sidney White, M. et Mm»
Robert White, Mme Chassériau et so»n itis, M.
et Mme William Clarck, M. et Mme Allen Clark
et leurs enfant®, M. et Mme Haarold Clark et
leurs enfants, les familles Clark, Stévens, Mar¬
tini, Randall, Rutherford, Chrystal et white
prient leur» amis et connaissances de leur
faire l'honneur d'assister, aux obsèques de

M. Etiwin Sword W«i'TE,
leur époux, fils, père, frère, beau-frère et cou¬
sin, qui auront lieu le lundi 16 courant.
On se réunira ù la chapelle du cimetière

.protestant, rue Judaïque, ù deux heures, d'où
le convoi p-artira à deux heçres et demie.

La' Maison Oh. et Wm. Clark et C" prient
leurs amis et connaissances q® tehr laire
ifh.Ohn.eur. d'assister aux obsèques de

M. Etiwiîl Sw®wS W»«?S,
leur regretté associé et oollabcsrsrteùT, qui avi-
roitt Heu le lundi 16 courant.
Ôn se réunira à la chapelle du cimetière

protestant, rue Judaïque, à deux heures, d'où
le convoi partira à deux heures et demie.
Pompes funèbres générales, Serv. Caudérait.

rllUÈDISC Wm0 veuve J. Délias,yjmi rOPStlBissl m. et Mm» F-mile Dél¬
ias et leurs enfants, M. A. Délias et ses mi-
fants, Mme veuve Esquèrre et ses enfants, M.
ot Mme j. Délias, m. et Mme a. Faur.e et leurs
enfants prient leurs amis et connaissances de
leur faire l'honneur d'assister aulx obsèques de

Ni. Jean .DELLAS,
entrepreneur de charpeaatarie,

leur époux, père, grand-père, frère, oncle et
ami, qui auront lieu le lundi 16 février, en
l'église Saint-Victor.
On se réunira à la maison nxortuaire, 69,

rue du Hautoir, à neuf heures un quart, d'où
le convoi partira à neuf heures trois quarts.
Il ne sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèb. municip., 11 et 13, r- de Beffort.

CONVOI FUNEBRE ÎT-i ,efMme 'gdgard
Rousset et leurs enfants, M. et. Ma» Hekman
Rousset et leurs enfants, M. et M»« Georges
Barbot et leurs familles prient leiirs ami» et
connaissances de leur faire rhcœtaeur,d'assis¬
ter aux obsèques de

M. Adrien ROUSSET, |
qui auront lieu lundi 16 courant, en l'église -I
Notre-Dame-de-Lourdes-du-Cypressat.
On se réunira à la maison mortuaire, rue

■ Marguerite, à Cenon, à huit heures un quart,
d'où le convoi funèbre partira à huit heures
trois quarts.
Pompes funèbres générales (Serv. de Cenonj

Vodci les détails annoncés dans le der¬
nier Carnet, à propos des lancements Sen¬
sationnels de la haute couture parisienne
Beaucoup de foulard, de tissus de métal, de
«repe marocain, georgette, de satin et de
rubans (tirés, de charmeuse et des broderies
de tous genres. A la ville, la ligne droite
ou à peu près droite dominera. Les toi¬
lettes d'après-midi sont agrémentées de ru¬
ches vieillottes, de volants sur les hanches
ou superposés de haut en has. Avec leurs
doubles jupes découpées, ces toilettes sont
très amusantes; les femmes prennent des
airs dé grosses fleurs en clochetons : fleurs
roses, noires, pain brûlé. Les corsages très
plats, d'aspect très simple, exigent une véri¬
table science en leur plaquage artistique,
leur décolleté en rond, en bateau, eh pointe,
et leur petite façon ingénue. Le soir, les plw
mes, le tulle bleu nuit, vert jade, blanc; les
revollages d'Angleterre ou de Bruxelles, les
pierreries, transforment nos coquettes en
des oiseaux fantastiques, aux grandes ailes
déployées. Parfois le tulle est disposé de fa¬
çon à former une immense écharpe atté¬
nuant le décolleté; dans ce cas, on le re¬
tient aux bras par de larges bracelets ronds
qui vont et viennent, montent et descendent
suivant les mouvements. Le genre oriental
en/ vogue [diffère complètement die celui
déjà vu. Beaucoup de guirlandes de fleurs
de tons dégradés, de petites ou de grosses
fleurs aux ceintures, aux coquillés des han¬
ches, et des tabliers de jais, de strass, de
soie, de velours; des manches roumaines,
des traînes plates partant de la taille aux
costumes de grande cérémonie. Ne deman¬
dez pas quelles époques rappellent ces toi¬
lettes. Elles sont d'aujourd'hui, et d'après
les préférences [do leurs créajtriees, elles
évocfuent le dix-huitième siècle ou 1820, 1830,
'1860, 1870... hier et avant-hier, en attendant
demain.
La Maison Agnès (Paris) a commencé lun¬

di l'exposition de ses modèles d'été : tail¬
leurs, robes, manteaux. Le Tout-Paris mon¬
dain et artistique s'était donné rendez-voua
7, rue Auber. Chaque jour c'est le même
défilé d'amateurs de beftes choses. Grandes
élégantes et acheteurs du Sud-Ouest, il faut
voir l'incomparable collection de la Maison
Agnès, au goût si parisien. Le plus gracieux
accueil vous attend.
Réclamez, 3, rue Huguerie, 30, allées de

Tourny, Faculté de Beauté, Bordeaux, la
Crème de Beauté et le catalogue.
A la Parfumerie Exotique. 26, rue d,u Qua-

tre-Septembre, Paris, contre les points noirs,
si laids, du nez et du menton, ï'Anti Bolhos.
Partout vous pouvez vous procurer le

parfum d'Arys «thi Jour viendra»; je l'ai
écrit et je le répète pour celles qui redou¬
tent leur éloignemeut des grands centres,
et qui, ayant entendu vanter les qualités
des produits Arys, rêvent d'en posséder vite,
vite. J'ai écrit et répondu aux lettres reçues :
8, boulevard des Capucines, Paris.

ROLANDE.

Le véritable Lait de Ninon en ses trois
teintes ; blanc, rosé, rachel. est un talis¬
man de beauté. Exiger nom et adresse : par¬
fumerie Ninon, 31, rue du Quatre-Septemr
jji>g paris
Prochainement, détails sur les coiffures,

postiches, fantaisies pour le soir.

iPflftlïMÎS rJSMÈDRE M. et M»» Leagaro etWfïww FHIlESnE leur fils, M. et
Moulia et: leurs enfants. M. et M»3 Boudéy, tes
familles Moulia, Moulié, Ménard, Bastrot et
Tisné prient leurs amis et connaissances de
leur faire l'honneur d'assister aux obsèques de

fflma veuve Jean M (JUS-1A,
leur mère, belle-mère, gpand'mère., tante et
cousine, qui auront lieu le mardi 17 février,
en l'église Saint-Nicolas. ...
On se réunira à la maison mortuaire, .place

Simiot, 27, à huit heures un quart, d'où le
convoi partira à huit heures trois quart?.
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IlitOP NâRLEi
AU SULFOMENOL

Ro 1, pour ENFANT— N° 2, our ADULTE
N° 3, pour VIEILLARD

Produits d'une incontesiabia valeur con¬
tre la TOUX, la GRIPPE, In BRONCHITE
chronique. Ses effets sont merveilleux, et
le SULFOMENOL a sauvé la vie à de nom¬
breuses personnes. Le demander dans
toutes tes bonnes pharmacies.
Envol FRANCO contre mandat de S fr
^Snons GRATIS une boîte de pastlilœGEHM. — Ecriras LABORATOIRE DES

'< PRODUITS GEHM, 115, RUE GAMBETTA
ROT^N ÇGharen îe-1n féri eu re).

Vk plus simple, Vie plus longue
Tôt ou tard nos organes s'affaiblissent ; chacun

a son point faible et nous devons y veiller, mais
les reins exigent notre attention particulière.
Tout d'abord les troubles de la vue, vertiges,

éblouissements, raideur des articulations, mai
de dos, rhumatismes, urines difficiles sont
souvent îes premiers symptômes de la détresse
de l'appareil urinaire. il faut aussitôt se mettre
au régime de l'eau pure pour laver ces filtres
si délicats, puis prendre les Pilules Foster pour
achever le nettoyage, les fortifier et régénérer
leura tissus. Mangez simplement comme dans
votre enfance et uniquement les mets qui con¬
viennent à votre tempérament.
Le traitement des Pilules Poster est facile â

suivre, sans danger et à la portée de tout le
monde. Il remettra les reins en bonne condition
pour débarrasser le sang de ses impuretés et
vous préservera peut-être d'une affection grave-
LesPilulesFoster sont en.vente dans toutes les

pharmacies, au prix de 3 fr. 50 la boîte, 20 fr.les six boîtes, plus 0 fr. 40 d'impôt par boîte,
ou franco par la poste. H. Binac, Pharmacien, v
25, rue Saint-Ferdinand, Paris (17"). «

CONSEILAUX AMATEURS
SE LA MISE

S'appiRiyc également aux amateure du
footing, du s&ating st de tout autre sport.
Des partenaires charmants, une musique

entraînante et un parquet bien ciré vous fe¬
ront passer une soirée délicieuse, si voua
n. avez pas de maux de pieds ! Si vous souf-,
Irez de cors ou durillons douloureux, de k
brûlure de la plante ou de pieds sensibles
qui s'enflent facilement, votre plaisir sera
gâté, et vous resterez malheureux tant que
vous ne vous débarrassserez pas de ces mi¬
sères.
Guérissez vos maux de pieds en trempant

les pieds dans de l'eau chaude à laquelle

menteuse en même temps que légèrement
oxygénée. Dès le premier bain, toute enflu¬
re et brûlure, toute sensation de douleur et

A
neutralisés, et quelques bains suffiront à1#
vous débarrasser de vus souffrances Unie
fois pour toutes. Une immersion prolongée
ramollira les durillons les plus épais ©t au¬
tres callosités douloureuses à un tel point
que vous pourrez les enlever facilement
sans couteau rai rasoir, opération toujours
dangereuse.
En suivant cè simple traitement, vos

chaussures les plus serrées vous sembleront
bientôt aussi confortables que les plus usa¬
gées, et, avec de pieds en parfait état, vous
pourrez vous adonner aux plaisirs de la
danse, de la marche et des sports en géné¬
ral, sans craindre les affres de cors doulou¬
reux ou autres maux de pieds.
NOTA. — Les Saltrales ïtodell, extra-purs, '"W

se trouvent en paquets d'origine dans tou¬
tes les bonnes pharmacies. Refusez tout pro¬
duit ou contrefaçon qu'on pourrait vous of¬
frir pour remplacer ces sels naturels; ils
peuvent être meilleur marché, mais ne va*
lent jamais en efficacité le produit original.

TALONS CAOUTCHOUC

arecef
PLAQUETTE AS DETRÊFL;
FABRICATION

grammont;

Dépôt à Bordeaux;
63, rue du Palais - «allie:»

DÉHAMGBÀKSO'NS
MALADIES DE PEAU.
la peau. Lorsqu elle est généralisée, elle est
mtoteme .SIîiip1;ôme d?+la ftoutte et du rhu¬matisme. elle apparaît encore chez les fem¬
mes atteintes de troubles sexuels. Le mala¬de éprouve des sensations de cuisson, unbesoin impérieux de se gratter qui irrite "lesystème nerveux, empêche le sommeil faitnaître des plaies douloureuses et compro¬met la sante. Quelle que soit la forme de ladémangeaison sa cause est dans te sansr
«irC u? i 8 faut soigner pour obte-o-lc -t, sonlnsemcnt et la guéri son. Chaque
<w, îe Dépuratif Rlchelet est intervenudails ,(iL?areils ca®. chaque tois nous avons »enregistre un succès. Ce témoignage de mJmon, pris au hasard parmi lesplus réceltscontresigne et certifie notre afiata '[firmation ;

,Wrt^ Ce 29 novembre 1919.
■aéewi/ fîmf,(^7au depuis plusieurs an-;ÎJ, * d?man0eatsons continuelles qui le
m «uffrir et trouvaientTuiV7!:tJ0n reP°s- 11 employé qudn-tité de pommades autres remèdemnhi

Quand^'aum-<apP?rté .aucun soulagement,
te ifJ'S. ,3 Jf si1 heurn'se découven
moins \ de -lui consciïler tout anmnèï dïrt VX aujourd'hui, je puii0 L'raîteêni cst absolu'M-hZ Jth,* ' M°nsieur, si vous le ]>', -y
méde rn'prfu ima lettTe• car votre Te'merite la plus grande publicité. .

50 ™ c- ■ Madame BOUCARD, -59, rue Saint-Donatien, Nantes (L.-I.>
ii'chelct agit donc à coup sût

mer^ A^lnl&u,beaucoup d'autres médicalihîiwnv m éc«" 80,113 sa poussée, i» stog"îraîîo l'i: '? , humeurs, rejette par les orélimina,teurs et par la peau toute cettemalsaine. Quelques jours de traito
Pour faire disparaître toutesîes démangeaisons, aussi rebelles et aussi

Ii?s-.s0len';"e^es- Toutes tes manifestation.!
arthritiques (goutte, douleurs, rhumatig
mes), toutes les maladies de la peau (acné
noutons, eczémas, psoriasis), toutes les in»
te«ïe6 de la circulation (varices, hémoiroïi «
des, phlébites, plaie-s variqueuses), aatanj ~Jf-
de conséquences inévitables d'un sang vicié,
sont arrêtées net dans leur évolution. Lorsi
que la maladie est déclarée, le Dépuratif Ri!
chelet, dont l'efficacité est à double eïïelj
agit encore avec plus de sûreté en raison d-i
la localisation du mal.
Le flacon : 7 fr. 50, dans toutes tes bonne)

pharmacies. A défaut, écrire à L. RlcUrtet
da .Sedan, 6, r. dp Belfort, Rayonne (B.-P. 1

( G (MlSPC M Jk
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comptoir des ventes
61, ru'e Sainte-Catherine, 61.

E. AMAD1EU, directeur.
i«erBM|Q M. L. Daure a venduIl f»W9w son bar-meublé, 25,

rjurs Cicé, à pers. désig. dansacte. Oppositions au Comptoir,
«jw ftljm Mme a. Sicre a venduIl n»lw s. c00 bimbeloterie-ta¬
bacs, 199, r. Arès, à pers. désig.
(dans l'acte. Oppos. au Comptoir.
*aer » y|Q Mme yve Horeau a ven-II riVIO du s. bar-vins à emp.,
87, rue de Belfort, à pers. désig.
dans l'acte. Oppos. au Comptoir.
fi" AIIIC Mme M- Lacombe a

nVIO vendu s. bar-rest-meu-
iblé, 4, r- Barreyre, à pers. désig.
dans l'acte. Oppos. au Comptoir

- -

inn M. A. Bonnafous a v.
s. bar-meublé, 146 bis,

rue Judaïque, à pers. désig. <L
2" ÂVSS M* ~A*Bonnafous-* -V"
bue Judalq-.., _ , - ^
l'acte. Oppositions au Comptoir.
®AK au cent., joli log., 1 ch. m..1» Bail, 150t rec. p. j. P* }?>?**;
'BAR gr. couirs, j. log., bail, 300»
!D rec. p. j. pi 30,0001, à débatre.
BAR-rest. s. quai, j. log., bail,15C rec. p. j. pi 17,0001, à déb.
nAR-restaurt Di. cent., pr. gr®
9 marché, bail, 350» r. p. j. 17,000'
BAR-rest. pl. cent., b. log., bail,5001 recet. par j. Prix 45,000».

BAR-meub. pl. c., 12 ch. b. mob.,bail, r. 5,0001 p. mois. Px 38,000.

BAR-meub. près théâtre 8 ch.,3501 rec. p. j. Px 60,000i; à déb.

BAR-rest. meub. pr. g® marché,bail, 11 ch., 3001 rec. p. j. 25,000'
Meuble pi. centre, il ch., bail,bonne recette. Prix 15,000 fr.

Meublé pr. théât.,5ch.,b.mob.5,0001 bén. net p. mois. 35,0001.
'/tAFÉ s. b4 pr. barrière, b. mat.
|W 300 fr. rec. p. j. Px 70,000 fr.
)p® ( uoix commerces divers
llk VfWniîF maison libre av.wa ¥UBUnt garage ou entre¬
pôt, pr. c. Victor-Hugo, Bègles.
jjlusieurs malsons libres
» près de l'église, à T.alence.

Vente aux Enchères Publiques
le samedi 6 mars 1326, à 14 Heu¬
res, ù la mairie ae st-Pé-de-Lé-
ren (Basses-Pyrénées).

1« lot ; Un terrain de 4 ares
environ, sis à St-Pé-de-Léren;
bâtiments a usages industriels
y édifiés, puits, bassius et pom¬
pe; un moteur, à gaz pauvre
avec gazogène marque OTTO,
ue 10 chevaux, .une batteuse à
blé marque PICARD, de 1 m. 60,
une botieieuse MASSEYS-HAlt-
R1S, un chariot a grume avec
deux lames circuiaires.
Mise a prix, ci 14,5001.
2® lot : Une locomobile de 5

.chevaux, marque BASTIAT;
une batteuse à blé marque SO¬
CIETE FRANÇAISE, de 1 m. 40,
un égrenoir a mais, grand tra¬
vail-
Mise à prix, ci » 8,5001.

Pour tous renseignements, s'a¬
dresser a M° LABEYRIE, avoue
ù Orthez, poursuivant, ou à M®
St-MACARY, notaire à Labasti-
de-Vlllefranohe, chargé de la
.vente.

Recette auxil. aide connaiss.
n télégr. Ecr. Czone, journal.

AL. 4 p. meubl. à Cau-déran.S'ad. 5, r. Judaïque, 3° ét., Bx

AV. camionnette, 700 k., 1,8001.S'adr. 21), rue Castelmoron.

COUPEUR CISAILLEUR deman-dé fabrique boites; 37, rue
du Jardin-Public, 37, à Bordx.

Chaufleur auto dem. place. Cas¬tagne!, 20, r. de Madrid, Bdx.
HKWLNG-GUM p. détaillants,
marques Wrigleys et Adams,

6, rue Saint-François, 6, Bordx.
à céder.

Ecr. Moulis, bur. du journal.

Av. matériel compl. a Boxe»,71, cours de lq Marne, Bordx.

j^icence de débitant

BONNE 20 à 30 ans, dem44e, 35,rue Frantz-Despagnet, Bordx.

DAMES p. relève photos d®®»8,bien payées. Cantelaube, 92,
ch. des Pins-Francs, Caudéran.

UNIV»® conn. aliéna® fer. trad.,corr. Larroque, 8, r. Ornano.

AV. maison et terrain 950m, en¬coignure rue du Hautoir. M"»»
Ducnssc, 40, rue Joseph - Abrla.

LES voyageurs qui se sont trou¬vés dima_nche 8 février dans
l'accident mortel de la ligne de
Camarsac à Bordeaux sont priés
de se faire connaître : 30, quai
do Queyrics, 30, à Bordeaux.

PENSION de famille extra, 9 fr.par jour. Ecr. CAIPHON, b. jl.

CHEVEU^Embellis. Conservés.Sauvés ^
KMK L. U3H,yi- iritKVLIUUtUA

Pétrole HAKN
En vente dans t°u'«s les bonnes Maisons

F. VIBERT. fabricant . 89 Avenue b erthelot. LYON
nim—""";

| p., tr.
grand jardin, Bx ou env. Ecr.

olfres Glena, bur. Petite Gir®«.
Achèterais maison env.

fjROPRIETE, 2,300»' avec mai-
■ son, près du lycée, Talence.
©PROPRIETE de 6 h- avec belle
Tmaison p. le Pont-de-la-Maye.
TRES belle

ilfoP^RIETE de 60 h™ avec beau

belle maison confortable,
g® jardin, libre, sur g® cours

, BROPRIETE de 60 h™ avec beau
«château, très belle vue, ligneV U V, ligue

tram. — Prix : 300,000 francs.
6'adresser : 61, r. Ste-Catherine.

FILS DE FER galvanisés pourvigne, no 13, n« 14, n® 15. —

t-USCAN, 27, cours de la Mar¬
ne, 27, à Bordeaux. Télépb. 40.12
AU <Iem®« à acheter COFFRE-
u«» fort d'assez grandes di¬
mensions. Ecrire : Banque popu¬
laire de la Gir®°, 91, r. Paulin, Bx

Sciure BOIS, croûtes et déli¬gnages à vendre. — SCIERIE
carraire, à Eysines (Gir®e).

Homme marié, 48 ans, dem. pla¬ce jardinier ou culture de
^'importe quelle façon, connaiss.
soins de vigne et arbres. Ecr. à
M. J.-H. DESCACQ, 54, rue de la
Devise, Bordx. Bonnes référ®®8.

Locomobiles de 25 IIP, neu¬ves, livrables rapidement, 1»
marque française; s'adresser à
K BOUTELLIER, ingénieur, 67,
rue du Palais-Galllen, 67, Bordx.
entreprise et transformation
C de parcs et propriétés d'a¬
grément. — F, BOYER, a-rcli.-
paysag., 57, rue Chevalier, Bdx.

MOTO, ACHÈTERAIS
moto avec side-car b""® marque,
7/9 HP, confort mod»®, neuf ou
très bon état. Faire offres et prix
HIRONDELLE, 11, avenue de Cas-

. seneuil, à Villeneuve-sur - Lot.
flM DEM. machines à tricoter

50, 55 et 60. ROUVES, villa
Renée, av. du Parc, à Libourne.

Propr. à v. à St-Vivien-Médoc,10 p., écur., rem., chais, gren..
1 hre 2 a., prés. ,ad. RAMBAUD.

"SIRRURIMÊ O'ARF
du Sud-Ouest, GAL1NA ET Cl®.
Téléph. 43.16, rue du Mirail, 63;
Portails, grill, de clôt™, charpR»
légères, marquis., vérandas, etc.
f§M DEM. pour Paris très bonne

femme de chamb. 30 à 35 a.,
sér. réf. exig,, bons gages. Ecr.
GEORGES, 53, quai Chartrons.

Fonderie. Livraison rapidedans Bordeaux. Fontes sur
dessins, modèles ou au trous¬
seau. ETABLISSEMENTS CAZE-
jNAVE, à BELIN (Gironde).
J* vendre machines à écrire

d'occasion, appareil rotatif
iLdison pour circulaires, le tout
état de neuf. — VIDAL, 14, rue
Gambetta, 14, à PERIGUEUX.

Machine locomobile G chevauxétat neuf, tubes neufs, à .ven¬
dre. S'adresser BAYLOT, l, rue
Blanc-Dutrouilh, 1, à Bordeaux

SERVICE du GENIE

VENTE DE BARAÛUES
situées à LA PALLICE.

Le service du génie met en
vente des groupes importants
de baraques situées â La Pallice.
Parties en bois : 4,700^ environ

de surface couverte totale.
Parties en briques : 740™ envi¬

ron de surface couverte totale.
Pour renseignements, s'adres¬

ser: bureau du génie, n" 1, rue
de la Monnaie, â La Rochelle.

Av. pinasse ômxl^O, 150 fr,206, cours du Médoc, 206.
IfE&SITCBC ane attelé, 3, rueV CH U siC de la Devèze, Bx.

AV g®® flûte arg. L. Lo.t 4856.Bigot, 82, c. d'Alsace, Bordx.

MARIAGE

Tribunal civil
de première instance de Pan

Etude de M® Louis MINVIELLE,
.avoué-licencié, 1, place du Pa-
lais-de-Justice^l.

VENTE PAR LIGITATIOH
à l'audience des criées du Tribu¬
nal civil de Pau, au palais de
Justice.

Le vendredi 5 mars 1920, à
quatorze heures, en deux lots :

DES IMMEUBLES

ALERY ■ BRIENNE
situés à MORLAAS

PREMIER LOT
f.—MAISON d'habitation com¬

prenant rez-de-chaussée et pre¬
mier étage.
Installation électrique dans

toutes les pièces.
II. - HANGAR et GRANGE.
III. — Diverses PARCELLES

DE TERRE, nature de jardin et
sol.
Le tout d'une contenance ap¬

proximative de 19 ares 88 cent.

Mise à prix ISîOOO
DEUXIEME LOT

I. — MAISON d'habitation et
GRANGE.
!T. — Diverses PARCELLES

I),E TERRE, natuTe de sol et
jardin.
Le tout d'une contenance ap¬

proximative de 4 ares 45 cent.

Mise à prix 5sû0o
Les mises à prix pourront être

baissées.

Pour tous renseignements, s'a¬
dresser •

1° à M® MINVIELLE, avoué
poursuivant la vente.
2« A M® BAILAC, avoué, pré¬

sent à la vente.
Et consulter le cahier des

charges déposé au greffe du Tri¬
bunal civil de Pau.

.

ouvrier en voitu-
UimnlilUN res demandé.
Lau.monnier, 31, r. la Pépinière.

TOLES à v. ST'A, 2 m.xl m.
7, r. Laporte, Bordx.

tfkHEVAUX, voitures, harnais,
W vente et achat ;T la commiss.
Husson, 15, r. Delurbe, Bordx.

A VENDRE
Superbe torpédo, 16 HP, 4 pl., 2
strapontins, éclair, électr. 40, r.
Ausone, 40, Bordx. Téléph. 42.05.

AV. jument demi-sang, 3 ans,av. carte, 61, chemin d'Arès.
fi 15E "FERAIS échoppe, mai-
rivliîELI son 7 à 20,000, libre ou
non. Ecr. Chanzy, bur. journal.

AU beau cheval, très doux,h n très fort, tout attelé. —

S'adres. 3, rue Gouffrand, Bx;.

On dem. bon ouvr. peintre devoit., 115, r. d'Arès. Pressé.

TRANSPORT

. S"

SftÛ Ir. qu4 procurera appart.
9»® vide, 4 pièc. centre, loyer
maximum 2,000 fr. Faire olïres
BOUCHE, 106, rue Bourbon.
1IOYAGEUR à la commission
V demandé par maison ayant
déjà clientèle alimentation d»
"Midi et Sud-Ouest. Références.
Ecr, Recip, Ag. Havas, Bordx.

CAMIONNET¬
TE ville ou

campagne. — On traiterait
Svec maison sérieuse.
198, rue Mondenard, Bordeaux.

fr. à qui proc. pet. échop-
SOm pe ou appart. 4 ou 5 p. vi-
ides. Ec. Rabo, Ag. I-Iavas, Bx.

ON DEMANDE bonne à toutl'aire sachant cuisine. Chau-
bon, 269, c, de la Somme, Bdx.
erais acheteur moteur Conti¬
nental pour Selden de 3 t. 1/2.

Offres écrites Sté Assainissent
it Engr., 10, r. Esprit-des-Lois.
n ét) ■ UT est demandé pourVIËilnill magasin d'alimen-
"tation centre de Bordx. Inutile
"te présenter sans bonnes réfé¬
rences et cautionnement. Ecri-
re Remote, Ag. Havas, Bordx.

Meublé à v., centre, 9 p., dont 2vides, loyer 900 fr., bail, prix
à d'ébattre, 7, rue Vinet, Bordx.
JOUTEUSE de pain demandée.
E. Moliné, 52, r. du Mirail, Bx

CINEMA

PAILLE DE MAIS
suis acbet. Ec. Adm, bur. journ.
rm&l A VENDRE. Thonnellier,
rllln St-Gervais (Gironde).

Ouvriers tonnel. ddés. Banquet,r. Hermitage, 23, Caudéran.

PEINTURE, vitrerie, papierspeints, à céder s.-préfect. S.-O.,
afï. 12,000' assurés. Prix 13,000'
avec matériel complet et mar¬
chand. Ecr. ANDRIA, bur. j'.

Ifift fr- 116 Pr'me à Qûi procur.
&UU un appart. 4-5 p. d. centre.
Ecr. Soors, 57", r. Porte-Dijeaux.

AVIS AU PUBLIC
Une adjudication pour la four¬

niture de 5,U9i> QUINTAUX ME¬
TRIQUES DE PAILLE DE BLE
aux services de l'intendance mi¬
litaire aura lieu le Jeudi 4 mars
1920, à l'hôtel de .ville de Bor¬
deaux.
Les cahiers des charges régis¬

sant l'entreprise et les modèles
de soumission sont déposés dans
les bureaux de la sous-inten¬
dance militaire des subsistan¬
ces, 226, rue Sainte-Catherine, â
Bordeaux, où le public peut en
prendre connaissance.
En cas d'insuccès total ou

partiel de l'adjudication, la four¬
niture sera remise en adjudica¬
tion le mercredi 17 mars sans
.autre avis.
Pour tous autres renseigne¬

ments, consulter les affiches.

Alf-EMïlB>£ la beUe métairieVËNUliE de CAFOL, 3 bil.
de Castillon, 600 de la rivière,
sur un plateau, 13 hectares en¬
viron. Vignes, prairies et ter¬
res ensemencées. Cheptel com¬
pris, 65,000 fr. Possession immé¬
diatement. P. plus amples ren-
seign., s'adresser au propriétai¬
re, château de Cafol, Castillon-
Sur-Dordogne (Gironde).

NATALIS
achète très ch.er platine, or, ar¬
gent, brillants, perles fines; 5,
rue des Trois-Conils. Chez N-a-
talis, même adresse, bonnes oc¬
casions: d'une ménagère argent
massif ciselé L. XVI contenant
24 couverts table et entremets,
12 café, 3 douzaines couteaux
manche ivoire dont 1 douzaine
lame argent, 3,700'; un manteau
cape véritable loutre de mer,
complètement neuf, 4,200 francs.

AVIS Les propriétaires des
marchandises qui ont

été mises en fourrière d'office
par le service du port dans les
entrepôts GAIRARD, 147, cours
du Médoc, sont invités à les re¬
tirer dans la huitaine, faute de
quoi elles seront portées sur la
liste des marchandises aban¬
données dont la vente aura lieu
prochainement.

ÉLECTRICIENS connais¬
sant ti

spécialement montage et entre¬
tien moteurs sont demandés par
SOCIETE METALLURGIQUE du
PERIGORD, à FUMEL (Lot-et-
Garonne). Ecrire au directeur
avec références.

A VENDRE
3 WAGONS PLATES . FORMES
8 et 10 tonnes, excellent état,
livrables Immédiatement. Ecri¬
re : PONSARD, 10, rue Pérey, B*.

STÉNO-DACTYLO
munie de sérieuses références
est demandée. Appointements ;
350' à 400' suivant aptitudes.
S'adresser : DELACOURT, 145
cours Gambetta, 145, TALENCE.

BORDEAUX-GARAGE
Vente, achats. Réparations de
toutes marques. Soudure auto¬
gène. Dispositif charge d'accu¬
mulateurs. Fournit'" générales.
P. Gastaud, 21, r. Castelmoron.

DES CHARTRONS,
55, r. Poy'enne, Bx.

On d4® j®» homme de 13 à 14 ans.

M achèterait bar. Ecr. Vanul,« bur. journal. Ag, s'absten.
65 M DEM. garçon de magasin
Uaï p. emballages et courses.
S'adr. 28, rue Renlère, Bordx.

jh|U DEM. j»® débutant présentémIv par parents p. travail bu-
reau, S"'atfr. 28, rue Renière, Bx.

Képis, casquettes. Ouvrières de-mandées, 21S, o. de la Marne.

A saisir, châssis 20 HP p. cam't»,57 bis, rte fiu Médoc (Bouscat).
achèterait chambre et cui¬
sine av. suite loyer. Pressé.

S'adr. 7, rue du Loup, Bordx.
Capitaux dem. p. aff. transport
W çam.-autos. Ec. Abyd, bur. j',
ËiONTEURS-ELECTR1CIENS dé¬
lia mandés; 171, r. d'Arès, Bdx.

Yeraîssear an tampon
deX BERGEON-DESCOINS
65, rt® du Médoc, B*-Le Bouscat.

ON

Bar à v., bien situé. Ag. s'abst.
'

îcr. Renter, Ag. Havas, Bordx.
b VENDRE, quartier Midi, im-
R meub. 11b., tr. vaste jard. Px
15,000. Ec. Obolus, Ag. Havas, Bx

A LOUER
BUREAU plein centre, 3 pièces.
Remis à neuf. Ire année, 3,000
fr. et 2,000 fr. les autr. années.
âg®e Condemine, 2, r. Condillac
a V. ou louer, maison lib. 5 p.
R av gr. local industr. 350 mq
cimentés, 11, r. Neuve, à Bègles.
Px 30,000 fr. Pr renseign., s adr.
Nahmias, 55, r. des Ayres, mat.
5 HP Bayard-Clément 2 cyl.,
torpédo 2 places à vendre. Gi-
raud, 143, r. Palais-Galllen, Bx.

PTtÔPRIETË 40 hect. à vendre,Entre-deux-Mers, vignes, prés,
champs, bols, import, cheptel
vivant et mort. 120,000 francs.
Ecr. Tenys, Ag. Havas, Bordx.

bepSIsehtahts,,1?.»"
titudes spéciales, bonne tenue.
Fixe et commission. Amateurs
s'abstenir. — Ecrire A. D., «La
Dépèche », Bordeaux,

Très belle écriture
demandée à monsieur ou dame
p. travail rémunérateur. Ecr.
avec modèle calligraphie S. G.,
«La Dépêche», Bordeaux. Il se¬
ra répondu à toute demande.
On dem. achet. bicyclette occa¬
sion. Ec. Perldot, Ag. Havas, Bx

Monsieur désire louer en pleincentre petit local Pduv. sw-
vir de bureau. Ec. à M. ioreau,
152, b. de la République, Agen.
Suis achet. alambics et bassine
occ. Ec. Piety, Ag. Havas, Bdx.

AV., barriques et fûts châtai¬gnier 215/225 lit lj muids
chêne. Ec. Posset, Ag. Havas, Bx
MYL0RD Bassens (Gironde).

HOTCHKÏSS ~
b^^at-TrueStf
SAGE-FEMME Ire CLASSE

MEDAILLEE
Pensionnaires. Se charge enf».
l'aile, 107, rue de la Trésorerie.
.«ARDINS, tous travaux - Ecr.
jl R.aoket. Agence Havas, Bdx.
jetude de M® BARRO Y, avoué, r.
jGouvion, 27, B°rd.x. X'élépb.. 794.
Vente au tribunal
je mardi 24 février 1920, à 13 h.,
je® lot, petite propriété à Espiet.
M. à p., 10,000 fr.; 2® lot maisonIt jardin à .Carabes. M. à p.,
t,000fr. : 3® lot, petite maison et
Jardin à Quinsac. M. à p., 500 fr.;
«e lot, maison à Bordeaux, r. du
Moulin, 8. M- à1 p., 2,000 fr. Ind.
Gruchet. M® Dubois, avoué prés.
3Etu.de de M0 TOUTON, avoué,

31. r. de Cheverus, à Bordx.
VENTE AU TRIBUNAL
le jeudi 26 février 1920, à 13 h.,
maison en forme d'échoppe avec
terrain, située rue de la Verre¬
rie, 28, à Talence. M. à p., 2,335',
Un visite les mardis et vendre¬
dis, de 14 h. 30 à 16 heures,
M®® Sau-bole, Vignerte, ay. prés.
Etude de M® BESSON, avoué à
Bordeaux, 3, cours Georges-
Clemenoeau, 3.

VENTE AU TRIBUNAL
.Je mardi 9 mars 1920, à 13 h.,
.d'une maison au Bouscat, aven.
Auguste-Ferret, 14, et rue Blan¬
chard, à l'angle de oes deux

"/voies. M. à p., 22,000', et d'une
maison au Bouscat, r. Blanche-
ton, 4 (près la rue St-Jérôme).

• P-. 18,000 fr. Indivision
Fraisse. M® Grangeneuve, av.

. £01. On visite le 1®» lot les mar¬
dis et les vendredis, de 14 à 169,.ét le 2® lot, les mardis et les
.^Vendredis, de 10 heures à "midL
(Etude de M® TOUTON, avoué,

31, r. de Cheverus, à Bordx

VENTE AU TRIBUNAL
Je mardi 9 mars 1920, â 13 h
maison et dépendances a\
igrand Jardin, 6ituée chemin
(Tins-Francs, 76, à Caudérran. M.
ift p., 15,000 fr. On visite les lun¬
dis et vendredis, de 14 à 16 heu¬
res. M® Alauze, avoué colioit.

On demande à achet. 1,000 m.vole Decauville de 0.60 et 25
wagonnets. Faire offres à Valé¬
ry Cazeaux, à Saucats.

vendre, par grosse quan-
rs tlté, planches de 0.027 et vo-
liges de 0.015. S'adresser à Va¬
léry Cazeaux, à Saucats.
A v.,
harnais, cour

une jument à doux Ans,
is, coupé, Victoria, break,

it un joli boghei, état neuf.CHATEAU PINTEY, LIBOURNE
-TXrJ;Ii.,r,-634.X..2rSG

achète très cher platine, or,
.argent, brillants, perles fines.
J. rue des Trois-Conils, 5, Bdx.

Dem«® fort tour parall., bancrompu 600-/», H. P. 350T, E. P.
3m50,vis, m.franç.Ec.Evron, b.J®1.

AV. jument, baladeuse 4 barr-,b. afï. S'adr. 117, c. Yser, Bx.

Mais, de rap. d. Bx suis achet.,don. p" et revenu, r. d. ag®°®.
Laffargué, pos'® rest., Tonnelns.

MULE forte et très douce à v.Dugoua, Baurech (Gironde).
fJM DEM. vendeuse-comptable
U™ de 22 à 35 ans. Ecrire Man-
cea-u, 179, rue Fondaudègs, Bdx.

AV. escalier bois, bon état, 128,boul. Jules-Simon, Bx-Bastide.
jf|M jïEU! ménage vigneron-Sjïl ufCIvIa labour.,3ou4pers.
Adr; Loustau, 7, r. Calvimont.
Maçons, tailleurs de pierre de¬mandés, 21, r. d'Audenge, B".

FABRine de CALORIFUGES
Entreprise Gl®. Téléph. 40-63, B*.
Ch. Soubiran, 114, c. d'Aquitaine

EMPLOYES DE CIIAI deman¬dés. Se présenter avec réfé¬
rences : Etabliss. Jules BRUNEI,,
20, avenue de Boutaut, Bordx.

M maison, jardin 800 mèt,,■ 2 façades sur rue, rapp.
4,500', part 11b. : ôch., jard., rapp.
C0C, quart. Midi. MENECHAL,
241, rue Malbec. Agents s'absten.
avis aux DEMOBILISES

fi P 051^TTP-EL1TE' terrainsflL,w<L5E 1 IL boisés au détail.
1' le mètre. S'ad. 33, r. Terrasson

Capitaine, 41 ans, décoré, céli¬
bat., s. relations, b. santé, b.
cœur, épouserait orphel., veuve
ou divorcée 35 ans env., bien,
goûts simples, b. santé, fortu¬
née ou aisée. Discrét. Sérieux.
Ecrire; Gaston BRIO, bureau
«Petite Gironde», Bordeaux.

MOTEURS électriques disponi¬bles, continu et altern., de¬
puis 200 fr. Lampes monowats
10, 16, 32, 50 bougies, 110 : 2,95;
59, cours d'Alsace, 59, à Bordx.
no HOM. 25 a., ex-aviateur mi.
-lit ddo place m»® c®® ou autre.
Ec. André Lap, 19, r. Tanesse, B«

On dem. tr. bon. et moy. ouvr.coutil r™. Bertin. 27, Intend®®
A V. phono av. 50 disques Pathé,
vélo hrn®; 38, r. Tombe-I'Oly, Bx.

A VEND, maison, 21, rue Lom-bart 2 étages, 3 locataires.
Jtoimo affaire à saisir, — Pressé.

AV7 maison, 449, rue d'Arès, 2magasins. Px 28.000'. Pressé

« QEUGEOT 10 HP, 2 places avec
■ spider, bon état. 6,000 francs.
M. JODEAU, place de la Mai-
rie, ARCACHON (Gironde).

A V. 1 fort cheval av. baladeu¬se à 6 barriques et une â 4
barriques. Le -tout, 4,500 francs.
33, rue de la Devise, 33, Bdx.

A" Y., canot à pétrole 7 mètres,12 places, avec moteur Bal¬
lot. Etat complètement neuf.
12,000 francs. M. JODEAU, 'pla¬
ce de la Mairie, ARCACHON.
i/'.IaMiE: 1® Sténo-dactylo
expérimenté (homme ou da¬

me), u. corresp. B. appoint. 2»
Jeune empl. pré.-, p. parents.

VOITURE choutées, 4 pl., ca¬
pote, état neuf, harnais ne"is
en cuir jaune. A vendre en¬
semble ou séparément. o4, rite
de Tivoli, dans la matinée.

K-aroyy.cra, y-. t rpSitŒS.

POURQUOI SOUFFRIR?
1 quand vous pouvez vous soulager avec le
CORSET sans busc LB.jBmetéS.G.DJ.1

143, RUE S"-CATHERIME. BORDEAUX

Louerais ou achèteraismaison libre, 8 pièces avec
jardin, quartier Judaïque Or¬
nano, Pessac, Tondu; indiquer
prix. Ecr. ORTONI, bur. journ'.

S CUVES neuves, lui hect. àvendre, pour alcool. Allouel,
-5.3, rue Camille-Godard, Bordx.

PRSWiTÉS^Yr7,
continuellem®, t» genres, 1® prix,
Gironde et départ'® limitrophes.
Services interméd'®® acceptés.

POUR VENDRE
PR0MPTEMENT

S'ad. « L'AIIGUS IMMOBILIER »,
10^, cours de Verdun, Bordeaux.

[HEMORROÏDESUne
Prix,
phi» busquet

oxi.irfsi s
aux repas,

mandat adressé à la
Bordeaux.

^ V. à La Bastide maison libre,
A 2 magas., garage, J'émise, 6
pièces, eau, gaz, éleet. p« 3-,900'.
Lateulade, 17, ail. Damour,2à4h.
Jsp'Tf» à vendre Georges ROY,
HU IU 15 HP, prix modéré.
17, allées Damour, 17, au ix-

AV. maison, 238, boulevard Wil-son, 12 pièces, grand jardin.
V. maison près la, cathédrale
en très bon état, 12 pièces,

4 chambres maître, libre dans
2 mois, pi 85,000 fr. — Départ.
Lateulade, 17, ail. Damour, 2à4h

AV. moteur pour auto 12 HP,4 cylindres, petit prix. S'a-
dresser : 41, rue de Metz, Bordx.

- V. remorq. 2 tonnes à 2 roues.
i Autos Ford, pi. Ste-Croix, Bx

D«® chamb. compl. pitch. ocoas-Rien march. DUC, bur. journ'

CARROSSERIE limousine trèssoignée à vendre, dim. 265x90.
Bellocq, 57, cours du Médoc, Bx.

Jna EMPLOYE 13 à 14 a. d« parm®» export. p. bureaux et p'e®
courses. BRËS, 45, r. Cancera.

EXPRESS-BAIN San,
travaux plomberie, baignoire,
cliaufl'e-bains à gaz, appareil de
vidange, ensemble 500 francs.
E. DROUHIN et C'®, 19, r. du Par-
Ïement-Sainte-Catherine, Bordx.

AIITUT Voit*® Clément 8 HP àt\y I U vendre, cause double
empl., 4 cyl., 2 pl., sp., mod. 14,
parfait état mot. et carr., 10,500
francs. Ecr. Pathos, Havas, Bdx.

M joli châssis Rochet-Sçlmei-■ der 12 HP; châssis Moto-
b® 1911,12 HP. Carrié,19,c.Balgueri0

Socomparable
EXTRiL VIEILLE

» «AMBREE u

ESUdeCOIOGNE
PEYRONNET

— EN VENTE PARTOUT —

usine î 410, Chemin de Peasac. bordeaux

r.mmes de terre jaunes, 48 fr.les 100 k. Early rose sem., 60 t.
Bretagne, 42 fr. Oignons, 38 fr.
les 100 ktl., le tout domic. Etu-
hlisseni. Portejoie, 14, r. Clavc^

îÉCHOPPE DOUBLE
à vendre, 6 pièces, gr, Jardin,
près Parc, tr. bon état, libre
de suite. S'adr. COU NORD, 6,
rue de la Paix, 6, Bordeaux.

A VENDRE, REMINGTON N° 10,état neuf. — .tfVY, 18, cours
Pasteur, 18, BORDEAUX.

BARRSÛUES Aemiv en dTiï'
10 à 110 francs l'une.

6 BIDONS ESSENCE
vides, 50 litres, â vendre. S'adr
ORTHOPEDIE GENERALE, 151,
rue Fondaudêge, 151, à Bordx.

^m « « S"ni g;-BUVETTE, grandEr lutKlt pass., rec. 400 p. j.,
bail, loy. 700. Bon. aff. Px 19,0001
BARhail, loy. 4,000, "rec. 600 frj
p. j., 11 ch. meub. Px 90,000', Fac.

- - - EPIC. à Talence, loy. 800,p. j-, 1

BAR baLl, rec. 200 p. j. Px 10,500
B^^-HEST.-MElll., b 1ail, loy.

2,000, rec. 300 p. j. Px 25,000

BURDI6ALA-TRANSP0RTS
5, rue Gouvion — Bordeaux — Tél. 7-86

TRÂNSPORTSpakCÂMIONS AUTOMOBILES
Saut urgence, se faire inscrire a l'avance.

COGNAC PRUNIER

«nMMERCE p. dame, bail, loy.
IfUm 600, beau loc. Px 6,000 fr.
nfln fr. â qui procurera loc.

5-6 p. vides cent., maxim.
1,500. Au besoin, achèter. meubl.
Agence Tourny, 4, r. Huguerle.

A il chaudière à vapeur semi.¥. tubulaire, 17 mèt. carrés.
Coopérative résinière. La 'leste.

PERMUTATION. Une dame em-ployée des P. T. T., de la ban¬
lieue parisienne, désire permu-
ter avec collègue des B^asses-l y-
rénées. Ecr.; OURËUT, bureau
central, à Boulogne -sur - Seine.

dans toutes les Donnes Maisons
CancaKBionnsirB-Déposilaira pouf laGirom**

MEMRI AS® BICHON. 17. HUE SAINT-LAURENT, BORPI-AUX
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ACHAT ET fENTE DÉ TOUTES VALEURS
IN T ER -BAN Q"UË) KSiS!£S/5,*g?jîi»A. aam

AVËUnDC ARCACHON,villaî? si saMiSi. Castellamare, pl.
Turenne, pas de malade. S'adr.
M® Grossier, notaire à Bordx.

UNDERWOOD garant., b®®
aff., â v. Ecr. Pansy, Havas, Bx.

Profess» dame, st.-dact., compt®,dem®®®. Ec. Pated, Havas, Bx.
Etude de M® BRIGUET, notaire

â Bdx, 7, c. Als-.-Lorraine.

ADJUDICATION dcefC^
res, 6, rue Mably, le 3 mars 1920,
à 13 heures :

Vaste immeuble à Bordeaux,
rue Charles-Marionneau, 27 et
29, comprenant grande maison
d'habitation élevée de rez-de-
chaussée et premier étage (neuf
pièces au rez-de-chaussées pour¬
ront être rendues libres) ; grand
jardin, grande construction au
fond du jardin pouvant être uti¬
lisée pour industrie.Partie louée
1,876 fr, par an. Superficie to.
taie, 810m environ. M. à prix:
79,000. On peut traiter à l'amia¬
ble. S'adr. sur place, mardi et
samedi, de 2 h. à 4 h., et pour t®
rens., chez M® BRIGUET, déten¬
teur du cahier des charges.

J'ACHETE meubles, glaces, mê¬me sans cadre; laine, plume,
débarras, camions et voitures
automobiles. S'adresser: R. AR¬
RIVÉ, meubles, 8, pl. Mériadeck.

Assurances AccH Imp. Ci® dem.Courtiers. T. fortes commiss.
Ecr. Vaux, Ag. Annoncia, Bdx.

VIN BLANC MOELLEUX
Arrivage direct de la Propriété

425 fr. franco domicile Bdx
Ecr. PATTER, Ag. Havas, Bdx.

_ ..«Mirriie F. FOURYlEft fils aîné, Bx. 44, rue d'Arès.BOUGMEojE VIANDES BE S" CHOIX, prix défiant
emr? toute concurrence. Achat de uheva ux pourOH ÎEVAL. §ME la boucherie, de ÎOO à i ,<>»<> tr,

_A.TlT,3E5M'TXC>3^r aax IMITATIONS !
Exigez sur toutes les Soufreuses la marque « Système GmtUcm ».

Refuser les Imitations à la peinture jaune.
BACHASSE, GIBERT et GUILHEM, constructeurs,

Successeurs de JULLIAN Frères, BEZIEHS.

EXCELLENTES OCCASIONS AUTOS
Tornédo I!o!!ée, D. Phaéton Cl. Bayard, Landauiets Ford,
Camions Whlte 0 tonnes, Pearless 5 tonnes, partait état.
Ecrire A. CACHALOT, ingénieur civil, 14. rue dArès, Bordeaux.

BISCUITS NOUVEAUX
Dès aujourd'hui venle Kfiseaâts 'Curat-Dop Marchés Capucins

(près bancs charculerie) et Grands-Homme» (rond-p°inO.
Les 15,16 et 17s RECLAME Biscuifs extra!"depuis.^. .. '4'9Q la livre

tisane vermifuge infaillible
Envoi réclameTcontre 3 R?J|Çu'iSuî?®I^^^Ecrire PLOMB (J.),

Botaniste et Herboriste, 20, rue Edison, Talence (Gironde).

ATELIER D'ELECTRICITE '
11, rue J.-J.-Rousseau, Bordeaux — Tél. 44.05

Installations complètes. — Lumière et Force motrice.
Matériel do réseaux haute et basse tension.

SO MACHÎSiSES disponibles dans nos Magasins.

J'ACHETERAIS maison 7/8 piè¬ces, avec jardin, libre ou non,
quartier St-.Genès, Pessac. Ecr.
PATLY, Agence Havas, Bordx.

N'OUBLIEZ PAS !!!
que LOUIS, 15, r. Margaux, Bx,
achète tous les vieux dentiers,
même hrisés, jusqu'à 104 la dent.
Ne rien vendre sans consulter.

Bu® avec 30,0001 désire gérance,représentation pu achèterait
comm» articles dame .préfér®®
lingerie. — Faire offres : 194, rue
Sainte-Catherine, 194, à Bordx.

SUPERBE DOMAINE à vendre,35 h., agrém. et rapp., élevage,
8 kil. Bx, tram. Agenc. s'absten.
Ecr. BOULIN, bur. du journal.

Officier démob., 35 a., sérieux,actif, désire position intéress.
oomm®® ou indust. Midi France
ou Algérie, Tunisie ou Maroc.
Ecr. GARCIA, bur. du journal.

«0pareils automatiques à v.
ni Berron, Lège (Gironde).

AV. instal. épioer. compl. Sava-rit, rue J.-Grondel, Caudéran.

Av. beau cheval bal, 5 a., 2 fins,lm60,dressé.Basile,dr, Lesparre.

A VENDRE omnibus automo¬bile 13 pl., Lorraine-Diétrich
16 HP, 4 cylindres, roues arriè¬
res lumelées. Prix 15,000 fr. Ec.
RAPER, Agence Havas, Bordx

On dem. représ, revendeurs p.belles petites bâches améri¬
caines, tissu caoutchouté noir
avec œillets cuivre, 200/172 c. m.
F. B., 56, boul. Sébastopol, Paris

BRESSON 82, r. St-Sauveur,
PARIS, achète

tricoteuses rectllignes, surje¬
teuses, BOBINOIRS.

AV. Moteur Panhard 50 HP,type marine, bon ét. 10,000 fr.
Ecr. Refret, Ag. 'Havas, Bordx.

Entreprise de Transports
BRUYERE et Cie,

11 bis, r. de la Gare, Bx. T. 11.70
Tracteur Latil U tonnes. Dép®
p. Daglan (Dord.) le 18 courant,
fret disponible p. Branne, Gas-
tillon, Bergerac, Monpazier.

MAISON importante demandeemployés très au courant
des expéditions (régie et che¬
mins de fer) et tout travail
bureau. Référ. exigées. Ec. prê¬
tent. à DELFT, Ag. Havas, Bx.

On demande des garçons demagasin au Grand Bon Mar¬
ché, 21, rue Ste-Catherine, Bdx,

Sommes acheteurs TOILE d'A.VIONS. — Faire offres Botte
Postale 97, Bordeaux.

On demande manœuvres, 18,boulevard Antoine-Gautier.

Chërghe échoppe ou appart.meublé 3 ou 4 p. Achèterais
meubles au besoin. Ecrire OC-
TILE, Agence Havas, Bordeaux
On demande bonne sérieuse t.
faire, 62, boul. Antoine-Gautier,

VINS. Bonne sténo-dactylo de¬mandée. 64, q. des Chartrons
A V., 3 épiceries, .une pl. cen¬
tre. Chantai, 4, ,r. Constantin.

100 ffiotenrs etDynamos
disponible^ de suite toutes puis¬
sant;., cour, cont. et alter. vend,
av. fiche essais et gar. Mullot,
ing., 7, r. Mich.-Montalgne, Bx.

VINS VIEUX — Ecrire Xol
VIA. Agence Havas, Bordeaux.

fr. à qui me fera louer
IWU échoppe ou appartement
Vide 4 ou 5 p., av. jard. si pos-
sib., Bdx ou banlieue, pr. tram.
Ecr. Rector, Ag. Havas, Bordx_i
FIUËHA A vendre, boitf-mrscma beaux..— «l'ar¬
gus immobilier», 102, cours
de Verdun, 102, BORDEAUX.

Lampes électriques
mono 1/2 watt carbone disponi¬
bles, toutes intensités et volta-
ges. Ec. Electric, Ag. Havas, Bx

J'OFFRE 10,090 SACS
jute, neufs, 90/50, disponib. Bdx.O. Bai-bière, 153, r. Mondenard.

Femme de chambre et alde-cui-slne dem<i®««. 47, r. Dauzats.
nu demande des ouvris-
"î* res sachant faire
si? bourrelets aux ma.
,,, las à l'Usine de Calypso,131, route du Médoc. 131.
Etude de M® DUBOIS, av. Ucen-

Vital-Carles, 5, à Bor-
ncHÏj r.Gess- de Me Larré).VENTE AU TRIBUNAL

.^artillac. comt>. maison

fi,ne?aîmTn tsenî'' terres et vi"
t à Par destinât. Cont.app. 3 h. 44 a. M. à p., 4000 fr.

POTASSE ALSACE"
Sylvimte riche 20/22o. Livraison
g. miqueau, le tailian.

AV. camion 3 t. Vi plate-formé,bâché; camionnette bâchée
1,000 k. ; fort châssis 2 cylindres,
conviendrait taxi ou camionnet¬
te; remorque sur. pneus 1,000 k.,
tout état neuf. — GARAGE, che¬
min de Pessac, 59-61, à Bordx.

OUVRIERS au courant de laréparation des voitures auto¬
mobiles et metteurs au point
demandés succursale PANHARD
et LEVASSOR, 152 à 166, rue de
l'Eglise-Saint-Seurin, à Bordx.

Aclieteirs Fonds de Commerce
VHVC7 S" choix BAR-ItEST.,
¥ U I ES, MEUB., EPIC., COM.,
tr. bonnes affaires à sais., facil.
Union Françs®, 6, r. Dabadie, B*

jfljjM DEM. piqueuses - bordeuses
charentais p. moteur et cou-

peuses au tranchet; 41, r. Ch.-
Floquet, Talence, pr, barr. Pessac

MARIAGE. Ingénieur arts etmanuf., fam. hon., b. situât,
et aven., fixé Sud-O., épous. j»®
fille 25 à 28 ans, simple, music.,
aimant intér.. situât en rapp.
Ecr. Vignemale, bur. du jourm.

R' oamp. on dem. bon. t. faireseule ou mariée avec cultiva,
teur. Bons gages. Ecrire POU-
THIER, à Llgnan (Gironde).

AUTO coupé ou cond. Int. de¬
mandé, 10/12 HP, ét. par¬

fait, contr. réc., bonne marque.
RICORDEL, 177, av.Thiers, B«-B4e

DÉGAUCNISSEUSES
sur roulem. S.K.F. Livrais, mars
m. Grenié, 11, c. G.-Clemenceau
ÉQUIPAGE A V., cheval 4 a., b.
■■ dressé, t. doux; plusieurs gen¬
res voitures et harnais. DEVAL-
L1ER, 41, r. Laharpe, Le Bouscat
IMJÎ agric. diplômé Ec. prat. et>»«»« nat. (E. A. M.) ay. fait
stages et dirigé cultures, dem^e
emploi : régie, gérance, repré-sentation, etc. ; 30 a., marié, exe,référ. et pouv. fournir caution.
Ec, André, 18, bJ Océan, Royan,
Etude de M® G. DUBOIS, av. li¬
cencié, 5, rue Vital-Caries,(successeur de M® Larré).

VENTE AU TRIBUNAL
e mardi 9 mars 1920, à 13 h.,1® belle, maison à Bordeaux, b<!
Vîctor-Emia-anuei-III, 140; sous-
sol, rez-de-chaussée, deux éta¬
ges, eau, gaz, électricité, chauf¬fage central, gr« jardin, libre lel®r juin 1920. M. à p., 80,0001 ; 2o

?7" 70ur à Bx' rue de Fu-mel, 10. M. à p., 30,000»; 3® remise
ou garage â Bx, rue de Fumel,entre n®® 8 et 10. M. à p., 10 000':4® quatre pièces taillis, comA® dé
St-Georges-de-Blancaneix et Lu-
"as'e°nt. tôt. app., S h. M. à p..500 fr. M® Barroy, avoué colicit.
visite, 3 premiers lots, mard.,Jeud. et sam., de 14 h. à 16 h.

MAISON libre à vendre, quar¬tier Nansouty, 5 pièces, eau,
gaz, électricité. Ecrire Bou-
taud, 14, rue Prosper. Bordx.

Ménage jardinier chef expé¬rimenté tout, cultures: fem¬
me pratique éJevage volailles,
lapins, vente légumes. Ecrire
Bourgalet, bureau du Journal.

BONS APPÏËCEURS
demandés, maison DARIC,

1, rue des Pillers-de-Tutelle, Bx
A. VTJEIIXrX>3F8.3ï:

DODGE GAMIOM i4
Ford, châssis nu, 1,500 k., neuf.
Ford, camionnette type livrais.
75, r. Paulin, au fond de la cour

CAMIONS AUTOS
Journée ou entreprise. Prix mo¬
dérés. 7, rue Traversière, Bdx.

A V. CORSE
10 HP, bon état, 2 carrosseries,
6,500 fr 18, boul. Wilson, Bdx,
automobiles de remise,
«• grandes et petites locations
Prix réduits les plus modérés,
Limousines i modernes, confor¬
tables. 44, rue du Temps-Passé*

— Téléphone 42-17 —

DOMESTIQUES
dem<NSo«, cuis., fem. de ch. sé.
rieuses. Réf. exig. Se présenter
1. rue Répond, de 5 h. à 6 h

AV. Chambre, milieu acajou etbronze, st. L. XVI, armoire 3
pte® et ch. noyer. 21, r. d. Gants

toffre-fort et moto à v. Visible
J l'ap.-midi. 33, r. Vergniaud,Bx
A V. tonneau, cht® angs®, >/3 ton¬
neau capoté, wagonnette, duc,
mylord. 87, rue de la Course, Bx
érieux. M® 45 a., célr®, sit. 30,000»
alimentât., épous® du® ou v«®

5-35 ans, sit. en rapp. Offres si¬
gnées. Ecr. Obduce, Ilavas, Bx.
A V. groupes à vapeur rte 150 à
*,200 HP. Geneste, 44, r. Francin.

AV.f 3,000 bougies auto Titan
et rubans machines à

écrire. Geneste, 44, rue Francin.

AVSUnDC fOLI MOBILIER■CnUnC 20,000 fr., à Saint.
Jean-de-Luz. Loyer à céder. Ecr.
'i'RYNOS, Agence Havas, Bordx.

BOIS DE CHAUFFAGE
Délign. croûtes pin, bûches chê¬
ne Périgord. â domi®. Bn«» cond.
Bossay, 54, ch. Eysines, Caudéran

EMPRUNT FRANÇAIS
5 O/O amortissable et remboursable en 60 ans â

•450 fr., par tirages trimestriels
Garanti contre tons impôts présents et futurs

Prix d'émission: lOO ïr. ; non libérées, l" versement. tiC» fr.
Les gONS et OBLIGATIONS DEFENSE NATIO- !

WAR.E, Ses COUPONS ses Emprunts 4 et 5 O/O jusqu'au
31 mars 1321, sont admis en paiement.

ON SOUSCRIT SANS FRAIS

banquej ULES iv8qmna bordeaux " !

ismmwimms-
Fonloirs, Êg;r^ppoirs9. Slgonttoirs

MANÈGES, GONCASSEURS, BATTEUSES

STOCKISTES REVENDEURS
Conditions exceptionnelles pouv commandes avant hausse

8VSATER0EL S8t¥iOf4 Frères
Noua livrons à prix remis ferma à commande

Ecrivez de suite aux agents généraux:
Jïr'cvtA.l 303TS130Xji^t."0*!X3 Of: <C,8t 16. rue deCursol, Bordeaux

FÎfSEîFS torpédo parfait étatrlmil neuf! 9,000 fr.
et CAMIONNETTE Ford, type
ambulance, parfait état de mar¬
che, 8,000, k v. Offres à Martin,
8, rue des Merciers, La Rochelle.

Souches brande: t5 fr. lutonne s. wagon gare départ.
Ecr. DAMBON, Audenge (fairt®).
■9EBRE 6 IIP, tr. b. ét. marche,
L à v. p. rais, santé. Livr®»■ im*®.
M.Ferrant.Yétr°,St-Angeau(Lh'»)
a OUATERIONS wagons-plate-
ftwSlE forme 10 ton. Ecr. Tem-
bouiry, Casteljaloux (Lot-et-G.).

ACHÈTERIONS bureau.
Ecrire AUGEY, 48, allée des Peu-
pllers, Bordeaux-Saint-Augustin

IELLE iAISOM
â vend, à Montmoroau (Ch'®),
10 p., dépend, et ter. 35 ares, ét.
neuf. Conviend. à rent., indust.,
commerç® gros. S'adresser M®
ELLIER, notaire à Montmoroau.

CAMI0KNETTE8
et châssis de marque ejr bon ét.
sommes acheteurs. Adr. propo¬
sitions à Tranchère, 137, rue des
Fontaines, Libourne. Téléph. 45.
fi y voiture de Dion 8 HP, mo-
n » i no av. coffre p® voyageur.
S'ad. Petite Gironde, Rochefort.
a lf beau torpédo, état neuf,
H ¥. Peugeot 1918, 13 HP, 4 pla¬
ces. Zèbre 19X7, 6 TIP, 2 places.
Delage 1913, 10 HP, 3 places.
Pressé. — Ecrire: GUILLEBOT,
27, Martrou, Rochefort-sur-Mer.

Automobiles, châssis nus et tor¬pédos l1'® marq., 12 HP, neufs,
r. métall., livrables immédiat».
Ecr. AQUIL, bureau du journal.
A U , faucheuse râteleuse; 1
rt V» ■ jument 1»® force, 10 ans;
1 cheval 11 ans, 2 fins. Fin de
bail. GOFFRES, Parempuyre.

PRETS SUR IMMEUBLES
successions toutes garanties

18, r. Condillac, Bordx.

GHEVAUX 2 fins, poneys à v.2 chiens labrit de garde àv.,
départ. Theux, 19, r»® Toulouse.

Â louer Appart. meublé à Ga-zinet. S'y adr. à M. Belemant.

A VENDRE Filadière 18 pieds,moteur 4 cylindres, 8, cours
Gambetta, 8, CENON (Gironde).
|DN DEMANDE Garçon course,
w 13-16 ans, présenté p. parents.
Mercerie, 25, r. Gaspard-Philippe

Jeune fille demande faireencaissements; fournir» cau¬
tion. Ec. BELLA, bur. journal.

Av. Mule, 7 ans, s'attelant2 ou seule. PANCHON, Arsac.

Chauffeuu MÈC.an:7b. r., da®pl. tourisme, 55, r. Belleyme.

SACS VICES
MAISON SEUSY

Achats et Ventes
Magasins : XI, rue Christine I
Bureaux : 59. rue de Soi6Sons |

'Jclêph.M-79. l'.OKDE,n;\

Bois chêne, Bûches, Rondins
1 mètre, 65 fr. départ Soubie.
S'ad. Etab. Edgard SOL, cours
Georges-Clemenceau, 72, Bordx.

CAP-FERRET CŒE,
AVEC céder"serv." messagerie
épie.-poisson dans 10 communes,
trav. ass. M. au courant. Piix
20,000 fr. Ec. Maily, Havas, Bdx.

A louermeub.
pr. St-Seurin, bel app'
i p. Ec.Purse,Havas,Bx

Au locomobile 15 chevauxs ■ et scie forestiere à
ruban, sur billes, volant 1 mè¬
ne, double chariot, parfait état.
52, rue 'l'hiac, 52, Bordeaux.

Suis acheteur malligand occas.Ecr. PACIN, Ag. Ilavas, Bdx.

M beau sac argent. 61, cours• G.-Clemeqceau (r.-de-ch.).
à écrire REM ing-
ton m. visible,

état neuf. Buisson, 2, r. Ladime.
MACHINE
■f fr. réc. à qui proc. 2 ou 3 p.

vides, Ec. pare, Ilavas, Bx
d Jf% muids cliône, lie bl®, pari.
■ / A ét., a y. Blanc, g, r_ Ausone

■ITIim AUT pharmacie ferait
E 9 GlUlnïS 1 tous remplace¬
ments. Ecr. SILAC, bur. du j1.
usj6bo a vendre. S'adresser :rlîîw f. labadie, Pessac, G«®
PUSsE L500, livr. imm. EcrireUtiUS. ZOA, bureau du journ'

Huile D'AïiACHIDES, arrive10 tonnes par camion-auto,
.vendeur disponible mardi 17 c».
P. ATTIAS, 14. rue Berruer, Bx.

Comptable de® 2h par jour. PIL-LET, 212, r. Ste-Catherine, B»
«00 barres fer plat,
w tour à bol» robuste dèm®»®.

6m /18 et

Acheteur, DUC, Cadaujac (G«®).

A VEND, pigeons voyag. racebelge, clos Pin-Vert, Mérignac
DEM. fillettes de 13 à 15 a.
pour travail facile aux piè¬

ces; 47, chemin de Pessac. Bdx.
m

Suis acheteurtourteaux. — MOR1N, 4, rue
un broyeur
R~

des Frères - Bonie, 4, à Bordx

100» qui proc. 3/4 p. v. Ecr. Guil-•lemet, 34, rue Condorcet, Bd^.

A vend, bon cheval. PÉRELLA146, rue Turenne, 146. à Bdx.

JARDINS .

Taille, tous travaux de jardins.
Ecr. LECOMTE*, bureau journ.!.

Menage de vignerons pour vi¬gnes de palus demandé, rte
préférence nombreuse famille
apte aux travaux de la vigne.
S'adresser : villa des Roches,
quartier Labatut, à Mérignac.
DIB bonne sit., bail, aff. 250»
Bnf» par jour, log. confort.,sOus-iocat. Prix : 22,000 francs.
fïUfllV'de bars, cafés, épice-UÎSUIA ries, hôtels à saisir.
Agence Moderne, 11, pl. Tourny.
F O 8 y première qualité à■ vi il vendre en vrac. S'ad.Agence Moderne,' U, pl. Tourny
rEMME culture et ménage rt®®®.r LAFON, à Cambes (Gironde).
a v, foin. Lafon, à Cambes.
OUVRIERES MODISTES et
J» misesi demand. chez CECCIII,9, rue Dauphlne. 9, Bordeaux.

N'OUBLIEZ m !!!
«êmebrJsés. jusqu'à 10» la dent.JN'fi lien vendre sans consulter,

REG0UVR?MSNrs «FtôrtSïï;ach. tte» créances. Ca-binet Carnbon, 6, r. Gœe-Brochon,

APLATISSEUn YzZTk
Laporte, boulanger, Bassens, G«°

local prés capucins
Pour Entrepôt 500™ environ

Ecrire : PARLV. Ag. Havas, Bx.
NOURRICE deman-

WïlkïifïIlE; <lée mett» bas du
1» au 20. Ec. Parrot, ilavas, Bdx.

MAISON DE TRANSIT deman¬de employé actif, très au cou¬
rant opérations douane, impor¬
tât., principal machines outils.
Ecrire.Parson, Ag. Havas. Bdx
fïî II P?ur attraper oiseaux, gi-
»«!U,w bier, etc., le petit bidon
franco contre mandat, G fr. B.
FINA, 3, rue Malaltolf, Bouscat-
Bordeatix, Agents demandés.

Moteurs électriques
rte 1 à 5 hp dispon. Lafourpade,
121, r. Pal.-Gallien, Bx. Tél. 15.34.

TRANSPORTS AUT©
toutes directions par camion*'
4 tonnes. On traite au kil. ou à!
forfait. - LESPINASSE, 68, rua:d Ormilly, 63, Caudéran. Tél. 12^

POUR PORE PSI0ÉPTE1EHT
Propriétés, Châteaux j

Bois, etc....
s'adresser TIFFE1M, 38, rue de(,

Capucine», Paris.
Maison ipndée en 1818.

Angleterre — brigbton -4|Penslonnat de 1er ordre j.ri
jeunes filles bonne famille. Ex-i
colleiites références. Pour pro<£
spectus, écr. t Directrice Mansn'
fiehl Collège, I-Iove, Brighton,1
— Jeunes filles désirant place';
au pair s'asbtenir.

âillilllï§
importante Société?
de Capitalisation

demandeponr leSud-Ouesf
INSPECTEUR

PROFESSIONNEL
actif, énergique et travailleur,

désireux de se taire situation!
indépendante et très lucrative.
Ecrire: \

24, rue Vauhecotîr 3La"Sr03ST<

J' 1ACHE»Ë~IUUT :antlqultêsgnô»taux, meubles, débarras, etQd,.
Gatineaii. 11. cours d'Albret, BXjf,

achat au maximum

Diamant, platine, or,
Monnaie urgent pas cours, vleutjj
Dentiers Beau, 31, r. Esp.-d.-Loisi.
■— : : S-

Échang. mon appart. sur boul®6 p. contre un quart, la Marti-
niq. et adj. Ec. Pastry, Havas,Bx

LICENCE BAR
à céder. 135, r. Guillme-Leblapc.

T r a N 8 p o r t s
par camions-autos. Prix modér.
LAFARGUE, 7, rue St-Louis, Bx
RORDEAUX.COGNAC et -retour
par camions-autos. Dép. mardi.
LAFARGUE, 7, rue St-Louis, Bx
MânUGË. M» div. à s. profit,
Sssrilai ayant situât. Bdx, avoir
75,000 fr., ép. d"« ou vi® s. enf.,
b. éduc., 30 a. env. et ayant dot.
Ecr. RANGET, Ag. Havas, Bdx.
ILSfl ni.AGE. M» sans relation,ISS HII 38 ans, dans commerce
av. exc. situât, et fort, pers.çnn.,
dem. i. f. b. élevée, sit. en rapp.
Ecr. PRIDE, Ag. Havas, Bordx.
ES fiP b. sit., s. crs. Rec. 200 fr. p.
BHSï jour. Loy. 1,800. Px 30,000.

EPICERIE-Comestible à céder.Rec. 800 fr. p. j. Px 20,000 fr.

CAFE - BAR - RESTAURANT' tr.b. situé. Recette journal 300 fr.
Sacrifié 30,000 francs. Facilités.
9ÎÊIÎÈQ (cause). Epicerie à cé-WLasuO fier. Recette 100 fr.
par jour. Prix: 3,000 francs.

MAISON LIBRE quart. Saint-Nicolas, 3 p. Px 16,000. Autre
maison libre, 5 pièc. Px 25,000 fr.
S'ad. Bur. AKA, 12, Gal.-Bordels®.

Pendrais 4 ton-vf h®4 Ghte-Infre, directionPoitiers-Bourges - Paris. Départ22 février courant. ROBILLAPJ)
autos, SAUJON. Téléphone lsl
L Art nouveau de la Bourse, 6®éd., px a'. jMéth. inéd. p. opérerutil, au oomp» et à tm®. o Nu-nés, c", accr. d'agt® ch. et ooul.du Synd. 3, r. Grétry, Paris (2e)
LOCOMOBILE, batteuse, botte"leuse. Constant, Touzac (Ch»®).

ISTFNO " da<^Tvlo capâlïïëjjoi cnu sér. référ., dem. era-ploi. Ec. Pantry, Ag. Havas, Bx
On demande bonne à tTfàire ou
cuisinière, G0, avenue Carnot.

A M 8SCÏMF importanto^mfr» bOlISt; caniq. générale,surf. couv. 4,235 m. Terr. 9,727
m. Grosse affaire en pl. rapport
16 MAISONS dre. Différents
quartiers. Prix divers.
1Q épiceries, meublésSiï fâfin©, à vendre, tous px,bonnes conditions.

Ûfifl à Placer sur hyp.
ou sur garanties.

Uffice Immob., 6, r. Gi»®-lïroclion

GCASION à saisir tout de sui¬
te : LIMOUSINE à vendre, à

7 places. S'adr. 136. rue d'Arès.
R il belle maison moderne,
n ¥ n 10 pièc., jard., 155,000 fr.
(lib. d® 3 mois). Boite postale 56.

AV. « MOTOBLOG », châssis
12 HP, remis à neuf, avec

ou sans carrosserie landaulet.
FERRÉ, 4, rue d'Arlac, 4, Bordx.

A-VENDRE 211,000 Caisses excel-lent état. BLERIOT, Bègles.

A VENDRE Landaulet «Unie»14-1.6 IIP, h. état de marche.
S'adres. 16, rue Hugla, 1P, Bdx.

VILLA MEUBL. à I., B® Océan,10 pièces, petit prix. Renseig-
Coupérie, poste rest- Arcachon.

Renseignements judiciaires
Droits des 'créanciers,

des débiteurs, des associés.
Application des nouvelles loi».

Affaires litigieuses.
Règlements transactionnels.

Loyers, etc.
Consultation par correspond»® :

DIX FRANCS.
(REDIT NORMAL — 2, CITE
BERGERE, 2 - PARIS (Orne).

DISPOSANT BUREAUX

4, avenue Opéra, Paris
au courant l»®» transact. comm.
partie» vins, accept. direction
ou collab. aff. sér. Ec. Dalbiez.
A V. Imineub. indust. gare Midi,
1,200 mèt. Ec. Propel, I-lavas, Bx.

IIN-S et spiritueux offre situa-
» tion avenir â employé très
au courant comptabilité et ex¬
péditions. Ecr. référ. et préten¬ions RAL, Agence Havas, Bx.

CARROSSERIE Té&!n"
demandée pour placer s. châssis
24 HP. Ecr. PAX, Havas, Bdx.

MERDE h VITRE simple, neuf,WErSlïE coupé à 0,28®x0,285, à
vendre. — NAYA, 61, rue Pelle-
port, 61, BORDEAUX.

j'achète argenterie, bijoux
RlftSWAMT© au-dessus du
MilTlSii'tSl B @ cours, malgré
la hausse. — MOULÉS, 25, rue
des Trois-Conils, 25, Bordeaux.

Entrepreneurs -constructeurs
Poutrelles fer, de 4, 5 et 6 mèt.
Tuyaux fonte, systèmes Ville
Paris et Lavril, de 5-8-10-15 et 20 c.
Vend»: Duffour, r. Péré,12,Tartes

AV., libres t. de suite, entre b®et Parc : 1® Maison et jard.; 2®
Local ind'. Paris, 44,pl.Gambetta
MnaYURETTE 2 places, 4 cylin-
¥U# I (1res, 6-8 HP, parfait état.
82, cours de l'Yser, 82, Bordeaux

V. Remington et presse à co¬
pier. Photo, 134, c. V.-Hugo.

{rendrais viager av.entr.3 hect.
env. Bx. Ec. BAQ, bur. journ'-

REPRESENTANTS visitant ca¬fés, bars, demandés pour con¬
sommation courante. 12, rue
Villebrun, 12, à CAUDERAN.

J'ACHETERAIS MAISON OUECHOPPE, Bdx ou banlieue.
Ecr. offres : BA.YEU, bur. journb
88aa fil à qui procurera appar
lmu toment vide de préférence
ou meublé, 6 p®»« minimum, si
possible proximité gare """MidL
crire Maldy, bur. du journal.
1NSES de comportes. Echantil-
» Ions sur d®®. Izary, La Réole.

FONTES
Suis acheteur tous lots

Pièces mécaniques brisées
Poterie, Marmite, etc.

LABATUT, 18, c. de Luze, Bdx.
«1J Bonbonnes pour postaux
Hw« 3. 5 et 10 bil., toile et liège.
Du Sablon, à Montréal (Gers).

a y. MAISON libre, 9 pièces,
grande véranda, eau de la

ville, vaste jardin, route Saintr
Médard, 227, cinq minutes du
boulevard. Prix: 30,000 fr. S'a¬
dresser r. Laroche, 39, au débit.

ACHÈTERAIS EPICERIE d.
Bx ou prov.,

disp. 6 à 8,000 fr. F. olïr. ou écr.
GÉO, Petit - Bersac (Dordogne).

a vendre

BARRIQUES Bïg?SK»8
R. MOREL, Abonné boite 213, Bx.

MARIAGE Disc, d'honneur,
sous-officier, b. t®

rapp., désire mariage jeune fille
ou veuve guerre 25 a., bien, dot.
Ecrire ANGOR, bureau du jnal.

Sabots noyer à y. Syndic» ou¬vrier, St-Féliï-de-V* (Dord.)

i ci dammiucttcc bâchées et non bâchées â l'état completlu uHlli ! u il 15 c. i 9 lu de neuf, charge 800 à 1,500 kilos.

TORPEDOS ctCQSMDUITE INTERIEURE
Luc COURT. Démarrage et Eclairage électriques
Xj.IVH.iX i£»Xj.TSEii 3CSS3 SnDrX"S"E!
Seul concessionnaire pour tout le Sud-Ouest :

AVON, Garage Pasteur, 73, cours Pasteur. Bordeaux — Téléph.43.S3

666 „ syphilis, voies URINA1RESEcoulements,kêtrecissemeiits.Cystite.Prostatite.rtc.
Institut Sérothérapique du Sud-Onesl

33, eiOURSi INTENDANCE, BORDEAUX 914
Salis des Ventes de l'Athénée, 28, rue Mably, Bordeaux

VEITE &1X ENGDE1ES PUBLIQUES
Oes COLLECTIONS D'UN AMATEUR BOSDELÂ'S

Du 23 Février au 4 Mars 1920 (cliaciue Jour à deux heures)
Estampes des XVI168 et XIX* Siècles

Pièces historiques, uniformes d'intérêt local L. XVI, la Révolution,
1© Directoire, Napoléon 1er et son temps.

Faïences anciennes et Porcelaines occidentales
Délit, Milan, Moustiers. Nevers, Rennes, Rouen, Samadet, etc.
Nombreuses et importantes pièces en vieux Bordeaux :

Boissette, Limoges, Locre, Mcnnecy, Saxe, Sèvres, vieux Paris.
Porcelaines extrême-orientales

Jetons, médailles, bijoux, ohaînes, argenterie ancienne.
Armes blanches ou à feu

Emaux, boîtes, bonbonnières, bibelots, cristaux, éventails, etc.
Tableaux anciens et modernes

Beaux bronzes, terres-cuites, marbres, pendules.
Meubles anciens du XVIII® Siècle

Livres anciens et modernes
Au comptant et 40 «/,. — Objets taxés de luxe, 11.59 •/•.

e ¥ ¥ TVL7À ¥ Commlssalre-PFissur,•t® Si ®JE o uJs> «L.3 W Jr28, rue Mably, Bordeaux

Pour les collections i Pour les livres :
M E- martini W!. iwounastre-PICAK3ILH

41, rue l'outainc, Paris 45, rue Porte-Dijeaux, Bordeaux
EXPOSITIONS s Les dimanches Zî et 29 février 1929
Catalogues chexle Commissaire-Priseur et les Experts. "

SUIS ACHETEUR

CAMION A GHEVAUX
4 à 6 tonnes, aveo siège et es¬
sieux patent si possible. Eor. i
PLOVER, Agence Havas, Bordx.

A VENDRE sur grand cours,
très joli petit hô¬

tel particulier, installation mo¬
derne. Prix 140,000 fr. Libre tout
do suite. Agents s'abstenir. Ecr.
OBLONG, Agence Havas, Bordx.
JTM dem. campagne, proximité«I» tram, 2 ou 3 pièces, pour
passer dimanches, vides préfér.
Ecr. FERNAND, 67, r. Henri-IV.

CM FK- gratification à qui me
".«» procurera appartements
vides de 4, 6 ou 8 pièces, ou, à
défaut, meublés, mais alors pas
trop loin du centre. — Ecrire :
ABROCH, Agence Havas, Bdx.

Borfleaix-Lp iirect
Bordeanx-Uarseille direct
Paul ERTORTEGOY

commissionnaire
Bordeaux: 8, imp. Ste-Catherine
DEPART TOUS LES JOURS

SOS
institut seroth erapique

BORDEAUX, 25,.rue VITAL-CARLEST. 1. jours, jusqu'à 6 h., et jusqu'à 7 h. lundi, jeudi et samediBroahvres et ramtolgnoments sur demanda

Rfïl\5 W F î°u* fai", Préférence venant campagne, demandée.(JVBIIIGM*' Chevilliat. sage-femme, rue Judaïque. 140 bis.

Import, matériel de bureau à vsndr.
Bureaux, t-ables, sièges divers,
appareils téléphoniques, poêlés
et divers mobiliers.
S'adr. à l'Inspection deg for-

gos, 32, rue Vital-Caries, Bordx.

A vendre, machines à écrire.Ecrire Forbin, bur. journal.

EPICERIE-BUVETTE
à céd., 250' p. j., loy. 600', log. 5 ]
Bail 9 ans, gaz, élect. P* 10,000

credit commercial
10, place des Quinconces, 10, B*.

FUTAILLES
Oscar KILLEN, à Christiania
(Norvège), offre fûts usagés de
vins et d'eaux-de-vie en chêne
et châtaignier. Bon état garanti
et prompte livraison.

MAISON J. MÂURtN
Huile d'arachides, 6f25; Huiles des Gourmets extra-douce, 7 fr.Huile d'olive, 7'55 le litre; Confiture d'abricots "La Cfcarmmse" 6'40

606 MALADIES DU SAH6'W Rhumatisme. Névralgie, Eczéma 40, r. B

Analyses
du Sang,

. ÎO, r. Marçaux. 1.1. matins

INCONNUES"KA VOXXA ffTE, expédiéo & l'essai, fats pouret soumeUr# an» personne à voiravolontém tP8niQàdistanco» Dem.à M. STEFAN.9î?,Bd Ai-Marcel.Pari».son livrnN*£»6. GRATIS

FORCES
Aveo la

DENTIERS GARANTIS, depuis « fr. la dent
419, RUE SAINTE-CATHERINE

Le PORC MOINS CHERI
Grande Charcuterie du Cours Saint-Jean

Etablissements Georges BALLÂNGER FiSs
56-58, COURS DE LA MARNE, 56-58 (ancien cours Saint-Jean)Entrepôts situés rue Beroeon, u-i6, — Face à nos Magasius de vente

VOIR nos PRIX de GRANDE BAISSE
Porc frais -,

Ventrèche fraîche
Lard et oncture frais
Saucisse garantie pur porc
Jambon frais
Graisse alimentaire
Graisse pur porc...,,....,,

M k, 4'80
— 4'CO
— fil
— 4*95
— 4*75

3»20
4'10

SALAISONS'D'AMÉRIQUE
Nouvelle Importation

Jambons coupe courte 44 le. 3(75
Jambons épaule — 2'79
Demi-Porc salé (Cumberlans) —
Lard salé — 3'20
Veiitrèches salées — S'20
Saucissons extra nouveaux — 5*79
Saucisson améric., marq. Géneca, — ®*20

Facturier et Aide-Comptable
munis d'excellentes références
demandés Usine RODEL, 37, ruedu Jardin-Public, 37, Bordeaux,

Fem. de chambre sach. coudre,bon, réf. d®"®, 94, r. Chevalier.

jUJ î>NTël RS* OU~monteusesm d®«® p. charentais. S'adr. 6,
avenue Mairie, 6, Caudéran.

DOMESTIQUES
dem®®®», 12 kil. Bdx. pr. bourg
et tram, bon. à t. luire, f. de
ch. sachant coudre, 30 à 40 ans.
Références exigées. Se présen¬
ter!, rue Répond, de 5 h. à 6 h.

65,

TRANSPORTS
par camions autos,
rue de -Belleyme, 55, Bdx.

0° âUIQ Mme Eustacbe a vendu£. tlglrS s. épicerie, c. de la
Marne, 192, à M. Guérin. Domic.
Le Progrès, 53, r. Ste-Catherine

2® AII0S M- Aubry a venduJvSSw l'hôtel meublé, r. de
la.Merci, 2, Bx. Opposit. reçues
Le Progrés, 53, r. S'®-Catherine.

CAVE bien placée, 1 barrique
Vj par jour. Px ÎO/MOL

RJÎEISDI r P'- centre, 11 p.. im-SliijEWDL.Su meub. camp», 40,000.
«tQjftSflUE encoign., 2 ch. et
Ë,5 iuE cuis., petit loyer. 5,000'.
D AD -Cave quartier ouvrier.DHn Recette 600» par j. 15,000'.
ÉDIfEME-Buvette CaudéranKrlwE beau logement., jardin
Recette 400 fr. p. j. Px 12,000 fr.
Le Progrès, 53, r. Ste-Catlierine.

m

PORC FRAIS entiers on parmoitiés pour provisions rte l'année).
EXPEDITIONS sur toutes DIRECTIONS — PRIX SPÉCIAL pour le GROS
Maison la plos importante de la Région

A II pr. boulev. Talence, échop
Kïipe libre, aveo commerce.
G pièces, jardin. Départ. 24,000 fr.
fl 11 libre t. de suite, immeuble
T\ «f s 4 n., local 350 m., bureau
près barrière. Départ. Px 30.000'.
Le Progrès, 53, r. Ste-Catherine,

Peugeot, torp. 10 HP, 4 pl., mp&rf., essai?, à vend. 13,800 fr.
Cap., cl., access. LATOMRELLE
Castel naud-Fayrao (Dordogne)
v. cond. int. Alva, 10 HP, sp.
90 à l'heure. 46, r. Cx-Seguey.

IN DEM. Piqueuses bordeuses
M de chaussojis. S'adr. Syreizoi,90, chemin du Tondu, Bordeaux.
IfiMF TELEPHONIQUE, suis

acheteur (centre). Ecr.
ORDEAL, Agence Iiavas, Bdx.
[NE GROSSE MAISON impôrT
• tante ayant d'excellentes re¬lations dans toute l'Angleter¬
re, accepterait l'agence d'achat
exclusive pour vins de Bordx
Répondre en premier lieu avec
renseignements détaillés sur
les produits, etc., à BOX 2394,
LONDRES S.'- ^rompton Road-
Officier de la marine marié, saenfants, demande logement
meublé 3 m, ch. k c., s." à m.,
cuisine, libre avant fin mars.
Ecr. M. Renaud, 35, r. Mouneyra

OCCASION Gr. maison bour¬
geoise 15 pièc., t.mod., pr. pl. Victoire, p. 100,000fr. comptant, libre de suite.

P^lel» Ag. Havas, Bordx.
petite propriete

Suis acheteur comptant. Ecrire
îsacien, Agence Havas, Bords.

ASSOCIÉ
Jeune, actif, sans connaissances
spéc., désirant se créer belle si¬
tuation d'avenir dans Ind. en
plein rend., serait accepté parconstr. de mach. et appareils
brevetas de grande vente et
sans concurrence. Après 2 ans
d'étroite collaboration, laisserai
toute liberté d'expl. Suite dis¬
solution Société. (Abs. rien des
ag.) Ecr. Player, Ag. Havas, Bx

M» 30 ans, s'étant déjà occupéoomm. vins et spiritueux et
dispos. 25,000 fr., désire situât,
employé intéressé dans maison
sér ef connue, Gir®° et . dép. 11-
mit, Eor. Plocl, Ag. Havas, Bdx.

C'EST lliill
Pour huit jours seulement, la
Maroquinerie-Simili offre : l por¬
te-monnaie garanti cuir; 1 su¬
perbe portefeuille 4 poches; 1
porte-carte fantaisie 2 poches,
1 riche stylo, 1 élégant sac â
main pour dames, 1 bracelet cel-
lulo dernière mode. Les six piè¬
ces réunies franco contre rem¬
boursement 14 francs. Ecrire :

MAROQUINERIE SIMILI
rue rte la Pnlurt, 5, MARSEILLE

PORT 0£ PARA
L'Association Nationale des Por¬
teurs ue Valeurs Mobilières re¬
connue d'utilité publique," re¬
commande instamment aux por¬
teurs de déposer d'urgence leurs
obligations et de signer des pou¬
voirs aux guichets de la socié¬
té Générale ou de la Banque Pri¬
vée, ou dans leujs agences, eu
vue rte l'Assemblée convoquée à
Bruxelles pour le 14 février. Bien
que le quorum n'ait pas été at¬
teint lors des précédentes assem¬
blées, un nombre considérable
de titres a cependant pu être
réuni. Un nouvel effort est donc
nécessaire pour arriver à la mise
en paiement des coupons arrié¬
rés qui, au change actuel, repré¬
sentent plus de 260 francs.

RUE Ste-CATHER1ME
bordeaux

ON DEMANDE faesS
sion p» s'occuper du placement
de Brûleurs à Huiles lourdes
(système Steurs). Les seuls per¬
mettant le passage immédiat de
chauffage au charbon au chauf¬
fage aux huiles lourdes sur les
chaudières et les fours. Indispen¬
sable posséder connaissances
techniques générales. Ec. Etablis-
sement Cauvet,-Lambert, 20. rue
rte la Conception, MARSEILLE.

A VEKDfsE
CHATEAy-DOMAINE

Vendée. 5M hect., un seul tenant.
S'ad. «L'ARGUS IMMOBILIER»,102. cours de Verdun. Bordeaux.

Amm
GRANDE FOSfT

Ojû hectares, proximité de deux
gares, exploitation facile. S'a-
dress. «L'ARGUS IMMOBILIER»,102. cours de Verdun. Bordeaux.

PROPRIÉTÉS Â V~
Près Bordx, sur bords Garonne,93 hect., un fenant, libre rte s.
I'r. Bdx, 40 hect., élev., 250,000 fr
Gironde, 50 h*", élevage, 150,000'.Dordogne. 37 h'", élevage. 75,000'.
Bordx-Cadillan, 12 hect., 43.000*.Kordx-La Saine. 3 hect., 18,000'.Nomb. propriétés tt®s contenus
S'ad. «L'ARGUS IMMOBILIER»
102, cours de Verdun, Bordeaux.

AMENDRÉ, VILLAS ou MAL™

SONS à Arcachon, pr. pla¬
ge. Fac. paiement moyent gar.
sér. S'ad. ou écr. Inter-Banque44, r. Lac.hassaigne, Bx. T. 34-16

H9III Ë d'arachides extra dis".SBUiiSnlCi ponible Bordeaux —

Ecr. Opener, Ag. Havas, Bordx.
DEMIJMUIDS chênë^Tvënd"

w Ec- Racem, Ag. Havas, Bx."
II»EUT <;t "ALADEUSE à

LMI!ia»S4S vendre. S'adresser
19. quai des Sallnières, Bordx.

DE.M. LOCAL 6ÔÔ mèt. carrés p"industrie, périmètre boulev.
Eor. Ortive, Ag. Havas, Bordx.

MAGNÏMQUE TAPIS" 3.9ÔX S.10à v. 750 fr. 20, r. Maleret, Bx
«IflC - COMPTABLE
mus. ployés pour
demandés. — Caïffa,
Tourny, 5, Bordeaux.

TEINTURERIE, 3.h Lescurel
j Usine LftTASTE '
Ltci. 18,37

! les J0UR5 ^

fenîsiTtoiide DÉMl-MUIDl
Adrien DU MONT

98-99, q. de Bacalari, Bordeaux!
Maison à Aiger_

iilSIIlBOÏ
VtNTt - LOCflTIUK - OCCASION t

Caparaçons et Couvertures
ToHes ; Enduites, renfonçures, au¬
tos. treillis, cordes, crins,œillets, etc.v

HEmm ROY
10.quai de Bourgogne, Bx. Tcl.b5.3H
Tarifs de gros sua* demande

BOIS UE CHAUFFAGE
chêne, pin, braisette. Livraison'
domic, Bernadct, 21, c. Somme.

r~^Â¥ÂNT7HÂUSSEBi !VEMTE-RECLAME
DE

iCHAUSSUFSES
POUR

|Hommes, Daines, Enfants
FRlLEUSEpourPEIQHOIRS

|Spécialité «le VETEMENTS
SUR MESURE

Militaire
17. RUE D'ARES ES

ÂBIJMTE Je donne 20,009' g;wÉ'iStSî I fc rantis sur maison.;
Roy, 49, Poquelin-Mol„ île 2 à Vm

îetj4[)8J| D®® un ouvrier oordofiniiU84 p. dedans; 3, pl. A'.-Larriei
:

_____ ^

AUTO WEEL
VÉLOS-FAUTEUILS

VÉLOSIMANES
avant augmentation.

Avons disponibles en magasin'*
Agence générale rte la Maison-
MONET et GOYON, rte MâcoiW
S'ad. ORTHOPEDIE GENERALE!
151, rue Fondaïudège, 151, Bordx.;

Faissonnats et bûches do chê«no à vendre. Grosse quanti*1
té. Exploitation Lestounac. —t
S'ad. à Laurent, à Gradignan<j
ON DEMANDE FEMME DHCHAMBRE de' 40 à 50 an»
connaissant le repassage et 19
racommodage. Bons gages. S'a-c
dresser pour renseignements àt
Mm® GIRAUD, 5, cours du Pa«.
vé-des- Chartrons, 5, Bordeaux^

A VENDRE 3 groupes 80, 60 et 4ffchevaux, com.pr. chacun ma*
chine fixe et cliaud. ù g®® surf.'
grille p. déch. de bois. Disponib*
Toulouse. TelDir. 12, rue Rivais^
AV. petit duc fabrication de Pa*ris, peinture et drap bleu,brancards et timon, siège à l'ar-i
rière, roues caoutchoutées, très1
soigné, peinture tr. propre, dràpt:
neuf. Comte de Thiene, châteauf
de Vouzan, par Sers (Charte)*

REPRÉSENTANTS
à la commission demandés dan»
le S.-O. par imp. maison d'édi*
lions pour vente â tempérament
de ses nouvelles collections il*
lustrées. Référ. sér. exig. L. DU-?
PRAT, 7,2, rue Barreyre, Bordx*
R0USE VIW EXTRA ELAN.
145' VifJICQLE NOUVELLE 180
L'ta [it: C7, l'ui- Peyromiel L'û°Eij

et em-
Iivraison
5, place

UN DEMANDE,
I niSKROSQ grand locaLcent.,LUUEflHIsa entrep., av. ou s!
appart. S'adresser 12, r. Piliers-
de-Tutelle, 12. Téléphone 16.17.

MANŒUVRES chai demandés,2 bis, rue Ernest-Godard.

MENAGE sérieux, sans enfant,demande à louer chambre,
cuisine, salle à manger meu¬
blées dans maison convenable.
Ecrire Ruffler, Ag. Havas, Bx

Veuve 52 ANS, 1,800 fr, de re¬venus, dem. correspondra
p. mariage avec M. bien, homme
d'intérieur, sentiments élevés,
env. Agen de préf. Ecrire Tous
tal. Agence Havas, Bordeaux,

commerçant retiré des affai-
W res, encore actif, offre 5,000 fr.
et collaboration dans aff. sérieu-
se. Ecr. liuddy, Ag. Havas, Bx,

ECURIE On demande écurie Schevaux, remise et logement
confortable avec jardin envi¬
rons gare Saint-Jean ou Basti¬
de. Adresser t. renseign. détail-
lés Rulln, Agence Havas, Bx
vignerons. Prix faits extrê-
» mement avantag. et 2 place.®
laboureurs dans propriété can
ton Carbon-Blanc. Réf. exigéesEor. Voison, Ag. Havas, Bordx.

ON DEM. ménage paysan vi¬gneron p. pet. uropr. env. Bx,
S'adr, 94, rue Samt-Sernin, Bx.

INSTITUTRICE. On d®" dame
• p. donner leç. franç. à jeune
dame- Ec. Rohan, Ag. Havas, Bx
Achète bouteilles à Champagne
0 fr. 59. Ecr. Allen, Havas, Bdx

MONO ZÉBRÉ
Excellent état de' marche, 2 pl.,
capote, pare-brise, phares, 6
pneus bon état. S'adres. Cas-
taings, 6, rue Judaïque, Bordx.

ON DEMANDE des ouvriè-
res sans

connaissances spéciales p. l'ate-
lier et travail à domicile bien
payé. S'ad. 62, rue Marsan, Bx.

TRANSPORT par CAMIONS
AUTOS, mobi¬

liers et tt»« marchand. Px mod.
14, av Alsace-Lorraine, Cau-dér»

USINE HYDRAULIQUE
demandée à acheter ou louer
50 HP environ, rayon 20 kilo¬
mètres Bordeaux. Ecrire Boîte
postale 236, Bordeaux.

ESPADRILLES
chiffre affaires dans ces artl
afnn£er?ohe fabricant. -&aiide, 48, rue Montolien 49
MARSEILLE (Bouch.-d.-R.h A n m1
(î U DEMANDE bon. ouvrlèri«H chocolatière et jeune hom¬me de 15 à 16 a. prés, p" parentsChocolat Hazac, 184, r. Mouneyra
A Citroën 4 pl g) HP 29

quai de Bacalan. 23. Bordx!
A IL ZÈBIÎE cartonneP£casion. 23, quai de Bacalan, Bx

A rlTv °AU;i CAMION AMI5HI-raC.AIN A. S., 2 tonnes, parfait
tn ,4® marche, entièrement re.
a ^ ® ad?'- Fillatreau,rue de Cenon, Bordx-BastIde.
jJREGOIRE à vendre, entière-w ment revue. S'arl. Fillatreau,
riie de Cenon, Bordx-Bastide

TRANSPURWSs^
directions. S'adres. Fillatreau,
9, rue de Cenon, Bordx-Bastide

Réseau Mi¬
di, pour 1

semaine, 1 wagon plate-forme
p. charger Bx 10 ton. graville.
Ecr. S. E. M. C., 22, r. Furtado.

Bonne occasion. A vendre, sa¬lon coiffur. clmea, cent., c. ma-
ladie. Ec. Rade, Ag. Havas, Bx.

1» dem. bon. ouvrière conn.
coiffures, ondulation Marcel,

et manuc. Salon coiffures d®*>«,
1er ét., 111, rue Ste-Catherine.

HAUSSE
I-E MEILLEUR ALIMENT DU
BETAIL, CHEVAUX. BASSE*
COUR. — USINE GllE, 7, rui^
Lafayette. 7, BORDEAUX.

A ÏENDRE
OUUPÉ LIMOUSINE
« CHARRON »

1915, excellent état, 12 HP, S'
pl., 20,000 fr. S'ad. COUYLLAUD,32, rue Servandoùi, Bordeaux.?

Em ils la VILLE
a Taus LES ÉTASES
même en cas de suppression
du SERVICE SURELEVE

S'adresser :

Sw !im d'Entreprises et de Travaux
f), quai do Dacalau, Cordeaux

Téléphone 2.81

806!

Pour fin du mois, on achèt. sal¬le à mang,, piano et ch. mil.
Ecr. Rafer, Ag. Hâvas, Bordx.

VIE CHÈRE Remplac. le Lit-
Cage, fort cher,

par le Châlit Américain, plussolide ,et moins encombrant.
Vente depuis 29 fr. l'un. --

ARRIVE, ameublement, S, pla¬
ce Mériadeck, 8, Bordeaux.
MA enu Rue Paul-Broca, 38,RlHIOUn en partie libre. Re¬
venu 4,000 fr., â vendre. —

•m® tabral, notaire.

GRAND TE8RAIN
r. Pessao à v. .M® Tairai.

av. mai¬
son pr.

nof®.

£0 FUTS fer 100 litres ayant
vti contenu alcool bon goût â
.vendre. Ec. Orally, Havas, Bx.

Sommes acheteurs, livraisonimmédiate, châssis carrossé
ou non, première marque dou-

à vingt HP, voiture neuve
1929. — Ecrire offres détaillées
Burglar, Agence Ilavas, Bordx

Accus électriques Ellison pourbatterie ilxc ou traction 300

A pers.
disp. de
p. jour. Ec. Tefcy. Hav~as7Bdx!

20 000 ''V" 5 e don. 10»fcViUVV rte fiénéf. net

CAPITALISTES
On cherche groupe financier

disposer de TROIS MIL¬
LIONS pour fabrication de tout
premier ordre. Une Société ano¬
nyme pourrait être envisagée,il ne sera pas accepté de renaez-
vous donnés par Ag-ences ou
intermédiaires. Ecrire Mestrand,
Agence Havas, Bordeaux.

Aff. sér. est
recherchée p.

j. hom. actif, oour. opér. com-
mcrc, Ec. Efron. Ag. Ilavas, Bx

SACS vides cafés orig. à v. Ond®o ouvriè'" fais, sacs à dom.
S'adr. 23, o. Maral-Pétain, Bx.
gTOLONIE Saint-Louis, Villena-
W ve-d'Ornon, demande surveil¬
lants. S'adresser au directeur.

ÂVEND. torpédo 4 pl., 12 HP.IS'ad. GUERIN, 32, rue Louise*!
de-Savoie, 32, COGNAC (Cht®)^

'

FUIAlLLElf
Suis acheteur tous genres.-

ANDRES, 246, rue d'Ornano, BUf

1 SVPS'i31» IS
(Gaérisca corstrolëe)*

, Clinique WASSBBMANM
'28, 100 Yitai-Cnrles,E*
ECOULEMENTS

RETRECISSEMEM Ï2> tmmunt ta 1 séaac^
meubles, laines^

« «MSïifill plumes ou débar*
ras, etc. — Ecrire 1 IA SIA/.ET^
75, r. J. Carayon-Latour, 75, BdX|

A V. BlW 8 HP
Superbe petite deux places.

243, rue Judaïque, 243, Bordeau^
A VENDUE, meublé ou non*château moderne; bords dé
l'Adour, parc, jardins, vignes*
prairies, bois, termes de 60 hect*
Ecr. TEL1T, Ag. Havas, Bordxj

D~ emandé local pour industrie^ville ou banlieue, av. logemt*
Ecr. MISTIL, Ag. Havas, Bdx*
A UC Bel immeuble,;ft SESiUllC rue Vital-Caries^
450,000 fr. S'adresser A4® BROS*
S1ER, notaire, Bordeaux.

MACHINES, X ECRIRE A..
REMINGTON

UNDERWOOD
SMITH & BROS, eîc

vendues aveo garanties
Location. — Réparations

F-ft I N T E R - O F F 1C E -
»3,L Allées Tourny, Tél. 9-61.

REPARATIONS

MACHINE8 A ECRIRE
Underwood, Remington. etc. ;

luter - Olfice, 52. ail. Tourny, 52J
Livraison rapide. j

"A RENTE
moitié comptant propr. àgrém^
Coufort, près tram. P* 2a0,900 fr*
Roy, 49, r. Poquel.-AIol., tic 2 à 4)|

EOËE taff^eausvenoir 60 FR.1
TAILLEUR velours noir, 115 fr,
neuve. Ecr. Oblate/ Havas, Bd."

ÂSS8SIATI0IS

AV. m® Peugeot, b. ét., 2 roues,ch., essieu et mot. 11/4 HP, p.
vélo. Louis, 270, Stc-C'ather., Bx.
AU DEM. aux MINES I)E LALU.
v8« QUE (Landes), deux bons
conducteurs de locomotive à
voie étroite expérimentés. •

DEM. à acheter CO bacs en
verre pour accumulateurs,

dimensions 470x 200x175. ETA-
BLISSEM. CAZENAVE. à Belin.

ON

Sallé, Virsac, p. S'-A.-de-Cubzac,rt®° maç.et inan.,2 et 1. 80 de l'h.
V. voit, enf., landau. S'ad. 5?
av. G.-Clemenceau, Libourne.
V. superbe bureau de travail
chêne massif, appliques bron¬

ze, mesurant 2 m. 30 sur 1 m. 40,
4 gr.tiroirs 0 80 x 0 60.Adr.Duzan,
meubles, rue Thiers, Libourne.
JNJEUS toutes dimensions. —

« L'Klastic ». J5, j-ue Delurbe.

A Céd. comestible, pr. Gr.-Mar-ché, pressât Eo. Viena, b. j«t.

'r.-

TBAUSPU^TS AUTOS
chargts, déchargt", location. D
port Sa-mon, 18, r. Clément, B

P1ANC8ER
%

bouveté, avec plan incliné ets
solivage 200™1 et 3 séparai® me*
nuisées. Ec. Tauvll, Havas, BdxJ

k VENDRE

A VENDRE TENNfâ^ra
sant pour mardi®® forains. S'a«
dresser, 90, rue Na-ujac, Bordxj

chaudières BEL*
LEVILLB 100-llt*

chaudière semi-tubulalraj
100/110®"®. FERRAGE, construotr;
71, c. -des Mcssagerics-Maritlmesrt

Gr®a marque vermouth TUIUNtdemande agent visitant clienttèle gros. Ec. Prow, Havas, Bdx.j

A VENDRE A*CARIS

frâhcs. Prix : 350,000 fr. On peu*
trait:t avec 200,000 fr. comptant,}
UNION <lu Comme» et do lin*

dustrie. 45, r. Laffltte. Paris (9®)*
lilHl

DOMAINE de 105 hectares, dont.75 de bois. Habitation modern»:
de 9 pièces, belle garenne dtf
chênes, prairies, céréales, ft ven-:
dre dans ie Tarn-et-.Garonne.;
Beau pays de chasse, llevemuaj
intéressants. Prix 100,000 fr. Ecr.v
SOL,

f



*
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PLUS FORT QU'ORPHÉECOUR D'APPEL
DE BORDEAUX

D'un arrêt contradictoire et
en dernier ressort, enregistré,
rendu sur les poursuites du Mi¬
nistère Public le 4 novembre
1919 par la chambre correction¬
nelle de la Cour d'appel, il ré¬
sulte que le nommé Edmond
LECIIAUD, âgé de 41 ans, lai.
tier, demeurant à Mérignac,
lieu de Labatut, 'a été condam¬
né, sur appel d'un jugement du
Tribunal correctionnel de Bor¬
deaux du 3 octobre 1919, à quin¬
ze jours d'emprisonnement, 200
francs d'amende, à l'affichage
du jugement pendant sept jours
à la porte de son domicile et
à la publication, par extrait,
dans le journal « la Petite Gi.
ronde», ainsi qu'aux dépens,
pour avoir trompé les ache¬
teurs, en vendant ou mettant
en vente comme lait entier, du
lait qu'il savait écrémé dans la
proportion de 30 %.
Par application des articles

1er, 4, 7, de la loi du 1er août
1905, 463 du Code pénal, 194 du
Code d'instr. cr. et 9 de la loi
du 22 juillet 1867.
Pour extrait conforme, déli¬

vré à M. le Procureur général
aux Ans d'insertion.

Le greffier en !a Cour,
COURTIAU.

,Vu au parquet de la Cour.
P. le procureur général,

METTAS.

LA PILULE BtTPÏÏIS
EST LA PILÏÏLE LU SANG

Uï.GRENOUILLE.

R/datJ NÉ21ÈRE

purifient, régénèrent le Sang
et activent sa circulation

Cette Impulsion donnée à la circulation est hautement
appréciée des jeunes filles et des femmes qui font un usage
régulier des PILULES DUPUIS. Avec elles, plus de souffrances,
plus de retards, plus de pesanteur, plus de ballonnement an
moment des époques :

sont les régulatrices de la circulation
Mesdames, Mesdemoiselles, ne perdez jamais de vue

^influence de l'intestin sur le sang : combattez efficacement
votre constipation par un usage régulier des PILULES DUPUIS,

Mesdames, Mesdemoiselles, si vous n'êtes pas affligées de
constipation, mais si vos règles sont irrégulières, insuffisantes,
douloureuses, si vous vous sentez congestionnées, si le ventre est
sensible, pesant, ballonné, prenez chaque mois, pendant la huitaine
qui précède vos époques, quelques PILULES DUPUIS, et vous
apprécierez bien vite leur

quelque^djPM^ES-nevr®NM^^oe.Toules5î^
PanmC'ES.

INCOMPARABLE EFFICACITE SUR LE SANG
N*hésitez pas :Faites chaque mois
une cure régulatrice à l'aide des

PILULES DUPUIS
Vous en serez émerveillées

i [no dame mariée dem. pet. gé-
w rance, fournirait pet. caution.
Ecr. Python, bureau du journal.

Bonne ouvrière tailleuse de¬mandée, 35, r. de Châteaudun. V- THIBAUD A Cie, 7 et 9,rue La Boétie, Paris
Concessionnaires généraux de D. et W. GIBBS

du Savon pour ia barbe
et du Savon Dentifrice.V. graine pin marit. Cassagne,

l Montalivet Vendays (Gir^o).
"Les Tissus StêganiquBs de Pont-de-Briquss " ne sont pas les seuls articles
français promettant Y Imperméabilité absolue, mais ils sont seuls à tenir
loyalement leur promesse. Ajoutez à cela la résistance toute particulière de la

Toile employée et vous aurez le secret de leur
xke ohtdia h» 3e3

rrsonne âgée, seule, désirepers., 40 a. env., b. édue., p.
pet, intér., 59, r. Rod.-Péreire.

Boiinder. Affûteuse automati¬que pour fraises, neuve, à v.,
1, ch. Tivoli, Duprat, Le Bouscat,
(rendrai pet. mais, rente viag.
en ville. Ecr. Labuty, bur. j»1.

Joto Hirondelle, 3 HP, débraya-
« ge, 82, rue de Bègles, Bordx

3BIE3ST E32111 Ca-EIR
d'ans toiites les pliaivmaoies

Les Wrahies PILULES DUPUIS
En boîtes de 2 francs (impôt en sus)

Chaque, boîte porte une étoile rouge (marque déposée) sur le couvercle et
;ss mots « DUPUIS-LÏLLE » imprimés en noir sur chaque pilule de couleur
rouge. Dépôt général 5 Pharmacie Baillœuil, 109, rue Lcon-Gambetta, Lille,

AV. occas. treuil pour chais,poutrelle et faux - plancher
bois Nord. S'ad. r. F.-Sourdis, 3,

BJLERIOT, Bègles, dem. TOUR-NEURS, AJUSTEURS AUTOS.
Appart, gar., 4 p., 4, r.Trésorerie

ON DEMANDE d'enfant ex¬
périmentée, exceii. références
exigées, appointements élevés,
28, rue du Bocage, Caudéran.
A V. 2 b. couveuses Desohamps
av.2 élev.b.ét.Mothes, Birac, Gae.

CAPOTAGE D'AUTO
BIT-S 28, cours du Chapeau-Rouge,
iM BORDEAUX. - Téléph. 21.41

IHSPERffiEABiL.ITE ABSOLUE
CAMPEMENTS et TENTES «ÏTÏTTFTTÏT

en TOUS GENRES 1 EL!!!

Pastilles VALDA LeGRAND DEFOTdeMEUBLES
116, rue Fondaudège, 116

MEUBLES, SIÈGES, TENTURES
VISITER NOS MAGASINS r—

Lswi*&is€>ess MSSJQS tSaas toute la région

Téléph.
34 . 97

Téléph.
3-4 . 97

EXIGEZ-LES
dems les Pharmacies

BEAU VIN ROUGE, 10 '/j, 150 fr,
B l'heoto nu, port payé, domici¬
le. Ecrire Blois, bureau journal. comprisON DEMANDE mécaniciens,
sérieuses référ. DOUILHET, 9, r.
Mlarcelin-Jourdan, Caudéran.

Jument gr. trait, 7 ans, joliebête, 3 beaux chevaux labour
et 2 fins, 43, rue Leyteire, Bdx. '

Pjeg % r AU 15 ÉMARS
Ouverte aux Vendeurs etAcheteurs g

de FRANCE, des PAYS ALLIÉS et NEUTRES §

BOO Millions d Affaires en 1919 H
Avec b.GSt Maisons participantes

Pour tous renseipeinits. s'aflr. BOSSES, 2, rué Combes, Bordeaux M

Dans toutes les Bonnes Epiceries
Anciennes Usines A. ROSTAND & Fils, MARSEILLE

f|U ncgl couple, pension,U 67 y Si ÏÏI ■ chambre meublée,
cabin. moubl., 12, r. Lamourous.

(rey DEM. femme de chambre,Uli sérieus. références exigées,
116, cours d'Aquitaine, 2e étage.

âV., Tivoli, bel. éohop. double,6 p.,2 ch.d.b.,cave, jàrd.,éleo.
Lib. juin, 35,000. R,oula, journa-l.
Etudiante étrang. da« chamto. ou
C pens. pr. Fao. médecine. Prix
mod. Ecr. Tromp, bur. Journal. BRABANTS K1RPYMesdames, pourêtre et rester

VRAIMENT BELLES ,
il faut être ®-9'

réellement en bonne santé
La fatigue, la nervosité, la mélancolie, le manque

d'appétit, les digestions laborieuses, les règles irrégu¬
lières, les pertes blanches, la décolor*. "un des lèvres sont
toujours les indices d'un appauvrissement du Sang
qui détermine fatalement des troubles de la nutrition :
Anémie, Chlorose, Lymphatisme, Asthénie,
Neurasthénie, etc.
Un traitement énergique s'impose : toute hésita¬

tion est dangereuse, compromet Santé et Beauté.
Le remède d'une efficacité rapide qui attaque le

tuai à sa source, vous le trouverez dans les

OUPEUK militaire demandé.
1 Liand, 83, c. d'Albret, Bordx.

MARIAGES
N'ACHETEZ PAS VOS BIJOOX

sans visiter les magasins des

FÂBRiQUES SUISSES
108, rue Sainte-Catherine
-PRIX DE FABRIQUE-

«nocher-jardinier derrri-s, référ.,
« il r. Comm.-Arnoult, au 1er.
«JUSTEUK-TOURNEUR deman-
tH dé par la Cçimpia Nouvelle Ci¬
ment. Adresser demande avec
références à Nicole (Lot-et-G.).COMPRIMES de HUXYL NOBEL in dem. blessés et mutilés. Fau-

1 roux, 77, rue des Faures, Bx. déchets t!e verre, bâches, papier goudronné, goudron liquide et solide, portes et feue-
très diverses, brouettes usagées, paillasses jute et coton, extincteurs différents modè¬
les, un coffre-fort, tréteaux et tables diverses,, linoléum, vis tête ronde galvanisées,
étoupe et cordages chanvre, toile de juto neuve.

au Nucléiaafe de Fer et Extraits Végétaux \
dont l'action sûre porte directement sur les globules sanguins
qu'ils tonifient, régénèrent et multiplient.

Sous leur influence, l'appétit renaît, les digestions se régu¬
larisent, la fatigue fait place à une sensation de bien-être et
de force, les organes retrouvent leur fonctionnement normal.
Une Santé en parfait équilibre garantit bientôt la conser¬
vation d'une Beauté à l'abri de tout accident.

Les COMPRIMÉS de NUXYL NOBEL
ns connaissent pas d'insuccès.

Dans toutes les Pharmacies.— La Boîte : 3.90, impôt compris
Envoi franco contre mandat ou chèque postal de 4 fr. 15 adressé â
M.L.BAILLET,Pharmacien,Directeurdes baioratoires duPr Non® s.

3, Hue de l'Arc-de-Triomplîe, 3, PARIS.

"Sfîft francs qui procurera 5 piô-aUw ces vides, centre. Rep.
Loustaugros, 18 bis, c. Mar.-Foch
SfiUNTEUItS meubles et tour-
Sel neurs demandés. — AMOU-
ROUX, Monpont-sur-i'IsIc (Dm).
fly DEM. jug fille de 15 à 16 a.,
vn débutante pour bureau. O
l'Union, 12, pl. des Quinconces.

CONSTRUCTION DE TOUT PREMIER ORDRERemplacez le charbon
par des BRIQUETTES

âe tourbe compressée
RONGIER, 65, q. des Chartrons.

Vidanges immédiates
,S« d'Assainiss. de Bordx et Ban¬
lieue, 115, c. Alsace, B1. Tél. 10.31

1"~™rBAÎÏÎSi Mme veuve Badio afris8© vendu son' bar, 46,
cours du Maréchal-Petain, à per¬
sonne désignée dans l'acte. Op-
positions, 19, rue des Douves.

et de la BATTERIE de BONNE ANSE
Adjudication par voie cie soumissions cachetées, à RQCHEFORT, la 27 février, à

14 heures, dans la,,salie des adjudications de la Marine..
Cahier «es charges à la Direction des Travaux hydraiHifjHeÇcJè la Marine, à F.Q-

CHEFORT. ' .—ai.--. .

DEMANDER CATALOGUE N° 2 : ETABLISSEMENTS KIBPY, à LAYRAC (L.-G.)

W Saînt-Ouen3 Paris, Bordeaux, Lyon, IVIarseilie, Alger
Tissages et Usines 37, r. 4e fiâmes 25, r. Saint-Remi 18, r. du Plat SI, rue République 17, r. Richelieu

LIVRONS rapidement par ca¬mion-auto plâtres divers et
engrais azoté, base nitrate am¬
moniaque; 30 % économie sur
nitrate de soude. — Etablisse¬
ments LUCQUIAUD, à Cognac.

91. — MINISTERE DU COMMERCE OmiIRATIOM DES SïDWS
13 bis, Boulevard DELESSERT, PARIS (XVI"). Téléphone : PASSY 9645, 98-14, 98-35.

Monsieur le Maire
de Rochefort,

J'ai été soulagé d'un
mal d'estomac par un phar-
macien de votre localité,
en 1914.
Le prospectus qui accom¬

pagnait les médicaments
étant resté chez moi, à
Lens, aujourd'hui sous l'oc¬
cupation allemande, je neme
rappelle que le nom du re¬
mède, le Spécifique Saint-
Jean, dont la cure de 6 fla¬
cons était radicale, car, de¬
puis lors, je suis rétabli
complètement.
Beaucoup de mes amis

souffrant du même rnal
désirent en faire l'essai.
C'est pourquoi je m'adres¬
se à vous, Monsieur, le Mai¬
re, pour transmettre ma
lettre à ce brave .pharma¬
cien.

VANUXEM (Victor),
2, rue du Centre, à Bruay,

(Pas-de-Calais).
24 avril 1917.

VENTE 11 BOIS » PIED ET DE CHAUFFAGEP GASTRITES -- GASTRALGIESPITUITES - GLAIRES
DYSPEPSIE -- AIGREURS

Gonflements et Brûlures d'estomac
Vomissements nerveux de Grossesse

Mai qae deposte
wer, Diarrhée par A tonie, etc.

C3-TJÉ3K.IS a „ ^ i

sp«c"ièq»e Saint-Jean
BRDU6IURE EXPLICATIVB fournissant nombreuses Attesta
tions.— Le flacon 6 Ir.GO Impôt oompris), /ranco, tt tr. 45

Les 6 flacons pour une OUU?© rac3Li.Oal©
franco contre mandat-poste do 36 fr. 85 (Impôt compris)
Adresse : Pharmacie OLLIVIER, Rochefort-sur-Mer. '

CHERCHE HOTEL
Le 21 février, à 14 heures, à la mairie «a DAX (Landes), VENTE PAR ADJUDIOA-

TiON PUBLIQUE AU RABAIS de 94,967 PINS MARITIMES SUD PIED, en 13 LOTS, 39,690
STERES DE CHAUFFAGE EN 5 LOTS.

Le 23 février, à 14 heures, à la Préfecture de BORDEAUX, vente aux enchères de
12,221 PINS MARITIMES SUR PIED EN 2 LOTS.

Renseignements : à PARIS, à la Direction générale de la Liquidation des Stocks, à
ta Direction générale des Eaux et Forêts, 78, rue de Varenne, à BORDEAUX, à la Direc¬
tion des Eaux et Forêts, 9, rue de Vaugirard.

préférence meublé ou affaire si¬
milaire Paris, grande ville ou
étranger, location promesse ven¬
te ou viager, toutes garanties;
prendrai également immeuble,
grosse propriété rapport, viager.
Ec. Darbon, 27, r. Choiseul, Paris

MECANICIENS brevetés de pre¬mière ou de deuxième classe
de la marine marchande trouve¬
ront place offlGier mécanicien
dans grande Compagnie naviga¬
tion. Pour renseignements, écri-
re NAVIG, au bureau du journi.

63 A. — MINISTERE DU COMMERCE UQUlDÂTiOM DES STOCKS
19 bis, Boulevard DELESSERT, PARIS (XVI<q. Téléphone : PASSY 9645, 98-14, 98-35,

à EASSENS (près BORDEAUX)
de 10 TRACTEURS (F. W. D., Nash Quad), 70 CAMIONS (U. S. A., Gaçford, Ricker,
Packard, Mack), 10 REMORQUES, 10 CAMIONNETTES (Ford), 4 TOURISTES (Ford
Dctige), 20 MOTOCYCLETTES (Harley-Davidson, Indien).

Exposition : au parc américain de BASSENS, de 9 h, A midi et de 13 h. 30 à 16 h.,
tpus les jours (dimanches et fêtes exceptés), (lu 16 au 23 février 1920, ]ousr de 1 ad¬
judication.

RENSEIGNEMENTS au Parc de Vente ou 70, avenue de la Bourdonnais, PARIS
Téléphone : SAXE 76-57.

En vante dans toutes Ses Bonnes Pharmacies de FranceMoteurs disponibles
triphasés de 2 à 32 HP, trans¬
formateurs triphasés, un de
35 kva, 13,500/200 v.; un de 125
kva, 10,000/200 v. — M. PAW-
LOTSKY, 6, b4 St-Denis, Paris.

-OU magnétos neuves et occasion, éclairage et
fournitures. P. PETIT» seul spécialiste à
BORDEAUX, 18 fcïs, cours Victor-Hugo.Toute femme dont les règles sont irrégulières et douloureuses, accompa¬

gnées de coliques, maux de reins, douleurs dans ie bas-ventre; celle qui est
sujette aux Pertes blanches, aux Hémorragies, aux Maux d'estomac, Vomisse¬
ments, Renvois, Aigreurs, Manque d'appétit, aux Idées noires, doit craindre
la METRÏTE.

La femme atteinte de Métrite guérira sûrement sans opération en faisant
usage de la

83. - ministere du commerce LBÛUSDÂÏ90N DES STOCKS
19 bis, Boulevard DELESSERT, PARIS (XVI«). Téléphone : PASSY 9645, 98-14, 98-35.

JOUVENCE de FAbbé SOURY f2% d'huileLe remède est infaillible à la condition qu'il soit employé tout le temps
nécessaire.

' n La JOUVENCE de l'Abbé SOURY guérit la Métrite sans
■ jgPp*}opération parce qu'elle est composée de plantes spéciales,
o feSsâ ayant la propriété de faire circuler le sang, de décongestion-
p l ner les organes malades en. môme temps qu'elle les cica-
VridHbfe/ Il est bon de faire chaque jour des injections avec l'Hvçjié-

nitine des Dames (la boîte 2 fr. 50, ajouter 0 fr. 30 pour l'im-
Encsrce portrait. pôt. lotal. 2 fr. oO).: La JOUVENCE do l'Abbé SOURY est le régulateur des

règles par excellence, et toutes les femmes doivent en l'aire usage à intervalles
réguliers, pour prévenir et guérir : Tumeurs, Cancers, Fibromes, Mauvaises
Suites de couches. Hémorragies, Pertes blanches, Varices, Hémorroïdes, Phlé¬
bites, Faiblesse, Neurasthénie, contre les accidents du Retour d'Age, Chaleurs,
Vapeurs, Etouffements, etc.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY se trouve dans toutes les pharmacies :
lû flnPOTT Fy fr» A.C\ imnAf f) fv> JÎA -r 1 • Jî fv» - fnonnn rtfirû A fr Ttl T <

JTriè4 4 Tonnes
rux HIT: 29.500 fraies

mmm
J.-L. PINAUD-DUANIP

PontSrerle Matioiiale il© Tonloiise

le flacon 5 fr. 40. impôt 0 fr. 60, total: 6 fr.; franco gare, 6 fr. 75. Les quatre
flacons, 24 fr. franco contre mandat - poste adressé à la pharmacie Mac
DUMONTIER, à Rouen.

Vente, sur soumission cachetée, de

Bien exiger h Véritable JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY
avec la signature Mag. DUMONTIER

(Notice contenant renseignements gratis).

J3o X/Q À XOO HC3E3
demander le Cahier des Charges et la Liste à la

POUDRIERE NATîONALEdeTOULOUSE
92, 94, 96, boulevard du Président -Wilson

Téléphone 24-19 _ BORDEAUX - Adr. tél. DBAN1P, Bordx
Agent généra/ pour le Suo-Ouest Reproduction Ci mis.
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